
Nouveaux détails sur le plan israélien
L actualité en ce qui concerne le Proche-Orient a été marquée ce week-end par la visite du premier ministre israé-

lien, M. Menahem Begin, à la Maison-blanche. Les chefs des gouvernements égyptien et israélien ont par ailleurs
annoncé qu'ils se rencontreraient cette semaine en Egypte.

M. Begin présentera son plan de paix au gouvernement israélien, avant de rencontrer le président Sadate, rapporte
le journal «haaretz».

Le «plan Begin» , qui repose largement, en
fait, sur des idées avancées par le général Moshe
Dayan, ministre des affaires étrangères, prévoit,
dit-on , l'instauration d'une autorité palesti-
nienne sur la Cisjordanie et le couloir de Gaza,
dont la question de souveraineté, toutefois ,
resterait en suspens.

Par ailleurs, il envisagerait la rétrocession de la
quasi-totalité du Sinaï à l'Egypte, avec une
présence de l'ONU et des Etats-Unis, afin de
protéger la sécurité d'Israël.

D'après le «haaretz », M. Begin sollici terait,
dès son retour de Washington, mardi, l'approba-
tion du gouvernement à son plan - dont il vient
de s'entretenir avec le président Carter.

Israël évacuerait le Sinaï sauf Charm-EI-Cheik sur la mer Rouge et El Arich
sur la rive Méditerranéenne. Pour ce qui concerne la Cisjordanie, territoire
(en grisé) situé à l'est de la Jordanie et qui auparavant faisait partie du
royaume hachémite, Israël maintiendrait une présence militaire sur le Jour-
dain, à la «frontière» est de la Cisjordanie.

Il repartirait pour l'Egypte, afin de rencon-
trer le président Sadate, avant la fin de la
semaine, peut-être mercredi.

Les détails du plan restent un secret bien
gardé, dont n'ont probablement connais-
sance que M. Begin et ses trois principaux
ministres.

Après une première entrevue de deux
heures vendredi , le président Carter et
M. Begin se sont à nouveau rencontrés
samedi soir. A l'issue de cette rencontre, le
président des Etats-Unis a estimé que les
conversations de paix israélo-égyptiennes
promettent, maintenant plus que jamais de
réaliser de véritables progrès. Des révéla-
tions officielles relatives aux propositions
israéliennes pourraient être faites dimanche à
Washington où M. Begin donnera une confé-
rence de presse télévisée. On apprenait
d'autre part que le premier ministre israélien
rencontrera aujourd'hui le secrétaire général
de l'ONU. M. Waldheim.

SADATE - BEGIN
Prenant la parole samedi au Caire, le chef

de l'Etat égyptien a indiqué au sujet de sa
prochaine rencontre avec M. Begin, qu'il
s'agira d'une brève visite de travail qui n'aura
pas-pour cadre Le Caire. Devant les journa-
listes, M. Sadate s'est refusé à préciser la date
exacte de la venue du président du conseil.

Soulignant l'importance que revêt la visite
de M. Begin à Washington, M. Sadate a indi-
qué que le président Carter l'avait mis au
courant, par téléphone, de « certains points »
liés à ses entretiens avec le chef du gouver-
nement israélien.

La visite du président du conseil israélien
aux Etats-Unis «constitue réellement un
indice du sérieux de tous nos efforts visant à
accélérer la dynamique de la paix vers un
règlement global cette fois.

(Suite en dernière page)

Rencontre Sadate - Beqin
cette semaine en Egypte

Les affaires plus satisfaisantes
aue l'année dernière avant Noël

BERNE (A TS). - La situation des affaires à l'approche
de Noël est légèrement plus satisfaisante que l'année
passée. Les résultats d'une enquête menée par l'A TS
sont catégoriques : si les clients n'achètent pas davan-
tage d'articles, ils consentent une dépense supérieure
pour ces articles. «La peur engendrée par la récession a
été depuis longtemps vaincue», s 'est réjoui un stratège
de la vente.

Avec l'apparition des premiers frimas et du froid en
novembre, les ventes ont connu une animation qui s 'est
déclenchée a comme une avalanche», a déclaré un

porte-parole de la chaîne de magasins Globus. L envie
de faire des achats est fortement liée au climat du
moment. On constate aussi que la clientèle est devenue
plus réservée au cours des deux derniers mois, de nom-
breuses personnes ont visité les étalages en «observa-
teurs », sans intention réelle d'acheter, et se sont laissé
conseiller. Dans le secteur de l'ameublement d'inté-
rieur, d'importants investissements ont été à nouveau
consentis. La «camelote» n'a désormais plus aucune
chance.

(Suite en page 8)

Les rescapés du Vietnam
HONG-KONG (AP).

Plusieurs bateaux ont ignoré les
appels au secours de réfugiés
vietnamiens qui , en haute mer ,
leur réclamaient de l'eau et une
aide , rapporte, le «South China
moming post » de Hong-kong.

Selon le journal , un des resca-
pés, Ta Thi-duc , qu 'un bateau
panamien a débarqué à Hong-
kong le 30 septembre , a déclaré
que l'équi page d'un cargo japo-
nais avait ri au nez des réfugiés.

Il n 'a pu relever le nom du
bâtiment , qui , a-t-il dit , s'est
ensuite éloigné.

Un autre réfug ié, qui a deman-
dé à garder l'anonymat de façon à
ce que sa famille, restée au Viet-
nam , ne soit pas inquiétée , a
précisé que l'incident avait eu
lieu le 29 septembre. L'équi page
japonais a utilisé un projecteur
pour examiner les réfugiés , a-t-il
dit.

( Un miracle par correspondance
Est-ce qu'on écrit moins de cartes de vœux qu'autrefois à l'occasion des

i fêtes de fin d'année? En distribue-t-on davantage? Faute de statistiques
! d'ensemble précises et complètes, il est difficile de répondre à ces questions
i avant le mois prochain.

L'impression générale est pourtant - mais on sait combien les impressions
j peuvent être trompeuses - que les gens n'ont plus le temps, ou ne prennent plus
j le temps d'écrire. Cette regrettable évolution des mœurs, si elle était confirmée
i par les chiffres, ne semble d'ailleurs pas se manifester seulement lors de Noël et

du Jour de l'An. Tout au long de l'année, l'on entend autour de soi s'exprimer des
| regrets ou des plaintes.

« On ne m'écrit plus », « jamais je ne reçois une petite lettre » : le courrier per-
sonnel, que l'on échange entre membres de la famille et entre amis et connais- .
sances souffre d'une crise d'amaigrissement, il dépérit. Trop d'occupations,
souvent factices, trop de distractions empêchent de s'y consacrer. Et l'on
s'étonne que la solitude ou l'isolement au sein des familles et des foules
devienne peu à peu l'un des principaux fléaux de notre époque.

C'est bien dommage ! Si celles et ceux qui n'écrivent plus à personne depuis
des années savaient le miracle qu'une trentaine de lignes, une enveloppe et un
timbre-poste peuvent faire, ils s'empresseraient de renouer avec la tradition
épistolaire. Les fêtes proches ne pourraient-elles être un prétexte à saisir pour
vaincre la paresse d'écrire? Pour reprendre un dialogue depuis trop longtemps
interrompu ? Pour ranimer une source d'amitié tarie? Pour faire la paix après des
années de malentendus ou d'imaginaires animosités?

Et même, pourquoi pas, pour sortir d'une impasse familiale ou profession-
nelle qui n'a que trop duré ? Que l'on ne se borne pas, d'ailleurs, aux vœux stéréo-
typés; que l'on y mette un peu de chaleur humaine ! Et que l'on n'hésite pas à
faire appel à l'aide et au soutien. « Demandez et vous recevrez », dit l'Evangile.
Mais n'oubliez pas de donner non plus, sans qu'on vous le demande. Offrez votre
compréhension, votre tolérance, votre pardon (I), votre cœur. Une petite lettre
peut faire des miracles.

R. A.
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Espoir ou illusion ?
LES IDÉES ET LES FAITS

M. Pierre Graber laisse à son suc-
cesseur à la tête de notre diplomatie,
non seulement le soin de faire passer
au peuple suisse le seuil de l'ONU,
mais encore celui de frayer la voie à
des pratiques plus humaines à l'égard
des détenus politiques.

Idée généreuse et, malheureuse-
ment, bien légitime. Elle a été lancée,
en 1970, par un député de Zurich au
Conseil national et approuvée, un an
plus tard, par les deux Chambres. Il
s'agirait, pour notre gouvernement de
proposer à la ronde une convention
internationale par laquelle les signa-
taires s'engageraient à ne point
maltraiter les prisonniers dont le seul
«crime» a été de combattre, fût-ce par
des moyens sortant de la légalité, les
hommes au pouvoir et leurs métho-
des.

Le Conseil fédéral reconnaît, le tout
premier , qu'une telle initiative serait
de nature à renforcer le crédit dont doit
bénéficier une politique de neutralité
qui se veut active. Pourtant, il a le
devoir aussi de considérer et d'appré-
cier les chances d'une telle entreprise.
Les raisons qui commandent d'agir ne
valent pas seulement par les inten-
tions qui les dictent, mais aussi par les
résultats qu'on peut en attendre. Or,
dans le cas particulier, on aurait tort de
se montrer trop optimiste.

Bien sûr, il sera possible de convain-
cre un certain nombre de gouverne-
ments de s'unir pour une telle démar-
che. On ne saurait douter non plus que
les dirigeants d'un certain nombre
d'Etats sont prêts, dans ce domaine, à
prendre des engagements précis et
surtout- c'est bien là l'essentiel - à les
tenir. Mais ce seront précisément ceux
qui, maintenant déjà, n'encourent en
aucune manière le reproche de recou-
rir à la torture ou à des traitements qui
ne sont guère moins cruels.

Sans doute ne convient-il pas de
prendre prétexte de difficultés réelles
pour s'abstenir de toute intervention. Il
reste toujours l'espoir, si faible soit-il,
qu'une idée défendue avec vigueur et
constance acquière une certaine force
de pénétration. Il faut toutefois se
garder de certaines illusions et voir les
choses en face.

Les régimes qui pratiquent la torture
sous quelque forme que ce soit sont
aussi ceux qui refusent systémati-
quement d'écarter le rideau qui dissi-
mule aux regards du monde les actes
que réprouventla morale internationa-
le et le droit des gens. Or, que vaudrait
une convention sans possibilités de
contrôle?

C'est sur ce point qu'insiste le
Conseil fédéral dans le rapport qu'il
vient d'adresser aux Chambres et que
le Conseil national a, sans opposition,
approuvé jeudi dernier. Le gouverne-
ment suisse est prêt à prendre les
contacts en vue d'une action diploma-
tique dont il ne faut pas attendre des
miracles. «Nul ne peut dire, écrit-il
dans son mémoire, s'il s'agira là d'un
pas décisif vers l'amélioration du sort
tragique des détenus politiques ou
d'un de ces petits pas que de récentes
négociations ont mis à la mode ». C'est
la sagesse même. Georges PERRIN

PATINAGE : BRAVO DANIELLE!
Troisième titre national d'affilée ! C'est l'exploit que la jeune patineuse chaux-
de-fonnière Danielle Rieder a réalisé le week-end passé, à Hérisau. Déjà en tête
après les deux premiers concours, la Neuchâteloise a consolidé sa première
place hier, grâce à une brillante p restation dans les fi gures libres.
Lire en page 10. (Photo P. Michel)
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TOURS (centre de
la France) (AFP). - Le
chauffeur suisse d' un
camion semi-remorque
transportant 17 tonnes et
demie de cigarelles
américaines a été stoppé
vendredi matin p rès de
Tours (centre de la Fran-
ce).

Au cours d'un contrôle
de routine , les gendarmes
ont découvert au péage
d' une autoroute dans la
cargaison du poids lourd
1239 cartons contenant
plus de 610.000 paquets
d'une valeur de près d' un
million et demi de fran cs
suisses.

Contrebande
M Du 19 au 24 j|
M décembre M

I EXPOSITION I
m de bijoux prestigieux M
Il platine, or, m
¦§ sertis de diamants K|
H et d'émeraudes M
9H 058613 R jM

KLAMMER DÉTRÔNÉ !
La descente de Val Gardena a été marquée par la première défaite de Franz
Klammer cette saison. Parti en première position, «Kaiser Franz » occupa la
première p lace jusqu 'à l'arrivée de son jeune compatriote Wirnsberger.

Puis Plank est descendu et a mis tout le monde d'accord! Le N" 13 aura donc
porté chance à l 'Italien qui se retrouve ainsi sur la plus haute marche du podium
après de nombreux mois de patience. (Téléphoto AP)

Votations fédérales :
programme chargé pour 1978

(Page 8)



Fr. 3.30 par millimètre de hauteur
Réception des ordres : jusqu'à 22 heures

Laissez venir à moi les petits enfants et ne les
en empêchez pas, car le royaume des cieux est
pour ceux qui leur ressemblent.

Mat. 19 :14.

Monsieur et Madame Jean Pauli-Guillaume et leur fils Yannick, à Prêles ;
Monsieur et Madame Joseph Pauli-Ganguin et famille , à Moutier et Bienne ;
Monsieur et Madame Armand Guillaume-Botteron et famille , à Diesse et Renens ;
Madame Louise Germiquet-Pauli, à Eschert ;
Monsieur Camille Guillaume, à La Chaux-de-Fonds,
ont la profonde douleur d'annoncer le décès de leur chère petite

Christel
leur bien-aimée fille , sœur, petit-fille , nièce et arrière-petite-fille que Dieu a rappelée à
Lui après 11 semaines d'espoir.

Prêles, le 16 décembre 1977.

L'ensevelissement a eu lieu dans la plus stricte intimité.

Cet avis tient lieu de faire-part
058641 M

Demeure tranquille te confiant en l'Etemel et
attends-toi à Lui.

Psaume 37 : 7.

Monsieur et Madame Eugène Linder-Challandes ;
Madame et Monsieur Ulrich Brechbûhler-Linder et leurs enfants ;
Madame Claudine Dessouslavy et son fils, Le Locle ;
Monsieur et Madame Willy Dessouslavy-Malcotti et leur fille;
Madame et Monsieur Franco Straccia-Dessouslavy, Les Geneveys-sur-Coffrane ;
Madame Berthe Kung-Zimmermann et famille, à Strengelbach ;
Madame Emma Zimmermann et famille, à Holziken ;
Madame Frieda Zimmermann et famille , à Unterentfelden,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame

Marthe LINDER
née ZIMMERMANN

leur chère et regrettée grand-maman, arrière-grand-maman, sœur, belle-sœur, tante,
grand-tante, parente et amie, que Dieu a reprise à Lui dimanche, dans sa 84mc année,
après une longue maladie, supportée vaillamment.

Coffrane , le 18 décembre 1977.

L'incinération aura lieu à La Chaux-de-Fonds dans l'intimité de la famille.

Le corps repose au pavillon du cimetière de La Chaux-de-Fonds.

Un culte sera célébré au temple de Coffrane, mercredi 21 décembre, à 15 heures.

Domicile de la famille ; Monsieur et Madame Ulrich Brechbùhler, 50, rue
du Collège, La Chaux-de-Fonds.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
057422 M

t
Monsieur Hans Lâng, à Peseux ;
Mademoiselle Annitta Merlo, à Coire ;
Madame Corinna Mazzoleni-Merlo, à

Coire,
les familles parentes, alliées et amies,
ont la douleur de faire part du décès de

Madame

Vittoria LÂNG
née MERLO

leur chère épouse, sœur, belle-sœur,
tante, cousine, parente et amie, que Dieu
a rappelée à Lui dans sa 72mc année, après
une longue maladie, réconfortée par les
sacrements de l'Eglise.

2034 Peseux, le 18 décembre 1977.
(Avenue Fornachon 13 b).

La messe de sépulture sera célébrée en
l'église catholique de Peseux le mercredi
21 décembre, à 13 heures, suivie de
l'enterrement au cimetière de Peseux.

Domicile mortuaire : hôpital de la
Providence, Neuchâtel.

Au lieu de fleurs, veuillez penser
à la Ligue contre le cancer,

cep. 20-6717.

R.I.P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
057416 M

Madame Eisa Calame, à Liebefeld ;
Madame Marie Calame, à Liebefeld ;
Monsieur et Madame Walter Krieger-

Calame, à Liebefeld ;
Les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur

Charles CALAME
leur cher beau-frère, oncle, parent et ami,
enlevé à leur affection, dans sa 82mc année.

2000 Neuchâtel, le 15 décembre 1977.
(Rue Bachelin 18).

Selon le désir du défunt, l'incinération a
eu lieu dans la plus stricte intimité, samedi
17 décembre.

: Cet avis tient lieu de lettre de faire part
057421U
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Monsieur et Madame Georges Held-
Plomb, Vincent, Séverine et Cordelia à
Savagnier,

ainsi que leur famille,
; ont le profond chagrin de faire part du

décès de leur chère tante

Mademoiselle

Suzanne-Isabelle PLOMB
Lausanne, le 15 décembre 1977.

L'incinération aura lieu à Lausanne le
mardi 20 décembre 1977.

Cérémonie au centre funéraire de
Montoie , chapelle B, à 14 heures.

Honneurs à 14 h 30.

Cet avis tient lieu de faire-part
067406 M

Aldo Bussi, maître peintre et les
ouvriers de son entreprise ont le pénible
devoir de faire part du décès de

Monsieur

Jean PIZZERA
qui fut pendant près de 40 ans leur colla-
borateur et collègue. 057413 M

Madame Marcelle Baudat-Rémy, à
Neuchâtel ;

Monsieur Willy Baudat , à Jongny et ses
enfants Boris et Serge, à Boudry ;

Madame et Monsieur Willy Perre-
noud-Baudat et leurs enfants Christophe
et Gilles, à Hauterive ;

Monsieur et Madame René Rémy, à
Bâle ;

Mademoiselle Bluette Rémy, à Ge-
nève ;

Famille Jean Ducommun, en France,
ainsi que les familles parentes, alliées et

amies,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur

Willy BAUDAT
leur cher et regretté époux , papa , beau-
papa , grand-papa, beau-frère, parent et
ami , que Dieu a repris à Lui , dans sa
70",c année.

2000 Neuchâtel , le 16 décembre 1977.
(Vy-d'Etra 48)

Celui qui me juge , c'est le Seigneur.
1 Cor. 4-4.

L'incinération aura lieu lundi
19 décembre.

Culte à la chapelle du crématoire, à
16 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cime-
tière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
057417 M

Je suis le Dieu tout-puissant.
Marche devant ma face et soit intègre.

Genèse 17:1.

Madame Marie Zahnd-Flùhmann, aux
Gra ttes ;

( Monsieur et Madame Willy Zahnd et
leurs enfants Patricia et Denis, à Roche-
fort;

Madame et Monsieur Henri Bart et
leurs enfants Phili ppe et Daniel Brandt et
Frédéric et Agnès Bart , à Ried ;

Madame et Monsieur Michel Marthe et
leurs enfants Yvan et Alexandre, à Fenin ;

Madame et Monsieur Charly Comtesse
et leurs enfants Bertrand, Isabelle et
Alain , à Engollon ,

ainsi que les familles parentes, alliées et
amies,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Monsieur

Ernest ZAHND
leur cher époux, papa , beau-papa ,
grand-papa , frère , beau-frère, oncle,
cousin, parent et ami , que Dieu a repris à
Lui , à l'âge de 67 ans.

2203 Les Grattes-sur-Rochefort ,
le 18 décembre 1977.

J'étais en proie à la détresse et à la
douleur. Mais j'invoquai le nom de
l'Eternel , ô Eternel , sauve mon âme.

Psaumes 116:4.

L'ensevelissement aura lieu le mercredi
21 décembre.

Culte au temple de Rochefort , à
14 heures.

Veuillez penser
à la paroisse de Rochefort ,

cep. 20-3940.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
057415 M

Ne crains point , crois seulement.
Luc 8:50.

Monsieur et Madame Jean-Maurice
Blandenier, à Cernier, leurs enfants et
petit-fils :

Monsieur Jean-Paul Blandenier,
Monsieur et Madame Daniel Blande-

nier, à Montana,
Madame et Monsieur Charles

Zbinden et leur fils, au Locle ;
Madame et Monsieur Jean-Paul Bonny,

à Morges,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de fai re part du décès de

Monsieur

Charles BLANDENIER
leur très cher et regretté papa , grand-
papa, arrière-grand-papa, beau-frère,
oncle, grand-oncle, cousin, parent et ami,
que Dieu a rappelé à Lui, à l'âge de
85 ans.

2054 Chézard , le 18 décembre 1977.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
mardi 20 décembre.

Culte à la chapelle du crématoire, à
15 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de
Landeyeux.

Adresse de la famille : Monsieur et Mada-
me J.-M. Blandenier, rue H.-Calame 11,
2053 Cernier.

Veuillez penser à l'hôp ital de Landeyeux,
CCP 20-334

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
057423 M

' Ji .

Les Autorités communales d'Engollon
ont le profond chagrin d'annoncer le
décès de

Monsieur Ernest ZAHND
père de Madame Dora Comtesse, prési-
dente dévouée du Conseil général.

057419 M

La S.F.G., Rochefort, a le triste devoir
de faire part à ses membres du décès de

Monsieur

Ernest ZAHND
beau-père de Madame Heidi Zahnd, sa
dévouée secrétaire, père de Monsieur
Willy Zahnd et grand-père de Patricia et
Denis, membres de la société. 057425 M

Monsieur Henri Perret-Gentil, à
Auvernier, ses enfants et petits-enfants, à .
Lausanne et Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Maurice Loze-
ron-Perret-Gentil, leurs enfants et petits-
enfants, à Neuchâtel ;

Madame Marguerite Portner, à
Lausanne ;

Mademoiselle Bluette Perret-Gentil , à
Lausanne,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de fa ire part du décès

subit de
Monsieur

Georges PERRET-GENTIL
leur cher père, beau-père, grand-père,
arrière-grand-père, frère, oncle, parent et
ami , que Dieu a repris à Lui dans sa
95"K année.

2000 Neuchâtel , le 18 décembre 1977.
(Parcs 55)

Je t'ai glorifié sur la terre ; j'ai achevé
l'ouvrage que tu m'avais donné à faire.

Jean 17-4.

L'incinération aura lieu mardi
20 décembre.

Culte à la chapelle du crématoire, à
16 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cime-
tière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
057404 M

Le comité de l'amicale des vétérans
musiciens neuchâtelois a le pénible devoir
de faire part à ses membres du décès de

Monsieur

Georges PERRET-GENTIL
vétéran fédéral et membre de l'amicale.

Pour les obsèques, se référer à l'avis de
la famille.

057427 M

Le comité de la société de musique
«L'Avenir » Auvernier a le pénible
devoir de faire part à ses membres du
décès de

Monsieur

Georges PERRET-GENTIL
membre d'honneur de la société.

Pour les obsèques, les membres sont
priés de se référer à l'avis de la famille.

057428 M

Le Club jurassien, section Travers, a le
pénible devoir d'informer ses membres

«g". décès $e „ m .... h -,v . ,*,,,
Monsieur

*¦?* *1rVilly BAUDAT *¦*
membre d'honneur de la section.

Pour les obsèques, prière de se référer à
l'avis de la famille. 057420 M
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[ TOUR DE VILLE I
Le Noël

de la SNLNM
• C'EST à l'hôtel City qu'a eu lieu
samedi soir le traditionnel souper de fin
d'année du personnel de la Société de
navigation sur les lacs de Neuchâtel et

; Morat SA. L'allocution de bienvenue a
été prononcée par M. Claude Frey, prési-
dent de la ville et président du conseil
d'administration de la flotte neuchâte-
loise, qui rappela les difficultés que
traversent actuellement les entreprises
de transports publics, tout en relevant le
résultat financier relativement bon
enregistré par la société en 1977, malgré
des conditions atmosphériques particu-
lièrement défavorables.

MM. Robert Gerber, doyen des admi-
nistrateurs présents, et Matthey, direc-
teur de la compagnie, insistèrent parti-
culièrement sur le rôle important joué
par les femmes des employé dans une
profession où chacun est très fortement
mis à contribution durant les mois d'été.
Des paroles agréables et des remercie-
ments de la part des représentants du
syndicat, un repas succulent préparé
par M. Blaettler, restaurateur attitré à
bord des bateaux de la société, et des
films de dépaysement présentés de
main de maître par M. Jean Stucki,
mécanicien retraité .des CFF clôturèrent
cette soirée de Noël en tous points réus-
sie.

Collision
• SAMEDI peu avant minuit, M. A.P.,

de Neuchâtel, circulait place Pury et
voulait se rendre en direction de Saint-
Biaise. En s'engageant sur l'artère prin-
cipale, l'arrière de sa voiture a été heurté
par l'avant de l'auto conduite par
M. M.M., du Landeron, qui circulait de
Saint-Biaise en direction d'Auvernler.
Dégâts.

Intégrale des concertos
d'orgue de Haendel

Le petit orchestre professionnel « Cappella
Bernensis» , sous la direction de François
Pantillon , et l'organiste Philippe Laubscher
donneront mardi soir au Temple du Bas le
deuxième concert de l'intégrale des concertos
de Haendel. Quelques membres de la Chorale
du corps enseignant , que dirige G. H. Pantil-
lon , participeront à ce concert en chantant un
«alléluia », dernier mouvement du quatrième
concerto. Les mélomanes, surtout ceux qui ont
déjà suivi avec intérêt le premier concert de
l'intégrale en avril dernier, seront certaine-
ment heureux d'entendre ce concert et de
pouvoir ainsi en cette période fébrile de
l'année, se reposer dans l'atmosphère de paix
qui procure toujours la musique de Haendel.

I l/ lEÉHH Chemises LIBERO

;4î  CRÉATIONS KAUF osssitfT!

BAUX À LOYER
à vendre à l'imprimerie de ce journal

Martine et Gilbert
GUINAND-STA UFFER ont la grande joie
d'annoncer la naissance de

Sarah
17 décembre 1977

Maternité Grand-Rue 6
Landeyeux Dombresson

057414 N

Fabrice CHOPARD et ses parents
Micheline et Philippe ont la grande joie
d'annoncer la naissance de

Caroline
17 décembre 1977

Maternité Pourtalès Sablons 45
Neuchâtel 2000 Neuchâtel

057418 N

Roxane et ses parents
ont la grande joie d'annoncer la nais-
sance de

Christelle
le 17 décembre 1977

Famille Alain AMERIO-DEVAUD

Maternité Jonchères 8
Pourtalès 2022 Bevaix

057403 N

Sandra a la joie
d'annoncer la naissance de sa petite
sœur

PUSPmwgfPati HflW :î?̂ **a,ès*'

Monsieur et Madame
Pierre-André KREBS

Maternité Coteaux 6
Pourtalès Cortaillod

057412 N

DEMAIN SOIR À
PESEUX

OUVERTURE
DES MAGASINS

jusqu'à 22 heures
Voir dans la FAN de demain

notre programme
060493 T

Temple du bas,
mardi 20 décembre 20 h 30

HAENDEL: 4 CONCERTOS
à l'orgue : Ph. Laubscher

direction : F. Pantillon 057411 T

Madame Jean-Louis de Rutté et sa fille Geneviève, à Fontanivent ;
Monsieur et Madame Armand Talon-de Rutté et leurs enfants Stéphane et

Alexandre, à Colombier;
Mademoiselle Fabienne de Rutté et son fiancé Monsieur Robert Pittet, à Genève ;
Madame veuve Francis Mauler-de Rutt é, ses enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants, à Neuchâtel ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu James de Rutté,

à Neuchâtel ;
Madame veuve Gustave Bachmann-de Rutté, ses enfants et petits-enfants,

à Bogota ;
Les enfants de feu Madame Yvonne Zanni-de Rutté, en Italie ;
Madame veuve Roger Lambelet, ses enfants et petits-enfants, à Neuchâtel ;
Madame veuve Maurice Lecoultre, à Chernex ;
Madame Anna Giubin, ses enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants,

à Fleurier;
Monsieur et Madame Georges Talon, à Fontanivent;
Madame veuve Constant Pittet et Monsieur Georges Pittet , à Chessel ,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la grande douleur de faire part du décès de

Monsieur

Jean-Louis de RUTTÉ
leur très cher et tendre époux, papa, beau-papa, grand-papa, beau-fils, neveu, cousin et
ami, enlevé subitement à leur tendre affection le 17 décembre 1977, dans sa
49mc année, après une longue maladje suppose ayee courage. . ¦eç.™***—

Si nous travaillons et si nous luttons, c'est que
>*

j,(f ?. . J . .;/.: ..-. •'(' .«.. nous-avons mis notre espérance dans le Dieu
vivant qui est le Sauveur de tous les hommes.

L'incinération aura lieu à Vevey, le mercredi 21 décembre 1977

Culte au crématoire de Vevey, à 14 heures.

Honneurs à la sortie du service funèbre.

Domicile mortuaire : chapelle du crématoire, à Vevey.

Domicile de la famille : Villa Anica, 1817 Fontanivent.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
057426 M



Le Conseil général de Saint-Biaise et Cottendart :
le vin est tiré, il est aigre, mais il faut le boire...

De notre correspondant:
Le lég islatif de Saint-Biaise a siégé sous

la présidence de M.Jean-Jacques de
Montmollin à l'aula du Centre scolaire de
Vigner. Il était invité, comme le sont aussi
actuellement les législatifs des 32 commu-
nes membres de la Société anonyme pour
l'incinération des ordures et déchets
(SAIOD) à approuver deux conventions
destinées à relever cette société en faillite
dont le découvert atteint douze millions de
francs. La commune de Saint-Biaise paiera,
pour sa part, 378.649 fr. 55. pour assainir la
société et 89.300 fr. pour incinérerses ordu-
res alors, qu'en 1976, ce coût était de l'ordre
de 50.000 francs.

Dans sa majorité, le commission finan-
cière se déclarait favorable à l'approbation
des conventions, déclara son porte-parole,
M. Jean-Jacques Storrer (rad). M. Biaise de
Montmollin intervint ensuite pour le parti
libéral en affirmant notamment :
- Le cri que nous avons poussé en

prenant connaissance de la situation de
SAIOD manifestait notre étonnement, notre
consternation et aussi notre mauvaise
humeur. Le Conseil communal a pris
connaissance avant nous de ce bilan. Il a eu
plus de temps pour s'en remettre ! Il ne sert
à rien, maintenant, de passer plus de temps
à faire des reproches et des récriminations.
Le vin est tiré. Il est aigre. Il faut le boire.

Et il poursuivit :
- ...Nous savons que le représentant du

Conseil communal au conseil d'administra-
tion est intervenu plus d'une fois pour
tancer le comité de direction de SAIOD. Il
faut , pour les libéraux, connaître les limites
de l'engagement de la commune car si le
passé et le passif sont ce qu'ils sont, il
importe, maintenant , de se tourner vers
l'avenir car que se passera-t-il si SAIOD
conclut de nouveaux emprunts ? Quelle
assurance avons-nous que cette société
n'en contracte pas? Quelle mesure le
Conseil communal entend-il prendre pour
surveiller le comité de direction de SAIOD?

Et pour conclure, M. Biaise de Montmol-
lin affirma que le parti libéral proposerait
deux amendements à l'arrêté présenté par
le Conseil communal qui exprimeront la
volonté du Conseil général de ne plus voir
la répétition d'une telle situation.

PAR LA FAUTE DE
QUELQUES PERSONNES

Pour le parti radical, c'est M. Claude Per-
renoud qui intervint aussi avec vigueur. Il
stigmatisa l'impéritie des responsables de
SAIOD en soulignant lefait que des millions

de francs avaient été perdus par la faute de
quelques personnes dont on parle bien
peu! Il releva en particulier que le statut
juridique- en l'occurence celui de la société
anonyme - était insuffisant. Il regretta
qu'une expertise technique bien établie
n'accompagne pas l'analyse financière.

Exprimée par M. Robert Ingold, la posi-
tion du parti socialiste se veut réaliste. La
commune de Saint-Biaise a accepté de col-
laborer avec d'autres à la destruction des
ordures par l'incinération. Elle doit faire
preuve de solidarité dans les difficultés:
- Nous nous résignerons à accepter les

deux conventions, conclut le porte-parole
socialiste.
- On nous couche sous la guillotine!,

clama encore un libéral, M. Serge Puthod,
catégoriquement opposé à la signature des
conventions par la commune.

M. Pierre-Edmond Virchaux, directeur
des finances, répondit à toutes les ques-
tions, si embarrassantes fussent-elles. Il se
tira fort bien d'affaire, maîtrisant son dos-
sier. Le Conseil communal estimait que,
pour être écoutée, la commune ne devait
pas tirer son épingle du jeu. I! précisa aussi
que le nouveau comité de direction de
SAIOD est une équipe dynamique à qui ont
peut faire confiance. Il a l'intention de
reprendre la barre en mains de ce « bateau
ivre » qu'est devenue la centrale d'incinéra-
tion de Cottendart.

Avant le vote final, deux amendements
proposés par le parti libéral furent mis en
discussion. Le premier, qui vise une ques-
tion de forme, a été accepté à l'unanimité.
Quant au second, qui contraint le Conseil
communal à intervenir dans le plus bref
délai pour exiger la modification de la struc-
ture de SAIOD ou, à défaut , de pouvoir
assurer un contrôle des affaires de SAIOD, il
fut accepté par 19 voix contre 14.

Cette modification admise, le Conseil
communal a été autorisé de signer les deux
conventions d'assainissement de SAIOD
par 28 voix contre trois.

LE BUDGET DE 1978
Le budget de l'année 1978, qui prévoit un

déficit de 276.433 fr. a été accepté.
MM. Walter Huber (rad) Serge Puthod (lib)
et Marc Renaud (soc) ont fait chacun une
déclaration liminaire au nom de leur parti.
Ils étaient tous, à l'instar de la commission
financière, favorables à l'acceptation du
budget. M. Pierre-Edmond Virchaux,
conseiller communal, fit encore part de son
souci de constater l'accroissement du défi-

cit de la Compagnie des transports en
commun de Neuchâtel et environs qui ne
mène selon lui pas une politique d'écono-
mies suffisamment rigoureuse. C'est par35
voix, sans aucune opposition, que le
budget fut adopté.

Par 35 voix encore, un crédit de 50.000 fr.
fut accordé à l'exécutif pour acquérir des
compteurs pour les services des eaux et de
l'électricité.

Le Conseil communal avait aussi soumis
à l'attention des conseillers généraux un
arrêté instituant une participation des pro-
priétaires de vignes au frais de la garde de
vignes. Il s'agit d'une taxe de 70 c par are de
vigne. Les vignes situées au sud de la voie
du chemin de fer des CFF n'y sont pas
soumises mais ne sont pas gardées.
M. Serge Puthod (lib) demande que seuls
les propriétaires dont les vignes seront
gardées soient soumis à la taxe. Sa proposi-
tion est écartée. M. Biaise de Montmollin
relève une lacune dans l'arrêté. Il estime
que le propriétaire ne devrait pas être
astreint à payer la taxe s'il loue sa vigne car
la protection n'est pas faite pour le terrain
mais pour la récolte. Il propose une modifi-
cation de l'arrêté qui aurait permis de
reporter, le cas échéant, la taxe sur le loca-
taire. Elle est rejetée par 17 voix contre 14.
L'arrêté est finalement accepté par 19 voix,
contre 13.

LA GRUE QUI ROUILLE...
En fin de séance, Mme Marianne Ruedin

(rad) développe une motion déposée par le
parti radical. Elle invite le Conseil commu-
nal à améliorer la sécurité des deux passa-
ges protégés de la N5 qui constituent deux
points noirs dans le canton.
- Il faut faire quelque chose - déclare

M""5 Ruedin - pour diminuer le nombre
d'accidents.

M. René Engel, conseiller communal,
directeur de police, relève l'opportunité de
la motion. Une étude est précisément
menée pour la pose d'une signalisation
lumineuse en bas de la route du Brel. Les
deux passages pourraient être protégés par
des feux synchronisés avec l'ensemble du
dispositif de la N5 à Saint-Biaise. La motion
est acceptée à l'unanimité.

M. Serge Puthod (lib) souhaite voir
disparaître la grue qu'une entreprise de
construction laisse rouiller dans le quartier
des Perrières. M. André Blank, conseiller
communal, directeur de l'urbanisme, lui
répond qu'il est assez difficile de fa ire
démonter cette «grue-verrue» car l'entre-

preneur qui la possédait a fait faillite ! Il était
domicilié à Bienne et on n'imagine guère le
préposé à l'Office des faillites de Bienne
venir à Saint-Biaise avec... sa boîte à outils
pour démonter la grue !

M. Robert Ingold (soc) demande que des
conteneurs soient placés dans la localité
pour permettre la récupération du verre.
M. François Beljean, président de commu-
ne, se montre très réservé quant à cette
requête car le temps que passent les
employés communaux pour trier le verre
ne compense souvent pas le prix de vente
qu'on en retire!

A 22 h 30, le président de Montmollin
lève la séance. Les conseillers généraux
furent ensuite invités à participer à la tradi-
tionnelle verrée accompagnée de canapés
préparés par les élèves de l'école ménagère
qui avaient mis la main à la pâte un jour de
relâche.

Alors qu'on leur avait officiellement
donné congé pour se réjouir de l'élection de
M. Pierre Aubert au Conseil fédéral, comme
ce fut le cas pour leurs camarades de tout le
canton, elles ont désobéi... au Conseil
d'Etat, non par irrespect du Neuchâtelois
appelé à se rendre au Palais fédéral, mais
pour le plaisir du... palais de leurs conseil-
lers généraux!

C. Z.

La nouvelle
échelle fiscale

refusée
au Landeron
De notre correspondante :
Sur 2085 inscrits, 967 votants seulement

se sont rendus aux urnes pour se pronon-
cer sur ce sujet capital, soit une participa-
tion de 45%. Concernant la nouvelle échel-
le fiscale, les 952 bulletins valables se par-
tagent en 402 « oui » et 557 « non ». Le comi-
té référendaire n'a jamais exprimé publi-
quement ses propositions et convié par
l'ensemble des partis politiques, il s'est
rétracté au dernier moment.

Par le biais de la nouvelle échelle fiscale,
nombre de votants n'ont-ils pas réglé leur
petite rancune personnelle? En votant non,
ils disaient avant tout non au Conseil
communal et à son administration, mais
c'est le jeu de la démocratie et il faut en
accepter les règles. On peut seulement
regretter une participation si faible malgré
l'effort d'information consenti par les
partis politiques et la commune. Chaque
citoyen avait même reçu le montant sup-
plémentaire d'impôts qu'entraînerait pour
lui la nouvelle échelle fiscale. Quarante-
cinq pour cent de votants s'étant pronon-
cés, qu'auraient décidé les 55 % qui se sont
abstenus?

Budget approuvé
à Cornaux

(c) Lors de sa séance du samedi après-midi,
le Conseil général de Cornaux a approuvé le
budget de 1978 bouclant avec un excédent
de dépenses de 27.215 francs. Au cours de
cette même séance, l'exécutif a autorisé
une vente de terrain de 801 m2 à « La San-
naz» au prix de 55 fr. l'unité; il a entériné
l'achat d'une parcelle aux « Basses » au prix
de 41.000 fr. et a dit «oui» à l'assainisse-
ment financier de la société anonyme pour
l'incinération des ordures (SAIOD). Lors de
cette même séance, les autorités ont reçu
les nouveaux et jeunes citoyens du village.
Nous y reviendrons.

Le «Tour de Cortaillod»:
une épreuve qui court vers le succès...

De notre correspondant:
Le second tour de Cortaillod, organisé par le Centre d'éducation

physique (CEP), s 'est déroulé samedi de 11 h à la fin de l'après-
midi par un temps sec mais très cru. Plus de 130 concurrents de
tous âges, de l'écolier au vétéran grisonnant avaient répondu è
l'appel et montré à un nombreux public transi de quoi ils étaient
capables. Bel exemple de cran et de volonté.

On a notamment constaté avec plaisir la participation, en caté-
gorie vétéran, du président de la commission scolaire de Cortail-

lod et en catégorie populaire, celle du directeur des écoles primai-
res de La Chaux-de-Fonds, ancien habitant de la localité. A voir les
inscriptions provenant de loin à la ronde y compris d'autres
cantons, on comprend que le « Tour de Cortaillod» qui n'en est
qu 'à sa seconde édition, est déjà fort prisé. Tout était fort bien
organisé: parcours délimité par la police, débit de boissons et
bonne soupe chaude, chronométrage électronique, bureau
technique et pavillon de prix. Le CEP fait bien les choses !

(Avipress - J.-P. Baillod)

Ouvertures nocturnes à la Côte

Autour du père Noël qui passa, en s 'y arrêtant , à Corcelles et à Peseux, la Côte a vécu ven-
dredi une soirée de fête dans une ambiance que la fraîcheur du temps n'a pas entamée.
Pour la dernière fois cette année, les magasins de Peseux et de la Côte tiendront ouvertes
leurs portes demain soir mais cette fois le père Noël sera absent, absence que la fanfare
essaiera de faire oublier.
Quoi qu 'il en soit, il y aura de l'ambiance dans les rues... (Avipress-J.-P. Baillod)

Le législatif de Cortaillod et Cottendart :
« non » malgré deux amendements...

De notre correspondant :

Le législatif de Cortaillod a tenu une
importante séance vendredi soir sous la
présidence de M. J.-P. Niklaus et en
présence de 36 membres. Le président
salue tout d'abord M. Eugène Bissât,
nouvel élu socialiste et annonce la démis-
sion de M. Francis Verdan (soc) qui quitte la
localité.

La consolidation du solde d'un emprunt
(150.000 fr) concernant le nouveau collège
est acceptée à l'unanimité. Le budget de

1978 est passé au peigne fin, chapitre après
chapitre. Sur proposition de M. Schoor
(soc) acceptée à l'unanimité, un poste de
dépense au chapitre des forêts est ramené
de 27.000 fr à 7000 fr et c'est par 32 voix
contre deux qu'est approuvé ce budget qui
se solde par un déficit présumé de
354.852 fr, les recettes s'élevant à
3.974.140 fr et les dépenses à
4.328.992 francs. Le total des amortisse-
ments se monte à 372.900 francs.

M. Pierre Vouga, directeur des finances,
insiste sur le fait que le budget a été établi

en tenant compte de la nouvelle échelle fis-
cale votée en novembre et rappelle qu'un
référendum lancé contre cette décision a
abouti. Il faudra donc tenir compte du pro-
chain verdict populaire, susceptible de
modifier les prévisions budgétaires !

L'«AFFAIRE SAIOD»

Comme il fallait s'y attendre, l'affaire
SAIOD a été le principal objet des débats.
De nombreux orateurs exprimèrent tant
d'avis différents qu'une suspension de
séance fut nécessaire. En tant que juriste,
M. Béguin (soc) releva les lacunes du dos-
sier reçu. Aussi son groupe proposa-t-il le
renvoi aune commission de sept membres,
proposition repoussée par 17 voix contre
15.

Le groupe libéral dépose un amende-
ment en six points à l'arrêté de l'exécutif ,
conditionnant l'acceptation des nouvelles
conventions. M. Debrot (rad) voudrait
adjoindre un 7m" point à cet amendement.
L'assemblée accepte ces propositions
respectivement par 21 et ISvoix sans
opposition, mais tout cela pour rien, en
somme, puisqu'au vote final par appel
nominal, l'arrêté est repoussé par 20 non
contre 14 oui et une abstention.

Figurait encore à l'ordre du jour le dépôt
d'une motion libérale tendant à l'étude d'un
nouveau tarif d'électricité qui ne défavori-
serait pas les petits consommateurs mais
inciterait les gros à économiser l'énergie.
Après discussion, cette motion est refusée
par 21 voix contre douze. A la demande de
M. Yersin (soc), l'exécutif a rappelé que
sept motions diverses, antérieurement
acceptées, étaient toujours en suspens.

Selon la tradition, cette dernière séance
de l'année s'est déroulée dans un décor de
Noël grâce au savoir-faire des dévoués
concierges du bâtiment. A tour de rôle,
MM. J.-P. Niklaus, président du législatif , et
Freddy Kaempf, président de commune,
ont exprimé leurs vœux à l'assemblée et
l'ont invitée à la « verrée-ramequins » servie
à l'issue de la séance. F. P

Le Noël des écoliers de Chaumont...
De notre correspondant:
Si comme chaque année,

Gaspard, Melchior et
Balthazar font étape à
Chaumont au cours de la
grande fête de Noël, cette
année la toile de fond du
Mystère représentait un vil-
lage vigneron de la Béro-
che. Les personnages, qui
ont effectivement existé il y
a cent ans, apportaient une
couleur originale et rappe-
laient aux élèves leur
journée à travers les vignes
de Corcelles-Cormondrè-
che, leur visite d'une cave à
Auvernier ainsi que leur
récente participation au
cortège des Vendanges.
Sans parler de l'impact qu'a
eu, dans toute la Suisse, la
grande Fête des vignerons
qui, on ne l'oubliera pas,
retraçait les saisons en les
replaçant dans leurs
contextes évangéliques de

Matthieu, Marc, Luc et
Jean.

Comment, en partant
d'un vignoble d'ici,
pouvait-on aboutir à
Bethléem et y célébrer la
naissance du Sauveur? Les
nombreux parents et amis
de la classe de Chaumont,
qui se pressaient dimanche
à la chapelle, ont eu le privi-
lège de découvrir ce mystè-
re, joué avec le naturel et la
conviction habituelle des
petits Chaumonniers dans
une comédie intitulée: «Le
Noël du vigneron».

Et pour tous ceux qui
n'ont pu monter à Chau-
mont, il y a eu la radio. En
effet , grâce à M. François
Bourquin, directeur des
cours de perfectionnement
du DIP, M. Jean-Claude
Gigon, producteur,
M"' Marie-Thérèse Fir-
mann, opératrice et

M. Jean-Pierre Tzaud,
technicien, ont enregistré la
répétition générale du jeudi
15 décembre, avec les
élèves et le chœur mixte. Le
pasteur André Clerc, qui
assume depuis cette année
l'instruction religieuse à
Chaumont, ainsi que l'abbé
Chapatte, de la paroisse
catholique de Saint-Nor-
bert, à La Coudre, s 'étaient
associés à cette émission
alors que l'Ecole normale,
également invitée, n'avait
pu envoyer de délégué.

C'est aujourd'hui, lundi
19 décembre, au cours de
l'émission «Portes
ouvertes sur l'école», que
les auditeurs pourront
suivre cette préparation de
Noël par les élèves de
Chaumont et leurs parents
choristes. Ces derniers ont
profité de l'occasion pour
fraterniser avec les délé-

gués de La Sallaz en une =
soirée enrichissante et qui '_".
fut bien dans l'esprit de joie g
que l'on connaît à Chau- ~
mont en cette période de g
l'Avent. g

// n'y a plus beaucoup ~
d'écoles qui ont encore la =
chance de vivre, année
après année, cette ambian- S
ce de participation de toute =
une population. Le travail
consenti par les élèves et
leurs instituteur trouve sa
récompense dans les souri-
res émus, les remercie- =
ments et les chaleureuses
poignées de mains èchan- g
gées à la sortie de la chapel- —
le. I

Et cette année, quelques =
centaines d'auditeurs S
auront aussi pu suivre le : i
message apporté par les =
dix-huit écoliers des
hauteurs neuchâteloises. H

IR.) m

Le Père Noël était en ville
• LE Père Noël ne saurait manquer à

sa parole : il n'a donc déçu personne en
arrivant comme il l'avait annoncé place
de l'Hôtel de ville, samedi après-midi.

Ses jeunes amis l'attendaient, en
rangs serrés autour de la place, serrant
très fort la main des aines ou solidemeni
campés sur les épaules de leur père,
bravant le froid comme l'impatience.
Après avoir rendu visite aux petits
malades de Pourtalès, de la Providence
et des Cadolles ainsi qu'aux jeunes
pensionnaires du foyer catholique, et
achevé sa tournée en ville, il apparut
enfin...

Conduit par la musique « Les Armou-
rins », le Père Noël s 'installa sur la place,
suivi de son âne tirant un petit char
rempli de friandises et de paquets de
verges enrubannés. Guidé par deux
âniers, le bourricot, l'œil un peu noir et
l'air bonasse, semblait sortir d'une
imagerie biblique bien connue.

Les Pères fouettards étant toujours la
promesse de possibles sanctions, la
musique lança quelques notes gaies et
les boules argentées du sapin de Noël
adroitement dressé par la Municipalité
se reflétèrent dans les yeux heureux,
étonnés mais un peu craintifs des petits
enfants.

Décidément les temps changent: son
message de Noël transmis, tout le
monde fut très étonné de voir les
enfants préférer aux gâteries du Père
Noël les longues verges des Pères
fouettards !

Soulignons le travail bénévole de
tous les participants à cette manifesta-
tion, qui dans la soirée et en compagnie
de la Chanson neuchâteloise, visitèrent
également les enfants de la Ruche et
ceux de la Maison de Belmont, à Bou-
dry.

(Avipress — J.-P. Baillod)

35.010 habitants au chef-lieu
• COMME nous l'avons brièvement

mentionné samedi, le recensement de
la ville de Neuchâtel se solde par une
diminution de 343 personnes par rap-
port aux chiffres du 15 décembre 1976.
Sur 35.010 habitants, il y a
16.910 Confédérés, 10.807 Neuchâte-
lois et 7293 ressortissants étrangers
dont 5214 ont un permis d'établisse-
ment. Il y a 16.467 personnes mariées,
3781 veuves ou divorcées et
14.762 célibataires. Au. chapitre des
confessions, on dénombre
19.372 protestants, 14.231 catholiques
romains, 75 catholiques chrétiens,
67 Israélites, alors que 1265 personnes
se réclament de religions diverses. On
note également 14.653 chefs de ména-
ge et 638 jeunes gens et jeunes filles
atteindront leur 20n"> année dans le
courant de 1978. Enfin, le chef-lieu
compte 1830 hommes âgés de 65 ans et
plus, et 3826 femmes âgées de 62 ans et
plus.

Avec ces chiffres, le Conseil commu-
nal précise que « le chiffre de la popula-
tion de la ville de Neuchâtel est de

35.010 personnes au 15 décembre
197,7. En raison de l'interprétation
inexacte, par le Centre électronique de
gestion, d'une donnée relative au
recensement des enfants de parents
séparés, il avait été annoncé, le
15 décembre 1976, que la population de
la ville de Neuchâtel s'élevait à
35.624 personnes. En réalité, ce chiffre
aurait dû être ramené à 35.353. La dimi-
nution réelle de la population au cours
des douze derniers mois est de 343 per-
sonnes».

Dans la porte vitrée...
• SAMEDI vers 6 h 50, une voiture

conduite par M. R. E., de Neuchâtel, cir-
culait place de la Gare, le conducteur
voulant garer son véhicule sur une case
devant l'entrée du hall des bagages de
la gare. Lors de cette manœuvre, il a
perdu la maîtrise de son véhicule dont
l'avant heurta et enfonça la porte vitrée
du hall. Le permis de conduire de
M. R. E. a été saisi.

• VERS 8 h 25, samedi, une voiture
pilotée par M. D. G., de Neuchâtel,
descendait la rue des Brévards avec
l'intention de s'engager rue des Parcs. A
cette intersection, une collision s'est
produite avec l'automobile conduite par
M.A. D., de Neuchâtel également, qui
roulait normalement rue des Parcs , en
direction est. Dégâts.

Tamponnement
au carrefour

A NEUCHÂTEL ET DAIMS LA RÉGION

(c) La nuit de samedi à dimanche a été
marquée par un fait insolite qui n'a pas
manqué d'être perçu. A minuit vingt-
cinq, les trois cloches du temple de
Saint-Biaise ont carilloné à toute volée
pendant quelque vingt minutes.

Nombre d'habitants ont été tirés de
leur sommeil tout comme le pasteur,
proche voisin de l'église, qui est allé
mettre un terme à cette sonnerie intem-
pestive. Explication : l'armoire qui
contientle dispositif de mise en marche
des cloches avait été forcée par des
noctambules décidés à faire une farce
diversement appréciée...

Saint-Biaise
tirée de son lit
par une farce

Maîtres opticiens
10 opticiens spécialisés
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Cornaux
Prix exceptionnel !
A louer pour mars

4 pièces avec grand balcon
Fr. 370.— + charges.

Mmo Zybach,
Etroits 14. Tél. (038) 47 18 06.

057827 G

Les méandres sauvages
par Georges VAUCHER-DESCHAMPS

Editions de la Baconnière, Neuchâtel

« L'odyssée d'un Neuchâtelois du Valide-Travers aux, Cévennes ,

Nous étions tous d'accord sur le point essentiel :
« Christ unique sauveur et rédempteur par la puissan-
ce de l'Esprit. »

Je fis la connaissance dans cette petite ville d'un
pasteur extraordinaire: Gaston Cadix, dont le violon
d'Ingres était l'histoire locale. Remontant au XIIe siè-
cle, il pouvait conter l'histoire des vieilles demeures
seigneuriales. «Ah ! vous êtes de Falguière, nous dit-il,
c'est un hameau un peS perdu , mais plein d'esprit, où
l'on sait encore bien manger. Un bourgeois de Saint-
Jean possédait là-bas une maison où il avait l'habitude
de se rendre lors des fêtes carillonnantes pour y faire
un bon repas car il était gourmet. Le voici donc à table
devant une poularde cuite à point et dégustant une
bonne bouteille de derrière les fagots. La poularde
bien garnie sentait bon. On frappe à la porte et son
fermier entre.

- Bonjour Moussu !
- Bonjour Martin... quoi de neuf?
- Oh! pas guère Moussu ! soulamen ma cabra a

cabrida ! a fa très cabris.
- Diantre ! fait le Moussu étonné, trois? je croyais

que les chèvres n'avaient que deux tétines... et que fait
l'autre pour manger ?

- L'autre, Moussu, il fait comme moi, répondit le
paysan: «il espinche» (il regarde).

Le maître comprit. «Justine, dit le Moussu à sa
cuisinière, baïlas une escudo, un verre, un tabouret per
aquel ome. »

Le pasteur Cadix, que nous accompagnâmes
souvent dans ses randonnées, a écrit une douzaine de
plaquettes sur la région, à peu près toutes épuisées
aujourd'hui , nous ne résistons pas au plaisir de citer
encore une anecdote extraite du Folklore cévenol.

Un «gavot » descendu de sa Lozère natale, s'était
installé dans une ferme isolée, tout près de Saint-Jean.
Il était , comme il se doit, catholique de religion, et
faisait bon ménage avec ses voisins huguenots.

Ce brave homme vint à décéder et fut inhumé par
l'office du prêtre. Quelques jours après les obsèques,
son fils rendit visite au curé.

- Monsieur le curé, lui dit-il, vous avez enterré
mon cher père, après qu 'il eut reçu les sacrements de
notre sainte Mère l'Eglise, mais une chose me tracasse
et m'empêche de dormir. 11 est au purgatoire, n'est-ce
pas, d'après ce que j'ai lu dans le catéchisme. Donc, il
doit prendre chaque jour une médecine, mais le
pauvre homme de sa vie n'a voulu prendre une tisane,
huile de ricin ou lavement ; il avait horreur des purges
quelles qu'elles fussent.

- Mais, mon enfant, dit le prêtre, ce sont les âmes
qui , au purgatoire, sont purgées de leurs péchés pour
pouvoir ensuite entrer dans le saint paradis du Bon
Dieu !

- Je vous serais alors reconnaissant, Monsieur le
curé, de bien vouloir dire des messes pour faire sortir
mon père le plus tôt possible du purgatoire.

Et, ce disant, il sortit de sa poche cinq beaux écus,
sonnants et trébuchants, qu'il posa sur la table : « Voilà
pour les messes ! »

A la vue des écus, le digne prêtre, dont le casuel
était plutôt mince, s'écria : « Ce geste est d'un bon fils
et d'un bon chrétien. Mon fils, les messes seront
dites.»

Il appela alors sa gouvernante: «Victorine,
apportez-nous donc cette vieille bouteille qui est à la
cave pour une grande occasion ; ce garçon a fourni une
longue course, il doit avoir soif. »

La servante apporta ladite bouteille. Le curé la
déboucha, la décanta, remplit deux verres «A ta
bonne santé mon enfant, et que Dieu te bénisse ! »

- De même pour vous, Monsieur le Curé, repartit
notre gavot.

- Eh bien ! que dis-tu de ce liquide?
- Ah ! Moussu lou Ritou , per dé boun vin, acos dé

boun vin! qu'anto régalado!
- Sais-tu ce qu'est ce vin que tu apprécies si fort et

avec juste raison?
- Nani, Moussu lou curât ; béléou, peut-être es dé

Lambrusque?
- Oh! mieux que ça!
- Béléou, dé Tavel, dé Castel del Papo, dé vi de

l'Ermitage?
- Mieux que ça !
- Dé Clinton dé l'annado dé la cométo?
- Mieux que ça, te dis-je.
- Alors, c'est peut-être dé Lacrima Christi (ce bon

vin qui , dit-on, provient des vignes cultivées au pied
du Vésuve).

- Tu n'y es pas, mon enfant, c'est meilleur encore !
- Monsieur le curé, je donne ma langue au chat,

mais «per dé boun vi acos dé boun vi!».
- Eh bien , je vais te le dire, mais tu garderas le

secret : c'est du vin du purgatoire, tu n'auras pas
souvent l'occasion d'en boire ici-bas.

- Saïque! per dé boun vi acos dé boun vi. U n'y a
pas meilleur et de ma vie, je n'en ai goûté de pareil.

En prononçant ces mots, notre gavot ramasse ses
cinq écus, les remit dans sa poche en disant à son curé :
«Ne dites pas les messes pour faire sortir mon pauvre
père du purgatoire, là où l'on fait de si bonnes cuvées.
Que dirait-il, lui , qui l'aimait tant le bon vin.»

Ce qui m'intéressait surtout, c'était le passé de ce
peuple à qui l'on doit la liberté dépensée, la charte des
«Droits de l'homme», œuvre de Rabaut-Saint-Etien-
ne, fils de Paul Rabaut, pasteur non violent, le célèbre
martyr nimois. Charte acceptée la nuit du 5 août 1789
lors de la Révolution française.

Il ne s'agissait plus d'un édit de tolérance mais de la
liberté totale où nul ne devait être inquiété pour ses
opinions religieuses.

(A suivre)

Débarras
caves, galetas, appar-
tements
M. SANDOZ
Tél. 46 18 2042 38 42.

026000 A

A vendre

CHALET
Région Tête-de-Ran - Vue des Alpes comprenant grand
living avec cuisine équipée, cheminée de salon, 2 cham-
bres à coucher, douches-W.-C. confort, parfait état
d'entretien.
Terrain 2000 m2 environ.
Situation exceptionnelle.
Nécessaire pour traiter: Fr. 120.000.—.

Ecrire sous chiffres P 28-950156 à Publicitas, av.
Léopold-Robert 51, 2301 La Chaux-de-Fonds. 058682 1

A vendre
au Landeron

TERRAINS
en zone villas,
Fr. 45.000.—.

Faire offres sous
chiffres AB 2726
au bureau du
journal. 060678 1

Baux à loyer
au bureau du Journal

l

A louer tout de suite ou pour date a
convenir, à

PESEUX 1 pièce
au sud, confort, verdure, Fr. 260.—
chauffage compris, eau chaude par
cumulus.

Pour visiter : s'adresser au concierge,
M. Pacifico, rue des Uttins 15,
Peseux, tél. 31 60 40.

Pour traiter :
Gérance Paul Cordey S.A.,
pi. Grand-Saint-Jean 1, Lausanne.
Tél. (021) 22 40 06. 058329 G

W RÉVISION ^|
Rat BENZINA S.A. K§
BL Corcelles Tél. 10381 31 55 59 M
j^k San. obligation d'achat de mazout JBL

058981 A

CORTAILLOD, chemin des Planches,
à louer pour la fin de l'année:

logement de VA pièces
à personne pouvant assumer le
service de conciergerie d'un immeu-
ble de 12 appartements.

S'adresser à :
Gérance des immeubles de l'Etat,
Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16. 060695 G

Etude Clerc, notaires
2, rue J.-L. Pourtalès - Tél. 25 14 69

A LOUER immédiatement ou pour
date à convenir, aux Brandards,

appartement de 2 pièces
avec confort.

Loyer mensuel Fr. 240.—
+ charges. 058703 G

HAUTERIVE
. 

¦ 
^ 
j  A louer pour date à convenir, dans

„,. Y lotissement neuf en lisière de forêt,.,
disposant d'une importante place de
jeux, dans situation tranquille et
dominante, appartement résidentiel
de

3Va pièces
Cuisine agencée. Fr. 590.—
+ charges. Garage à disposition.

M""> Girard, Marnière 69,
tél. (038) 33 14 05. 057826 G

A louer, dès le 31 décembre
ou date à convenir
NEUCHÂTEL, rue de la Maladiere 98,

beau studio
avec cuisine agencée et salle de
bains, tout confort.
Loyer mensuel, charges comprises:
Fr. 290.—

S'adresser à :
Gérance des immeubles de l'Etat
Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16. 060698 G

A louer tout de suite à Neuchâtel,
Bachelin 15,

STUDIOS
300 fr. par mois + 40 fr. de charges;
et des

2 pièces
BOXES

dans garage collectif chauffé.

Téléphoner au 24 45 85. 060764 G

A louer, rue de la Côte 37,
à Neuchâtel

3 pièces
tout confort, cuisine équipée, balcon,
ascenseur.
Renseignements :

LA NEUCHATELOISE-
Assurances

.Tél. 21 11 71. __ 058850 G*

A louer, tout de suite
ou pour date à convenir
NEUCHÂTEL, fbg de l'Hôpital 42,

modeste appartement
de 3 pièces

Loyer mensuel: Fr. 140.—.
S'adresser à :
Gérance des immeubles de l'Etat,
Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16. 060697 G

A louer pour la fin de l'année ou date
à convenir, à NEUCHÂTEL :

locaux industriels
avec atelier d'environ 100 m2,
bureau, dépôts, vestiaires, etc.

S'adresser à :
Gérance des immeubles de l'Etat,
Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16. 060696 G

A louer
à Neuchâtel,
rue des Poudrières,

-dès le 24mars ••
1978, ,

2 pièces
refait à neuf,
Fr. 300.—
+ charges.

Seiler & Mayor S.A.
Tél. 24 59 59. osoeeo G

Hauterive
A louer, en lisière
de forêt,

grand studio
meublé
Fr. 300.— +
charges.

Tél. (038) 24 67 41.
057824 G

A louer à
NEUCHÂTEL
(rue des Parcs)
dès le 24 décembre
1977
ou date à convenir

4 Vz PIÈCES
Fr. 616.—
charges comprises,
confort.

Tél. 24 42 40. 060235 G

A louer pour fin
mars, au quartier
des Draizes,
LOCAL AVEC
VITRINE
Loyer Fr. 200.—.
Etude
Jacques Ribaux,
avocat et notaire,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41.

057828 G

A louer pour oaie
à convenir au
Landeron,

GRAND
STUDIO
cuisinette agencée,
salle de bains avec
W.-C, poutres
apparentes, etc...

Seiler & Mayor S.A.
Tél. 24 59 59.060658 G

A louer à Peseux,

studio
cuisinette agencge/X ,.
salle de bains'avèc
W.-C.
Fr. 230.—
+ charges.

Seiler & Mayor S.A.
Tél. 24 59 59.060659 G

A louer
Pourtalès 5
pour date
à convenir,

appartement
de 3 pièces
(100 m2), bains,
2 W.-C, grande
cuisine, balcon,
cave.
Loyer: Fr. 620.—.

Tél. 41 34 21.060667 G

A louer a Boudry
pour date à conve-
nir très grand

2Vz pièces
avec confort.

Seiler 81 Mayor S.A.
Tél. 24 59 59 ou
42 20 91. 060661 G

A louer à Peseux

3V2 pièces
loyer modéré.

Fiduciaire
HERSCHDORFER
fbg de l'Hôpital 25,
2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 32 27.

058706 G

LES
CROSETS (VS)
ait. 1670 m
Appartement
duplex 6-8 lits
centre station,
à louer, du 7 au
28 janvier,
19 février
au 4 mars, et
11 au 25 mars.
Tél. M. Luder
(022) 20 1811
(bureau),
ou (022) 48 71 50
(SOir). 058686 w

m
OPTIQUE
MARTIN LUTHER
ro MAURE O P T I C I E N
<TS Miljon fondé» in I852
_____2 ? I 1 e •  P u r y  7

2001 NEUCHATEL
E x é c u t e  lolgnauaamant al
rapldtmtnl l'ordonnance dr
voira ocullsla

Téléphone 2513 67
011525 A

Maculature en vente
au bureau du Journal

Montres
discount
GROS RABAIS,
1 an garantie.

Rue du Bassin 12,
Neuchâtel. 061907 A

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal

A louer à Boudry
pour date à convenir

1 y2 pièce Fr. 240.—
V/ T. pièces Fr. 360 —
3y2 pièces Fr. 430 —

Appartements très spacieux, cuisine
agencée, balcon.

Seiler et Mayor S.A.
Tél. 24 59 59. 060677 G

Etude Clerc, notaires
2. rue J.-L. Pourtalès - Tél. 25 14 69
A LOUER immédiatement ou pour
date à convenir, à quelques minutes
du centre,

villa de 5 chambres
cuisine, salle de bains-W.-C. et
dépendances.
Chauffage général au mazout.
Cheminée de salon, jardin. Garage à
disposition. 058704 G

Gouttes-d'Or 17
2000 Neuchâtel

1 studio libre dès le 2 février
1978 à Fr. 262.—
charges comprises

Boxes dans garage collectif à 70 fr.

Téléphoner au 25 07 14. 053292 G

IA  

louer rue du lac 30, Le Landeron,

beau 1 pièce
salle de bains, cuisine équipée,
balcon, dès le 24 décembre 1977.
Loyer 200 fr. + charges.
Tél. (038) 51 15 09. 050312G

AEG LAVAMAT
BELLA 1001E

Un jalon pour l'avenir
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Avec elle, vous êtes
proprement gagnant!
Elle traite le linge selon vos

désirs en économisant
courant, eau et détersifs.

Prix de liste-: fr 2790.-

Prix intéressant!
Demandez une offre

chez votre spécialiste
des environs:

FLUCKIGER
ÉLECTRICITÉ SA

Installations
électriques et téléphone

2072 SAINT-BLAISE
Tél. (038) 33 33 40

060099 B '

Synonyme de qualité
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De notre correspondant :
Comme nous l'avons indiqué dans une

récente édition, la ville du Locle compte
actuellement 13.067 habitants. Depuis le
15 décembre 1968, la diminution de la
population est de 1995 unités : 126 en 1969,
351 en 1970,282 en 1971,284 en 1972,24 en
1973,145 en 1974,291 en 1975, 283 en 1976
et 209 en 1977.

Ces chiffres ne laissent aucun doute:
malgré son irrégularité, la courbe de la
régression est constante et devient de plus
en plus inquiétante. A ce rythme-là, la
Mère-Commune des Montagnes comptera
moins de 13.000 habitants dans quelques
mois.

Avant d'analyser les causes et les consé-
quences de cette situation, il convient tout
d'abord de citer quelques chiffres. En
l'espace de neuf ans, la population suisse
(10.148 personnes) a accuse une baisse de
8,71 % (968 unités), alors que la population
étrangère (2919 personnes) a atteint un
taux de régression de 26,03 %
(1027 unités).

Il est dès lors facile d'en conclure que les
ressortissants étrangers ont été les princi-
pales victimes de la récession, ce qui a inci-
té beaucoup d'entre eux à retourner dans
leur pays d'origine. Ces chiffres seraient
encore beaucoup plus conséquents si l'on
tenait compte des centaines de frontaliers
et de saisonniers qui ont perdu leur emploi.

A propos de la situation économique, on
peut dire qu'elle s'est améliorée au cours de
l'année et qu'il n'y a pratiquement plus de
chômage. Il n'en reste pas moins que
1800 postes de travail ont été supprimés en
quelques années dans les entreprises

industrielles de la ville. Que faire poui
remonter la pente ?

Malgré leur bonne volonté et les nom'
breuses démarches qu'elles ont effectuées ,
les autorités communales ne peuvent pas
trouver à elles seules le remède-miracle ,
ceci d'autant plus que le mal est de deux
natures : le manque de diversification de
l'industrie locale et la faiblesse des salaires
versés par les entreprises de la ville.

Comme l'a souligné M. Felber lors de la
dernière séance du Conseil général, il est
très difficile d'attirer au Locle de nouvelles
industries. Cela est d'autant plus dommage
que la ville possède des atouts non négli-
geables : notamment des terrains à des prix
très bas et une main-d'œuvre particulière-
ment qualifiée.

UN CERTAIN ESPOIR
Reste heureusement un espoir: que les

entreprises déjà implantées fassent elles-
mêmes un effort pour varier leur produc-
tion. Certaines l'ont déjà fait, d'autres
tentent de timides essais. Mais sera-ce suf-
fisant pour éviter que la ville subisse les
effets de la restructuration de l'industrie
horlogère?

En ce qui concerne les salaires, force est
de constater que Le Locle a, en compagnie
de La Chaux-de-Fonds, le triste honneur
d'être la lanterne rouge de toutes les villes
suisses. Cela explique pourquoi de nom-
breux jeunes vont poursuivre ailleurs leur
activité professionnelle.

Ce départ des forces vives de la localité
entraîne inévitablement un vieillissement
de la population. Conséquence: la baisse
de la natalité devient alarmante. Pour la

première fois depuis de nombreuses»
années (peut-être même de tous les temps),
la différence entre les naissances et les
décès a été négative en 1977 (-8). L'évolu-
tion de ces dernières années le faisait
craindre: + 48 en 1973, + 17 en 1974, + 43
en 1975 et + 4 seulement en 1976.

Sur le plan fiscal, la diminution de la
population explique en grande partie le
déficit d'un million et demi de francs prévu
pour 1978. Si le nombre des contribuables
était resté à son niveau de 1968, les finances
de la ville seraient actuellement parfaite-
ment équilibrées. Par ailleurs, il est
opportun de rappeler qu'une partie de
l'infrastructure de la Mère-Commune des
Montagnes (collèges et station d'épuration
des eaux en particulier) a été mise en place
dans la perspective d'une population de
18.000 habitants. A l'époque, cet opti-
misme était parfaitement justifié. On ne
saurait donc accuser les autorités d'impré-
voyance.

Lors de la dernière séance du législatif, le
groupe POP a déposé une motion deman-
dant au Conseil communal l'établissement
d'un programme de mesures propres à
enrayer la diminution de la population. Si
elle est acceptée, on se réjouit d'ores et déjà
de prendre connaissance du rapport du
Conseil communal.

Mais, pour reprendre une expression de
M. Felber, le Conseil communal n'est pas
un Père Noël. Il ne faut pas se bercer d'illu-
sions : les autorités ne peuvent pas faire
davantage que ce qu'elles ont déjà fait
jusqu'ici. Répétons-le : la balle est dans le
camp des industriels. R „

Encore quelques remèdes en réserve
pour enrayer l'épidémie des départs

| Concert de gala
I des Cadets à l'Ancien-Stand
^iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii iiiiiiiiiniiiii

De notre correspondant:
Ambiance de fête, samedi soir, dans le

concert de gala offert par les jeunes musi-
ciens des cadets. L'association des Amis de
la musique des cadets avait la satisfaction
de constater que la grande salle était rem-
plie. Il y avait les parents ; il y avait aussi les
membres des fanfares locales. Nos sociétés
trouvent en effet dans cette pépinière les
éléments qui viendront plus tard grossir
leurs rangs.

Sous la direction d'Henri Zanoni, les
cadets font du bon travail (collège de la
Promenade les mardis et jeudis de 19 h 30 à
21 h). Les marches démontrèrent que nos
jeunes exécutants ont le sens du rythme
(«L'Agathoise», marche avec tambour de
F. Rey ainsi que la «Manœuvre-marche»,
avec tambours également de P.-A. Stenz).

Une sélection, une ouverture furent
également pour le public l'occasion de

llllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllr
constater que les musiciens peuvent s 'atta-
quer à des morceaux plus difficiles (intona-
tion, nuances, mise en place). Les cadets ne
dédaignent pas le solfège. Quarante élèves
le cultivent toutes les semaines.

Nous avons relevé quatre premiers
bugles, quatre seconds bug/es , deux altos,
deux barytons, trois petite basses, cinq
trompettes premiers, cinq trompettes
secondes, deux trombones, trois musiciens
à la batterie et six aux tambours. Ajoutez six
clarinettes et quatre saxophones et vous
aurez la marque distinctive de cette forma-
tion qui tient plus de l'harmonie que de la
fanfare.

La sonorité de l'ensemble possède une
douceur sympathique. Dans « Voici Noël»,
nous l'avons appréciée et nous félicitons
Henri Zanoni d'obtenir de pareilles nuan-
ces. M.

Voleurs de
tableaux arrêtés

FRANCE VOISINE
BELFORT

Quatre hommes résidant dans la région
de Metz ont été arrêtés par la police de l'air
et des frontières à Délie, dans le territoire
de Belfort II s'agit d'un ressortissant
yougoslave, Neziri Hajdar, de Jean-Claude
Keiber, 26 ans, de Metz, et de deux rece-
leurs, Daniel Weber, 29 ans, de Moyeu-
vre-Grande, et Pierre Romer, 38 ans,
également de la région mosellane.

Les deux premiers avaient cambriolé en
avril dernier la villa du docteur Greter, à
Longwy, où ils avaient dérobé 19 toiles de
maîtres et des pièces importantes en étain.

L'épidémie de poux
persiste dans les écoles

(c) Il y a plus d'une semaine de cela, nous
avions annoncé que de nombreux élèves
des écoles de La Chaux-de-Fonds étaient
victimes de poux. Dans certaines classes,
plusieurs gosses avaient été atteints. Des
parents ont été aussi contaminés.

Le service médical des écoles vient de
faire tenir un communiqué qui résume la
situation. «L'épidémie de pédiculose per-
siste dans les écoles de la ville, malgré les
efforts entrepris pour l'enrayer. Les autori-
tés scolaires sont parfaitement conscientes
de ce problème et font tout ce qui est en leur
pouvoir pour lutter contre la maladie.

«Nous rappelons que le traitement,
même s'il est astreignant, doit être suivi à la
lettre, selon les indications du médecin trai-
tant ou du service médical des écoles. Bien
appliqué, ce traitement est efficace. Nous
comptons sur la collaboration des parents
dans ce domaine car le dépistage de la

maladie peut être fait à la maison par les
parents.

«Nous leur recommandons vivement de
surveiller les cheveux de leurs enfants, sur-
tout derrière les oreilles et sur la nuque, et
de profiter des vacances de fin d'année
pour le faire de façon encore plus intensive.
La seule façon de venir à bout de cette
maladie, c'est de traiter énergiquement les
enfants qui sont atteints et qu 'ils évitent
tout contact avec leurs camarades.

« Une hygiène rigoureuse doit aussi être
observée. Les poux sont rarement décou-
verts. Ce que l'on voit, ce sont les œufs (ou
lentes) qui ressemblent à des pellicules,
mais sont arrondis et collent aux cheveux ».
On peut signaler que pratiquement aucun
collège n'a échappé à l'épidémie.

Le Conseil général du Locle s'est réuni
vendredi soir pour sa dernière séance de
l'année, qui fut un véritable marathon. Le
budget 1978 n'a pas suscité trop d'inter-
ventions et le législatif l'a accepté. En
revanche, un rapport concernant l'instal-
lation d'un ordinateur à l'usage de l'admi-
nistration communale a fait l'objet d'un
débat fleuve qui s'est prolongé jusqu 'à
minuit. Nous aurons l'occasion de revenir
sur cette séance.

Drôle d'attitude...
Dans la nuit de vendredi à samedi, vers

minuit et demi, M. P.C., de Morteau (Fran-
ce) montait rue de la Gare. A la sortie d'un
virage, à la hauteur de la scierie Huguenin
et alors qu'il roulait près de la ligne blanche,
sa voiture est entrée en collision avec celle
conduite par M. J.P.,du Locle, qui roulait en
sens inverse, lui aussi, près du centre de la
chaussée. M. J.P. a quitté les lieux sans se
soucier des dégâts causés. Il a été inter-
cepté peu après en ville. Le permis de
conduire de M. J.P. a été saisi. Dégâts
matériels.

Au Conseil général:
budget et ordinateur

LA CHAUX-DE-FONDS

CINÉMAS
Corso: 20 h 30, « Dersou Ouzala» (16 ans) .
Eden : 18 h 30, « Les ébranlés » (20 ans) •

20 h 30, « Crazy-Horse de Paris » (18 ans).
Plaza : 20 h 30, « Car Wash » (16 ans).
Scala : 20 h 45, «Détective privé» (16 ans).

TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 84 avenue

Léopold-Robert , tél. (039) 233610.

DANSE ET ATTRACTIONS
Cabaret Rodeo: 21 h 30 - 4 heures.
Le Scotch : relâche.
La Boule d'Or: 21 h 30 - 4 heures.
Cabaret 55 : relâche.
Le Domino: relâche.

EXPOSITIONS
Musée d'histoire : les collections (le week-end

ou sur demande) .
Musée paysan des Eplatures : les saisons à la

ferme.
Galerie du Club 44 : images du Tantra.

Home de la Sombaille : exposition de Noël des
pensionnaires.

Centre de rencontre : regard d'Espagne, photos
de Gérard Musy.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin de famille ,
tél. 221017.

Pharmacie d'office: Bourquin , 39 avenue
Léopold-Robert , jusqu 'à 21 h, ensuite
tél. 221017.

DIVERS
Bureau consommateurs-informations: de 14

à 17 h, Grenier 22, tél. 233709.
LE LOCLE

TOURISME. - Bureau officiel de renseigne-
ments : 5, rue Henry-Grandjean ,
tél. (039) 312246.

Pharmacie d'office: Breguet , Grand-Rue 28,
jusqu 'à 21 h; ensuite , tél. 117.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin de famille , tél. 117 ou
le service d'urgence de l'hôpital,
tél. 315252.

CARMET DU JOUR

Naissances : Miserez , Valérie Suzanne, fille
de Jacques André et de Louise Emma, née
Eichelberger; Blanc Vi rginie Josiane, fille de
Claude Bernard et de Josiane Jeanne, née
Inglin ; Blatter Nicolas, fils de Jean-Claude et
de Simone Francine Dominique, née Oppliger.

Mariages civils : Berger Philippe Georges et
Schmidiger , Claudine Alice ; Dubois Alain
Edouard et Giordano , Claudine Lucie Jeanine ;
Nussbaum Bernard et Huggler Nicole; Roth
Ernst et Djakovic Michèle.

Décès : Jeanneret Paul Emile, né le 8 mai
1898, époux de Malvina Louise, née Sunier ;
Froidevaux née Purguy, Marie Joséphine, née
le 20 avril 1923, épouse de Froidevaux Alfred
Désiré.

Etat civil
(16 décembre)

(c) Durant les fêtes de Noël, plusieurs son-
neries de cloches sont annoncées : tem-
Farel, ce dimanche de 16 h 45 à 17 h; tem-
ple Saint-Jean, lundi de 19 h 15 à 19 h 30;
temples de l'Abeille et des Forges, vendredi
23 décembre, de 17 h 15 à 17 h 30.

Samedi 24 décembre, Grand-Temple, de
17 h 15 à 17 h 30 et de 23 h 15 à 23 h 30;
temple Farel, de 17 h 15 à 17 h 30; temple
de l'Abeille, de 23 h 30 à 23 h 35 et de
23 h 55 à Oh 05; temple des Forges, 23 h 15
à 23 h 30 et de minuit à 0 h 05; temple
Saint-Jean, de 23 h 15 à 23 h 30.

Dimanche 25 décembre, Grand-Temple
de 9 h 30 à 0 h 45, de 17 h 15 à 17 h 30;
Farel, de 9 h 30 à 9 h 45; Abeille, 9 h 30 à
9 h 45. Idem pour les temples des Forges et
de Saint-Jean, dont les sonneries de clo-
ches auront lieu entre 9 h 30 et 9 h 45.

Sonnerie de cloches

Deux jeunes gens de Pontarlier ont pres-
que réussi, dans la nuit de jeudi à vendredi,
une première hivernale clandestine dans
un magasin de disques de la ville.

Les obstacles étant nombreux pour péné-
trer dans cet établissement (murs à escala-
der, surfaces verglacées à traverser), les
deux alpinistes d'occasion avaient emporté
un véritable équipement de montagnard :
sacs de montagne chargés de cordes, de
mousquetons, de piolets, etc. Après beau-
coup d'efforts, ils ont atteint leur but:
disques, cassettes et argent ont été entas-
sés dans les sacs.

Mais après la descente, un comité
d'accueil attendait les deux jeunes gens:
des policiers. Les «monte-en-l'air» ayant
quelque peu manqué de discrétion dans
leur ascension, des voisins intrigués
avaient alerté le commissariat. Les deux
sportifs de la cambriole ont été inculpés,
mais laissés en liberté. Il s'agit d'habitants
de Pontarlier jusqu'ici « honorablement
connus», qui avaient largement les moyens
de s'acheter ce qu'ils ont volé.

Drôles d'alpinistes
à Pontarlier

(c) Vers minuit et demi, hier, M. R.P., de La
Chaux-de-Fonds , circulait rue Cornbe-
Grieurin, à La Chaux-de-Fonds, en direction
ouest. A la hauteur du N° 37, son vélomo-
teur glissa sur la route verglacée et le
conducteur fit une chute. Blessé, il a été
transporté à l'hôpital par l'ambulance.
Après avoir reçu des soins, il a pu regagner
son domicile.

Etat civil
(14 décembre)

PROMESSE DE MARIAGE : Kurth Georges
Erwin et Hurni, Nicole Françoise.

DECES : Loetscher Lydie Marie Elise, née le
8 janvier 1906 ; Muller Henri Louis , marié, né
le 8 juillet 1892.

Chute sur le verglas

LA CHAUX-DE-FONDS
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Les portables viennent
de chez Hermès, j ri
Elles vous ^a|\mettent plus NI
d'atouts en Ĥ J

^ f|HERMES
^̂  Machines à écrire

Ala portœ dechalcûn
Votre
commerçant spécialisé Hermès

(Reymcnà
Faubourg du Lac 11 • Saint-Honoré 5

2000 Neuchâtel • Tél. 25 44 66
053066 B

DÉMÉNAGEMENT
Transports internationaux
Garde-meubles
Transport pianos
Devis toutes directions

<
. M

M. DANUSER i
Tél. (038) 31 57 83.



Le législatif de Noiraigue approuve le budget
Le Conseil général de Noiraigue a siégé

vendredi soir sous la présidence de
M. Laurent Demarchi (rad). Treize mem-
bres étaient présents , ainsi que le Conseil
communal et M. Patrick Duc , administra-
teur.

En ouvrant la séance, il a été donné
connaissance de quatre lettres de démis-
sion au législatif. Ce sont celles de
MM. Raymond Gobbo , Jean-Bernard
Thiébaud , Eric Demarchi , tous socialistes ,
qui quittent le Conseil général pour des
raisons professionnelles et de M. Georges
Sunier , radical , qui lui ira habiter Fleurier.

Election reportée: Par suite de la
démission de M. Armand Clerc, il y avait
lieu de nommer un nouveau conseiller
communal. Le groupe radical , auquel le
siège appartient , a demandé que la nomi-
nation soit reportée au mois de janvier
prochain au cours d'une séance extraor-
dinaire.

Budget : Le point principal de l'ordre du
jour consistait en l'examen du projet de
budget élaboré par le Conseil communal.
Comme nous en avons parlé dans de
précédentes éditions , nous n 'y revien-
drons pas. Signalons simplement que les
recettes prévues sont de 401.055 fr. et les
dépenses de 468.093 fr., laissant ainsi
apparaître un découvert de 67.038 fr., ce
qui , par comparaison aux prévisions faites
il y a une année, constitue néanmoins une
amélioration de près de 55.000 francs.

Ce budget a été accepté à l'unanimité
en même temps qu 'une proposition de
M. Armand Clerc, conseiller communal ,
tendant à ce que la commune abandonne
la facturation de l'eau et de l'électricité en
faveur de la paroisse catholique romaine,
de façon que celle-ci soit mise sur un pied
d'égalité avec la paroisse réformée.

Entrepôts des Verrières : Sans aucune
opposition , le Conseil communal a été
autorisé à acquéri r cinq actions de
1000 fr. chacune pour la future société
anonyme des entrepôts fédéraux de mar-
chandises aux Verrières-Suisse.

La cession de terrains du domaine
public pour la correction de la rue du
Bochat a été ratifiée sans aucun problème.
Et c'est aussi à l'unanimité qu 'a été modi-
fiée la location de la salle de spectacle,
selon les barèmes que nous avons publiés
antérieurement.

Un renvoi : L'exécutif sollicitait ensuite
l'octroi d'un crédit de 7000 fr. dans
l'intention de mieux sonoriser la salle des
spectacles. Par 12 voix , une proposition
de M. Armand Clerc a été acceptée
demandant qu 'avant de voter le crédit ,
des devis comparatifs soient demandés.
Le problème reviendra ainsi lors de la
prochaine séance.

Un conseiller communal s'en va:
Comme nous l'avons annoncé,

M. Armand Clerc, membre du Conseil
communal, a donné sa démission pour le
31 décembre prochain. M. Clerc, qui
représentait le parti radical , a siégé
pendant 16 ans à l'exécutif. Il en fut
pendant un certain temps secrétaire et
dirigeait la section des domaines et bâti-
ments. Un hommage pour son travail et
son esprit de collaboration lui a été rendu
et une channe dédicacée lui fut remise.

Le Conseil communal a encore fait part
des réalisations qui sont intervenues cette
année, soit à propos du personnel , de
« Delta diététi que », du magasin d'alimen-
tation et de service «Valtra » et enfin de
l'ouverture prochaine d'un nouveau
café-restaurant place de la Gare. Enfin , il
a été signalé que l'émission de la Radio
romande «Fête... comme chez vous » a
été un succès. Q r\

Un joyeux Noël au home «Val-Fleuri » à Fleurier
De notre correspondant:
De nombreuses fêtes de Noël, du

Club des loisirs, à Couvet, de "La
Paternelle», à Môtiers, et de bien
d 'autres encore ont eu lieu ces temps
au Vallon. Si nous ne pouvons rendre
compte de chacune d 'elles en détail, il
faut  néanmoins faire une exception
pour celle qui a eu lieu vendredi
dernier au home «Val-Fleuri», à Fleu-
rier, puisque, fait exceptionnel, pour
la première fois, une pensionnaire
étant dans sa 100"" année y assistait,
c 'est-à-dire M"" Emma Duvanel-
Perrinjaquet, qui était assise dans le
fauteuil que lui a offert la Républi que
au mois de septembre.

DE MAIN DE MAITRE

Cette fête avait été préparée de
main de maître par les directeurs, M.
et M"" Zuccolotto, et c 'est dans les lo-
caux admirablement bien décorés
qu 'elle se déroula. L 'après-midi, pri-
rent successivement la parole
MM. Marcel Hirtzel, l 'un des fonda-
teurs du home, Philippe Jéquier, pré-
sident du comité de direction, les pas-
teurs François Jacot et Willy Perriard,
ainsi que M. Zuccolotto.

Parmi les invités, on notait les
membres du comité de la fon dation,
M mr Françoise Stoudmann , conseillère
communale à Fleurier et M"' ' Roth,
représentante des autorités commu-
nales de Saint-Sulp ice.

Autour de l 'arbre de Noël, la cho-
rale des pensionnaires chanta et
M"" Duvanel se produisit même en
soliste. On apprécia aussi tout parti-
culièrement une saynète intitulée
"Dieu veille», composée par sœur
Renée, de l 'hôpital de Fleurier, et
interprêtée par des infirmières.

Ce fu t  enfin un repas de fête qui a
été servi avec une distribution de ca-
deaux à chacun et c 'est dans une am-

Ce Noël au home «Val-Fleuri» a dû susciter de nombreux souvenirs dans le cœui
des personnes âgées. (Avipress Baillod)

biance de gaieté que c 'est terminée la
soirée.

Le jour précédent se déroulait , à
peu près selon le même scénario, la
fête de Noël au home «Clain'al», à
Buttes. Ici aussi, joie et gaieté de bon
aloi présidèrent à la manifestation. Ce
fut  l 'occasion pour A/"'' Rosalie Sol-
dera de remercier les membres du
comité et le personnel de leur dévoue-
ment et de leur esprit de compréhen-
sion, c. D.

CABHE T PU JôïïRl Le « souper des pipes » s'est déroulé
n'aurez pas l'Alsace et 'la Lorraine », avec UdllS Id 00711101116 Cl 11101167$

Couvet, cinéma Colisée : 20 h 30, «Vous
n'aurez pas l'Alsace et la Lorraine », avec
Coluche.

Môtiers, musée Rousseau : ouvert.
Fleurier, patinoire : ouverte.
Fleurier, le Rancho, bar-dancing : ouvert

jusqu 'à 2 heures.
Couvet, bar-dancing du Pont : ouvert jusqu 'à

23 heures.
Médecin, dentiste et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 611200 ou tél. 611328.
Hôpital et maternité de Couvet : tél. 632525.
Hôpital de Fleurier : tél. 611081.
Sage-femme: tél. 631727.
Fleurier, infirmière-visiteuse: tél. 613848.
Fleurier, matériel des samaritains en prêt :

tél. 611324 ou tél. 613850.
Service d'aide familiale: tél. 612374.
SOS alcoolisme : tél. 533720 ou tél. (039)

237987.
Les Verrières, bureau de renseignements :

Banque cantonale.
FAN bureau du Val-de-Travers : Fleurier ,

11 av. déjà Gare, tél. 6118 76, télex 35 280.
Service du feu : pour tout le Vallon , tél. 118.
Police cantonale: Môtiers, tél. 611423; Fleu-

rier, tél. 6l 10 21.

De notre correspondant régional:
Samedi a eu lieu, à l'hôtel des Six-

Communes, à Môtiers, l'assemblée générale
annuelle des gouverneurs de Couvet, Môtiers,
Boveresse, Fleurier, Buttes et Saint-Sulpice,
faisant partie de la Noble corporation des Six-
Communes, sous la présidence de M. Claude
Emery, de Couvet, président-gouverneur.
M. Oberson, inspecteur forestier d'arrondis-
sement, y assistait, comme de coutume.

Le budget pour l'année pmchaine a été
adopté. Il est équilibré, même si les prévisions
ont été réservées quant à la vente des bois.
Cet équilibre est d'autant plus apprécié que la
corporation doit prendre à sa charge les inté-
rêts et les amortissements des capitaux
investis pour les travaux de rénovation qui ont
été entrepris à l'intérieur du bâtiment, entre
autre.

LE« SOUPER DES PIPES »

Après un apéritif au Champagne brut, les
gouverneurs et les hôtes sont alors entrés en

conclaves dans leur salle du premier étage
pour le traditionnel «souper des pipes». Les
participants étaient au nombre de 24 et tous
ont reçu une pipe en terre — malgré la diffi-
culté qu'il y a actuellement à s'en procurer —
ef du tabac.

Deux invités d'honneur ont pris la parole.
M. Jean-Claude Landry, chancelier d'Etat, qui
assistait pour la troisième fois à ce souper et
le colonel divisionnaire James Thiébaud qui,
bien que né à Môtiers où il a fait une partie de
ses écoles, était là pour la première fois. Il
prononça une allocution patriotique et civique
qui fit une excellente impression.

Fait à signaler, c'est que ceux qui parvin-
rent à ouvrir le coffre dans les 30 secondes et
avec trois clefs pour les trois serrures, furent
plus nombreux que d'habitude et que, de ce
fait, moins de pots de vin ont été offerts...

Ce n'est que vers 22 h 30 que le président-
gouverneur Claude Emery donna le... feu
rouge 'pour furhéf tout à son saoul et ce
souper s'est déroulé dans la cordialité entre
gens du Jura et de la vallée. G. D.

violente collision
à Rosières:

trois blessés
Vers 16 h, hier, M. Antonio Achille, âgé

de 31 ans, de Neuchâtel, circulait sur la
route principale N" 10 de Brot-Dessous à
Travers ; arrivé dans un virage à droite, au
lieu-dit «Rosières », il a soudain perdu la
maîtrise de sa voiture qui, après avoir
zigzagué, a dérapé sur la gauche de la
chaussée où elle est entrée en collision
frontale avec celle conduite par M"° Rose-
may Pellaton, âgée de 18 ans, de Noiraigue,
élève conductrice régulièrement accom-
pagnée, qui roulait normalement en sens
inverse.

Lors de cette collision, trois personnes
ont été blessées, soit le conducteur
M. Achille et sa femme Annunziata, âgée
de 28 ans, qui ont été transportés en ambu-
lance à l'hôpital de Fleurier et M"° Pellaton
qui, elle, a été conduite à l'hôpital de
Couvet, par un automobiliste complaisant.
Les deux véhicules sont démolis. Le permis
de conduire de M. Achille a été saisi.

Le Conseil général de Fontaines s'est penché sur
le budget 1978 et le problème posé par SAIOD

CHRONIQUE DU VAL-DE-RUZ

De notre correspondant :
Le législatif de Fontaines a siégé

longuement, jeudi soir, sous la présidence
de M. Denis Challandes. Treize conseil-
lers étaient présents. Avec le départ
récent de deux familles, le Conseil général
a été appelé à remplacer plusieurs démis-
sionnaires au sein des autorités et com-
missions réglementaires :

Pour remplacer M. Gilbert Stauffer ,
démissionnaire, M. Gilbert Schule a été
proposé et nommé au poste de secrétaire
du législatif. Ce même M. Gilbert Stauffer
étai t à remplacer au sein de la commission
d'urbanisme. Ce sera M. Jean-François
Jendly qui lu succédera.

Commission d'école du Centre scolaire
du Val-de-Ruz : La déléguée de la com-
mune était Mme Anne-Lise Stauffer-
Grobéty. Pour la remplacer, le groupe
socialiste a proposé M. Jean-Pierre Katz.
Cette proposition a fait l'objet d'une
intervention de M. Jean-Dominique
Cornu qui, sans préjuger des qualités de
M. Katz , a fait remarquer qu 'il s'agit d'un
enseignant. Il voyait là une anomalie
puisque ce délégué sera appelé, à l'occa-
sion, à être juge et partie dans certains
problèmes. M. Duvoisin , d'avis contraire,
ne voyait que la personnalité et les quali-
tés du candidat. Mise aux voix , la proposi-
tion Cornu fut repoussée par huit voix
contre une et quatre abstentions. M. Katz
a alors été nommé délégué. Mmc Barrabas

remplacera M mc Denise Brodard , démis-
sionnaire, au.comité des dames inspectri-
ces.

SAIOD : La commune est actionnaire
de cette société. Elle est, comme d'autres ,
confrontée aux difficultés que traverse
cette entreprise. On lui a demandé de
renouveler son contrat pour 10 ans et de
verser une quote-part de 8000 francs.

M. Roger Duvoisin , à titre personnel, a
relevé le malaise qui pèse autour de
l'affaire SAIOD, en particulier les pres-
sions de tous genres tendant à obliger les
communes à accepter le compromis
proposé. Il a posé ainsi plusieurs questions
pertinentes auxquelles il a demandé
qu 'on réponde :

1. Jusqu'où va la responsabilité des
actionnaires vis-à-vis de la S.A.? 2. Quel-
les garanties nous donne-t-on pour
l'avenir en cas d'acceptation? 3. Pourquoi
ne formule-t-on aucune autre proposi-
tion? 4. La décision qu 'on demande aux
actionnaires n'est-elle pas prématurée?
Une expertise est en cours sur l'état des
installations, expertise dont on ne connaît
pas les résultats. 5. Est-il possible de
dissocier l'alternative de l'arrêté, soit
accepter de payer, sans signer le contrat?

INTERMINABLE DISCUSSION

Une interminable discussion fut enta-
mée d'où il est ressorti que rien ne figure

dans le code des obligations concernant la
responsabilité des actionnaires ; que les
communes ont jusqu 'à la fin de l'année
pour se prononcer, faute de quoi la
subvention (1.000.0000 fr.) de la Confé-
dération ne sera pas versée; qu 'une loi
cantonale est en préparation pour interdi-
re les décharges à ciel ouvert et réglemen-
tant les décharges contrôlées.

M. Dominique Cornu, tout en reconr
naissant qu'on se trouve en face d'un pro-
blème plein d'incertitudes, a estimé que,
dans cette affaire , il fallait faire confiance
au Conseil d'Etat et aux responsables et
prendre en considération l'arrêté par soli-
darité avec les autres actionnaires.
M. Roger Duvoisin a répliqué , qu 'effecti-
vement, il n'y a qu 'un seul argument
valable dans toute cette affaire , c'est le
mot solidarité. Au vote, c'est par cinq
voix seulement que l'arrêté a été approu-
vé, la majorité des autres membres (8)
s'abstenant.

Budget 1978 : Ce budget a été lu sans
conviction. Il se présente avec un total de
dépenses de 912.368 fr. et 716.370 fr. de
recettes. Le déficit présumé est de
195.998 francs.

M. Roger Duvoisin a donné lecture du
rapport de la commission du budget. Il a
demandé d'accepter ce projet tel qu 'il
était présenté, malgré le lourd déficit. Il a
apporté pourtant quelques remarques
complémentaires. La commission s'est
penchée avec attention sur tous les postes
des dépenses sans pouvoir comprimer
quoi que ce soit. Quant aux recettes, il
compte surtout sur un apport accru des
impositions des personnes morales sinon,
a-t-il conclu , il n 'y aura qu'une seule solu-
tion : trouver de nouvelles ressources en
ayant recours à une augmentation des
impôts. Une joyeuse perspective ! Le
bud get fut néanmoins adopté à l'uanani-
mité- (A suivre)

On commence les préparatifs a Coffrane
Fête régionale de chant et de musique

De notre correspondant:
Les 26, 27 et 28 mai 1978 aura lieu à Cof-

frane la 42m° Fête régionale de chant et
musique du Val-de-Ruz. Deux sociétés loca-
les sont chargées de l'organisation. Il s 'agit
du Chœur d'hommes de Coffrane, des
Geneveys-sur-Coffrane et Montmollin, et
de la fanfare « L 'Espérance», de Coffrane et
des Geneveys-sur-Coffrane.

En vue de cette manifestation, un comité
d'organisation a été nommé. Le président
est M. René Gretillat; vice-président,
M. Claude Hostettler; trésorier principal,
M. Marcel Nicolet; secrétaire, M. Roland
Tegerine; secrétaire des verbaux,
M. Reynold Perregaux ; cantine, M. Francis
Meyer; programes, publicité, presse,
MM. André Bourquin et Jean-Bernard
Waelti; police-parcage, M. Gilbert Gretillat
lat; constructions, MM. Jean-Paul Gretillat
et Pierre-Alain Mercier; cortège, M. Marcel

Ben a; tombolas, loteries, M. René Bande-
lier; membres, MM. Maxime Juillerat, et
Francis Huguenin.

UN BON TRA VAIL

Ce comité s'est déjà réuni deux fois et un
bon travail a été effectué. Une tente-chapi-
teau de mille places sera montée derrière le
collège de Coffrane. Une fête de la bière,
avec orchestre bavarois, des sociétés invi-
tées de musique et de chant de cantons
voisins encadreront la fête des musiciens et
chanteurs du Val-de-Ruz.

Des contacts ont d'ores et déjà été pris
avec le fameux groupe champêtre d'Aile,
avec la chanson du Pays de Neuchâtel, avec
la Chanson deFribourg de l'abbé Kaelin... et
avec l'armailli de la Fête des vignerons,
Bernard Romanens.

Le législatif du Pâquier
a accepté le budget 197*
De notre correspondant :
Vendredi soir le Conseil général du

Pâquier s'est réuni pour l'examen du
budget 1978. Au chapitre des recettes figu-
rent les impôts, 109.510 fr; la forêt,
33.650 fr ; les taxes, 15.110 fr ; eaux, électri-
cité et divers, 26.130 francs.

Les charges, pour les travaux publics se
montent à 12.250 fr; pour l'administration
28.360 fr; pour l'instruction publique,
108.450 fr; pour les œuvres sociales,
22.250 fr; pour l'hygiène publique,
10.200 fr; et aux divers, 20.020 francs. Le
budget accuse ainsi un déficit présumé de
17.130 francs. L'assemblée l'a adopté sans
aucune question, ni remarque.

UN DÉBAT NOURRI
En revanche, le débat concernant SAIOD

a été plus nourri ; il révéla un certain malai-
se parmi les conseillers. La convention

concernant ( amortissement des pertes
reportées a causé des remous : pouquoi les
communes doivent-elles assurer les
conséquences financières d'une mauvaise
gestion, pourquoi une usine d'incinération
construite après Cottendart a-t-elle déjà
reçu les subventions fédérales...?

Quelques voix se sont également élevées
contre le Conseil d'Etat qui brandit un peu
facilement le couperet de l'article 9 de la loi
sur les communes. Finalement, très scepti-
que quant à l'évolution d'une usine ne fonc-
tionnant pas à plein régime, le Conseil
général a accepté les deux arrêtés relatifs à
l'amortissement des pertes et aux frais
d'exploitation de Cottendart.

A l'issue de la séance, M. Roger Tschanz,
président de commune, a salué la présence
de deux nouveaux citoyens et a invité tous
les conseillers à se rendre au restaurant du
village pour la traditionnelle assiette froide.

I CARNET DU JOUR [
Pharmacie de service: Piergiovanni , Fontai-

nes, dès 18 h 30.
Permanence médicale: votre médecin habi-

tuel.
Ambulance: tél. 532133.
Aidé familiale : tél. 531003.

DANSE
Les Geneveys-sur-Coffrane: «Le Grenier» ,

tous les jours sauf le mardi.

COUVET

(sp) A la sortie d'une soirée de mariage,
qui avait lieu dans les locaux d'un hôtel
de Couvet, un ressortissant portugais a
asséné un coup de couteau dans la
partie droite du thorax à un compatrio-
te qui travaille dans un hôtel de Fleurier.

La victime a été conduite à l'hôpital
de Couvet et sa vie n'est plus en danger.
Les causes de cette rixe ne sont pas
définies d'une façon absolument claire,
mais il semble qu'une certaine rancune
en soit à l'origine. La police cantonale
n'a pas été immédiatement avertie. Elle
a par la suite ouvert une enquête et a
procédé à l'interrogatoire de plusieurs
témoins.

Quant à l'homme qui a manié le
couteau, ouvrier dans une entreprise de
Couvet où il est domicilié, il a été arrêté
et incarcéré pour être entendu par le
juge d'instruction de Neuchâtel.

Coup de couteau
après une noce

Repose en paix.

Madame Denise Burri-Gerber, à Fleu-
rier;

Monsieur Georges Burri et sa fiancée, à
Fleurier;

Monsieur Jean-Denis Burri , à Fleurier;
Monsieur Willy Burri, à Fleurier,
ainsi que les familles Burri , parentes,

alliées et amies,
ont la grande douleur de faire part du

décès de

Monsieur

Albert BURRI
leur cher époux, papa, beau-frère, oncle,
cousin , parent et ami , que Dieu a subite-
ment repris à Lui, dans sa 63mc année.

2114 Fleurier, le 17 décembre 1977..,. ,— .(̂ Q^ yyg du Jet-d'Eau): ¦

, .,. ,,„.., Que ton.repos soit doux comme ton
cœur fut bon.

L'ensevelissement aura lieu, à Bove-
resse, le mardi 20 décembre 1977.

Culte au temple de Boveresse à 13 h 30
où l'on se réunira.

Domicile mortuaire : hôpital de Fleu-
rier.

Domicile de la famille : 10, rue du
Jet-d'Eau, 2114 Fleurier.

Au lieu de fleurs,
veuiUez penser à l'hôpital de Fleurier,

cep 20-424

Il ne sera pas envoyé
de lettre de faire part,

le présent avis en tenant lieu
057407 M

Dans l'impossibilité de répondre à
chacun , la famille de

Madame Rosa BEUTLER
profondément émue par les marques
d'affection et de sympathie, qui lui ont
été témoignées pendant ces jours de
deuil , exprime à toutes les personnes qui
l'ont entourée, sa reconnaissance et ses
sincères remerciements.
Les présences, les messages, les dons ou
les envois de fleurs, lui ont été un précieux
réconfort.

2105 Travers, décembre 1977. 057405 x

Dans l'impossibilité de répondre à tous les
témoignages de sympathie qui leur ont été
adressés lors du décès de

Monsieur Georges RACINE
Madame Racine et sa famille remercient
très sincèrement et du fond du cœur tous
leurs nombreux amis de leur présence,
leurs envois de fleurs et leurs messages,
qui les ont profondément touchés.

Travers et Neuchâtel , décembre 1977.
058639 x

CHRONIQUE DU VAL-DE-TRAVERS ïï\ïï%lT%KÂÏ«n™

Soirée du Ski-club
(c) La soirée organisée récemment par
le Ski-club de Dombresson a obtenu un
grand succès auprès des jeunes du village
et d'ailleurs, et des aînés. L'orchestre
« The Blackers » a été particulièrement
app récié.

DOMBRESSON

W O Û3G1Û7 A '  '

JL I COUVET 0 6323 42
NON-RÉPONSE 0 63 19 89
FLEURIER 0 61 15 47

Le comité du V.B.C., Val-de-Travers, a
le pénible devoir d'aviser ses membres du
décès de

Monsieur

Albert BURRI
père de son dévoué secrétaire et joueur de
sa 1"-' équipe, Monsieur Jean-Denis Burri.

Pour les obsèques, prière de se référer à
l'avis de la famille. 057424 M

Le club des accordéonistes «Areusia»
de Fleurier a le pénible devoir de faire
part du décès de

Monsieur Albert BURRI
père de Monsieur Willy Burri, membre
actif de la société.

057408 M

I La section des samaritains de Fleurier a
I le pénible devoir de faire part du décès de

f Monsieur Albert BURRI
I époux de Madame Denise Burri, membre

actif de la section.
Pour le service funèbre, se référer à

l'avis de la famille.
057410 M

f L e  
personnel de l'administra-

tion communale de Fleurier a le
profond regret de faire part du
décès de

Monsieur Albert BURRI
I père de leur collègue, Monsieur Jean-
I Denis Burri.
| Pour les obsèques, prière de se référer à
I l'avis de la famille.
t 057409 M
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Patinoire de Belle-Roche

Mardi 20 décembre à 20 h 15

FLEURIER-
La Chaux-de-Fonds I

match amical
060789 A

Malaise fatal au travail
(c) Samedi matin, peu après avoir
commencé son travail â la fabrique de
la Société industrielle du caoutchouc,
M. Albert Burri, âgé de 63 ans, a été
pris d'un malaise dans les vestiaires
de l'entreprise.

Transporté par l'ambulance, il de-
vait décéder d'un arrêt du coeur à son
arrivée à l'hôpital. M. Burri avait été
pendant plusieurs années laitier à
Fleurier et à Saint-Sulpice avant de
travailler en usine.

FLEURIER



Le collège Saint-Charles à Porrentruy a reçu
la visite des députés de la Constituante

De notre correspondant:
Samedi après-midi les députés de la

Constituante et la presse étaient les
hôtes du Collège Saint-Charles, dont le
président du conseil d'administration,
Me Pierre Christe, de Delémont, lui
aussi député, a présenté quelques-uns
des problèmes de cet établissement
qui enseigne plus de 400 élèves.
Saint-Charles délivrera le baccalauréat
dès l'an prochain. Il portera un effort
important sur l'aménagement de sal-
les de sciences où son retard est
considérable. Un investissement de
700.000 fr. est prévu dans ce domaine,
dont la moitié sera couverte par un don
de la campagne suisse de Carême. Les
responsables de Saint-Charles enten-

dent offrir aux parents qui le désirent la
possibilité de réellement choisir entre
l'école publique et leur établissement
pour la formation de leurs enfants. Le
montant des écolages de 1200 fr. par
an n'est pas un obstacle insurmonta-
ble, semble-t-il. Saint-Charles parvient
d'ailleurs à des coûts par élève infé-
rieurs à ceux de l'école publique
(4600 fr. contre 6800 fr. environ) grâce
à diverses générosités et à une organi-
sation rationnelle. Mais l'aide de l'Etat
sera indispensable à cette école
privée.

Le ca nton de Berne vient de porter sa
contribution annuelle à quelque
300.000 fr., soit 45% de l'ensemble
des salaires du corps enseignant. Les

responsables de Saint-Charles espè-
rent bien que le nouveau canton du
Jura ne restera pas en deçà des
subventions bernoises.

La journée de samedi a été marquée
par une visite des lieux ponctuée par
un concours de natation dans le bassin
couvert. Comble d'ironie, il a été
remporté par le président du conseil
d'administration, M0 Pierre Christe,
aussi à l'aise dans l'eau qu'un avocat
au prétoire.

L'ADIJ s'interroge sur son avenir
En cette fin de semaine, tous les

membres de l'ADIJ (Association pour
la défense des intérêts du Jura) onl
reçu un questionnaire pour se pronon-
cer sur l'avenir de cette chambre
d'économie et d'utilité publique. Une
commission «Avenir de l'ADIJ» dépo-
sera en outre un rapport vers la fin du
mois de janvier prochain. Dans la lettre
d'accompagnement, M. Frédéric
Savoye, président central, constate
l'écartèlement politique du Jura, qui
n'a pas empêché l'ADIJ de poursuivre
sa mission : contrecarrer la marginali-
sation géographique et économique
des sept districts jurassiens et favori-
ser leur essor économique et par là le
bien-être de ses habitants.

Cependant, dès le 1°' janvier 1979,1e
Jura d'aujourd'hui sera juridiquement
partagé. Aussi se demande-t-il si
l'association, facteur de développe-
ment économique du Jura actuel, aura
encoresa raison d'être. Jusqu'en 1975,
le fonctionnement, le recrutement et
les travaux des treize commissions de
l'ADIJ (affiliées à 30 organisations
cantonales et fédérales et en relations
suivies avec 26 associations et socié-
tés au niveau cantonal ou fédéral) et de
son appareil administratif étaient
excellents. Depuis 1976, lentement,
mais sûrement, des changements sont
intervenus, affirme le président
central. C'est ainsi que les travaux des
commissions ont été plus difficiles . La
représentation du sud du Jura a été

de plus en plus péniblement assurée.
Une assemblée générale extraordinai-
re devrait décider, dans le courant de
l'année prochaine, de l'avenir de
l'ADIJ.

Un centre d'incinération des dépouilles d'animaux
s'est ouvert à Tavannes pour toute la région

De notre correspondant :
A Tavannes vient de s'ouvrir le nouveau centre régional d'incinération des dépouilles d'animaux. Treize communes de la vallée de
Tavannes y ont adhéré moyennant une contribution de 45 centimes par habitant, mais au minimum 150 fr. par commune. Le
transport des dépouilles d'animaux, du domicile ou du lieu de l'accident, est bien sûr à la charge du propriétaire.
Relevons encore que c'est dans les anciennes écuries des abattoirs que le centre a été aménagé et le responsable en est
M. Ramseier, gérant des abattoirs. (Avipress Pétermann)

ESCHERT
«Oui» au budget

(c) Soixante et un citoyens et citoyennes ont
participé l'autre soir à l'assemblée communale
d'Eschert, présidée par le maire Walter Neuen-
schwander. Après acceptation du procès
verbal rédigé par Paul Pellaton, il fut procédé
à l'élection de deux conseillers municipaux,
MM. Antoine Koch, ancien, et Kurt Ast, le
hockeyeur bien connu, (nouveau), qui rem-
place M. Charles Grossniklaus, démission-
naire. M. Ast est d'autre part nommé vice-
président des assemblées communales. Le
budget 1978 a été accepté. Il boucle avec un
taux d'impôt inchangé de 2,3%, en équilibre.
L'assemblée a encore décidé de limiter la
vitesse à 40 km/h dans le village, mais pas
sur la route cantonale, à Sous-la-Rive.

Le règlement des impôts a été modifié:
l'assemblée est désormais compétente pour
élire les membres de la commission d'impôts,
et non plus le conseil. Enfin, trois droits de
superficie pour des chalets existants déjà ont
été accordés sans autre, décision ratifiée par
la corporation bourgeoise siégeant après l'as-
semblée municipale.

Le cinquantième anniversaire de la création de TU BAH
INFORMATIONS HORLOGÈRES

— — 

L'Union dès grandes annexes de l'horlo-
gerie a fêté son cinquantième anniversaire
ce 15 décembre dernier. «L'UBAH fut
fondée par quelques hommes clairvoyants
et décidés» , écrit à ce propos «UBAH-
Revue», le mensuel de l'Union. « L'indus-
trie horlogère suisse se trouvait dans le
marasme. La concentration des fabriques
d'ébauches avait tout juste commencé.
Mais elle n'avait pas le poids nécessaire
pour empêcher le fléau de ces temps : le
chablonnage. Attirés par un gain facile et
mus par la possibilité d'exploiter la situa-
tion de salaires extrêmement bas dans le
monde entier, certains industriels et des
margoulins sans foi et sans honte, expor-
taient des ébauches et des parties déta-
chées pour les faire remonter dans des pays
qui n'étaient pas installés pour soutenir une
industrie horlogère sérieuse. L'économie
horlogère se trouvait alors dans une grave
crise de structu re.»

LE VÉRITABLE PROMOTEUR

Dans une situation aussi embrouillée et
détériorée, la création d'une association
cartellaire de faîte était une gageure. Il exis-
tait évidemment déjà l'association des
fabricants d'horlogerie, la FH, ainsi
qu'Ebauches SA. Celui qui connaît le carac-
tère et la soif d'indépendance des fabri-
cants de parties détachées peut s'imaginer
les grandes difficultés qu'éprouvaient les
fondateurs de l'UBAH. Preuve en est
l'exemple de l'Association des fabricants
de pierres d'horlogerie dont le syndicat a
été créé en 1898 et qui dans ses 30 premiè-

res années d'existence s'est dissout el
recréé trois fois. »

« ...Il faut rendre hommage à celui qui,
en étroite collaboration avec les grands
ténors de notre industrie des années 20 et
30, a fait de l'UBAH son but de vie, lui a
insufflé sa foi inébranlable et a été le vérita-
ble promoteur et animateur du nouveau
cartel : Jean-Joseph Wyss. C'est lui qui a
créé et maintenu l'esprit UBAH. C'est lui
aussi qui a cru au Statut horloger et à la
base solide qu'il a créé. Et grands furent sa
douleur et son désarro i lorsque la liberté a
balayé toutes les institutions auxquelles
croyaient nos prédécesseurs. Le premier
directeur de l'UBAH n'a-t-il pas eu quelque
peu raison quand il a prétendu que les
horlogers n'étaient pas mûrs pour une
auto-discipline dans une liberté absolue?»

« Nous ne sommes plus bridés par une loi
horlogère, par un statut policier et par des
conventions rigides, et pourtant ne nous
trouvons-nous pas aujourd'hui de nouveau
devant le fléau du chablonnage?»

« A 50 ans, un homme commence à faire
son bilan. Cet anniversaire est le premier
choc qu'il reçoit devant la fuite inexorable
des années. On sait, quinquagénaire, que
l'on a passé le sommet et que l'on descend
plus ou moins rapidement. Est-ce la même
chose pour une association? Vieillit-elle
comme l'homme ou peut-elle trouver de
nouvelles impulsions. En d'autres mots,
l'UBAH est-elle jeune, l'UBAH est-elle vieil-
le?»

ÊTRE JEUNE
« Elle serait vieille, si elle ne se cantonnait

que dans la tradition et les souvenirs. Par-
fois, devant certaines initiatives, nous

avons craint que ce soit le cas, et nous le
déplorions. L'UBAH a joué un très granc
rôle pendant l'époque du statut horloger;
elle possédait une grande puissance qui
pouvait à certains moments mener à la
tyrannie. Nous ne voulons pas jeter la
pierre à ceux qui étaient les tyrans, trop de
puissance gâte l'être humain. Nous
voulons éviter tout soupçon de tyrannie,
non pas parce que nous ne pourrions plus
l'instituer aujourd'hui, mais bien parce que
nous chargerions d'une façon insupporta-
ble l'avenir de l'UBAH. L'UBAH ne doit donc
pas être vieille, elle doit être jeune, cela
demande de l'initiative, de l'imagination et
de l'enthousiasme, et cela demande aussi
de l'abnégation. Dans l'UBAH, sont réunies
des industries diverses qui n'ont rien
d'autre en commun que le fait de servii
l'horlogerie. Mais à part les grands problè-
mes communs à notre industrie, il existe
des domaines très différents, suivant que
l'on soit dans le secteur de l'habillement el
par là fortement attiré par la montre termi-
née, ou dans le secteur du mouvement qui
trouve sa base dans l'ébauche. »

«Il n'a pas toujours régné la paix entre les
deux secteurs ; chacun a accusé l'autre de
tirer la couverture à soi, mais l'avenir
demande à l'UBAH de trouver les solutions
futures pour les deux secteurs, et pour
l'ensemble. L'UBAH ne peut pas remplir ses
tâches si elle est une administration
bureaucratique. La direction et le Comité de
l'UBAH doivent trouver, d'entente avec les
dirigeants des groupements et sans aucune
jalousie entre les deux partenaires, le
chemin vers des solutions nouvelles. Il faut,
pour cela, à part la connaissance profonde

des problèmes, une certaine hardiesse; il
faut que l'UBAH s'impose par la lucidité de
ses analyses et par le nouvel esprit de ses
suggestions. »

PROMOTEUR
ET TRAIT D'UNION

«Une partie de l'activité horlogère est
aujourd'hui concentrée dans quelques
grands groupes. Mais à part ceux-ci, il
existe une foule d'entreprises libres et
exposées aux rudes vents de notre écono-
mie actuelle, dont toutes sont aptes à la
survie. H ne servirait à rien de fermer les
yeux devant ce phénomène, mais ces
autres maisons représentent une grosse
partie de l'esprit créateur et inventif de
notre industrie. »

«Etre leur conseiller, leur promoteur et
en même temps le trait d'union avec les
grands groupes constituerait une merveil-
leuse tâche qui permettrait à l'UBAH de
rester jeune et de remplir la même fonction
que celle qu'elle a assumé il y a 50 ans. »

BAB

Grâce à certaines initiatives novatrices,
bons résultats des Fabriques d'ébauches réunies

Groupe affilié à Ebauches SA, les Fabri-
ques d'ébauches réunies (Fabriques
d'ébauches de Fleurier SA, de Peseux SA,
Unitas SA Tramelan et Valjoux SA Les
Bioux) ont tenu leur réunion annuelle
d'information qui a réuni 400 personnes
sous la présidence de M. François Sandoz,
directeur général, et en présence de
M. P.-A. Kunz, secrétaire général d'Ebau-
ches SA.

Pour la première fois depuis 1975, grâce à
certaines initiatives novatrices, une
amélioration des résultats a été enregis-
trée. En effet, les résultats du groupe ont
progressé de 9 % en valeur et de 15 % en
quantité par rapport à 1976; quant à l'effec-
tif, il a augmenté de 5 % en une année et est
actuellement de 538 personnes.

Le directeur du groupe FER a notamment
relevé que la surveillance des coûts de

production, qui devront permettre le suc-
cès commercial des produits fabriqués et
maintenir, voire améliorer, la marge de
manœuvre financière indispensable pour la
création de nouveaux articles et l'acquisi-
tion d'équipements nécessaires à les fabri-
quer, sera prioritaire ces prochaines
années. De plus, il a souligné l'effort parti-
culier entrepris au cours de l'exercice écou-
lé en ce qui concerne le développement de
nouveaux calibres d'une technicité accrue.
Enfin, il a évoqué la nouvelle activité du
groupe en matière d'assemblage de
mouvements quartz analogiques d'Ebau-
ches SA.

Puis M. P.-A. Kunz, secrétaire général
d'Ebauches SA, a salué l'assistanceau nom
de la direction générale. Il a encouragé
chacun, quelque soit son poste dans

l'entreprise, à apporter sa contribution à
l'effort général de la société, qui est bien
décidée à continuer à offrir à la clientèle des
articles fiables, précis et relevant des
technologies les plus avancées, afin de
contrebalancer les facteurs extérieurs
défavorables aux capacités de concurrence
de l'industrie horlogère suisse.

Après la projection d'un audio-visuel sur
la montre électronique produite par Ebau-
ches SA, les plus fidèles employés des
entreprises du groupe (une personne pour
50 années de services, cinq personnes pour
40 années de service et sept personnes
pour 25 années de service) ont été fêtés. Le
déroulement de la manifestation a été
entrecoupé de productions de la fanfare
d'Unitas SA et du club d'accordéonistes
Areusia, de Fleurier.

Manifestation
à Berne contre

la police fédérale
Un millier de personnes ont mani-

festé samedi à Berne contre la création
d'une police fédérale de sécurité. La
veille , le Conseil national avait voté
par 130 voix contre 19 la loi corres-
pondante. Les manifestants étaient
porteurs de nombreux calicots et ont
scandé des slogans. Un «comité
d'action pour une manifestation
nationale contre la police fédérale de
sécurité » a pris la responsabilité de
cette manifestation.

En partie masqués ou le visage
peint , les manifestants ont arboré des
pancartes sur lesquelles on pouvait lire
« contre l'évolution en un Etat poli-
cier» , «la police de sécurité est une
nouvelle violence contre notre libé-
ration » et « vos armes ne nous contien-
nent pas ». Ils ont régulièrement repris
en cœur le slogan «les bonzes, les
super-policiers, ce sont les vrais terro-
ristes ».

Un groupe en provenance du Jura
était présent , porteur d'un calicot sur
lequel était inscrit « Jura libre - sans
police ». Le cortège était composé de
différents groupes. Le comité suisse
contre la création d'une police natio-
nale de répression n'a pas pris part à
cette manifestation.

Nouveau procureur pour le Jura :
«pressions exercées sur le pouvoir »

A la suite de l'élection de M. Jules Schlappach au poste de procureur pour le S
i Jura, le Rassemblement jurassien et « Unité jurassienne » ont publié samedi un f
I commentaire sous le titre « M. Steullet évincé à la suite de pressions exercées sur =
i le pouvoir judiciaire ». Les mouvements autonomistes font état de la « campagne §
i haineuse» déclenchée par les milieux pro-bernois contre M. Steullet, candidat =
| lui aussi, à qui ils reprochaient d'avoir émis devant le Tribunal fédéral certaines §

réserves sur l'attitude de la police bernoise. Quant au gouvernement bernois, =
« dans l'état de pourriture où il est tombé du fait de la question jurassienne, il a i

: violé les règles de la démocratie en exerçant une pression ouverte sur la cour =; suprême». Pour le Rassemblement jurassien et « Unité jurassienne » «les mobi- =; les totalitaires ont gangrené la justice elle-même, dernier rempart - croyait-on - =
i contre l'injustice. Si le juge Albert Steullet avait accepté de commettre un faux =

témoignage lors de sa comparution devant le Tribunal fédéral , il aurait été élu à =
coup sûr en qualité de procureur pour la partie française du canton de Berne». =
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Collision:
trois blessés

(c) Hier vers 19 h, entre Porrentruy et
Courtedoux , une voiture française qui
effectuait un dépassement, est entrée en
collision avec un autre véhicule français
arrivant en sens inverse. Le choc a été
violent et trois occupants ont été griève-
ment blessés.

CARNET DU JOUR

CINÉMAS
Apollo: 15 h et 20 h 15, «El Macho» .
Rex : 15 h et 20 h 15, « La guerre des étoiles » ;

17 h 45, «Le troisième homme».
Lido : 15 h et 20 h 15, « Emmanuelle I ».
Scala : 15 h et 20 h 15, « Marathon Man ».
Palace : 15 h et 20 h 15, « Le gendarme de

Saint-Tropez ».
Studi o : 20 h 15, « Liebesgriisse aus der Leder-

hose » (3m,! part) .
Métro : 19 h 50, «Un homme à respecter » et

«Le bison blanc» .
Elite : permanent dès 14 h 30, « Pomohaus von

Danemark ».
Capitole : 15 h et 20 h 15, «La dentellière ».

PISCINE COUVERTE
Palais des congrès : ouverture de 8 h à 20 h.

EXPOSITIONS
Galeries : Michel : exposition de Noël (jusqu 'au

22 décembre).
Union de Banques suisses: Claudine Houriet,

gouaches.
Cave du Ring et Assurance générale de Berne:

la société des beaux-arts invite à l'exposition
de Noël.

Médecin de service : tél. 22 33 33.
Dégâts d'eau et de gaz : tél. 22 33 88.
Main tendue: tél. 143.'
Pharmacie de service : tél. 23 11 23.

FAN-L'Express, rédaction biennoise: tel
(032) 22 09 11.

BIENNE 

(c) Dimanche matin vers 4 h 30, un
grave accident s'est produit à Anet,
sur la route de Bienne. Au moment
de déboucher sur la route nationale
Berne-Neuchâtel, un automobiliste
a perdu la maîtrise de sa voiture sur
la chaussée mouillée. Le véhicule a
alors percuté un mur. Le conduc-
teur, M. F.G., âgé de 19 ans, de
Treiten, et son passager, M. G., âgé
de 17 ans, de Fisterhennen (BE),
sont grièvement blessés à la tête et
aux jambes.

Perte de maîtrise
à Anet:

deux blessés

(c) Samedi vers 10 h 15, un accident de la
circulation s'est produit rue Goeuffi entre
deux voitures, causant pour 1200 fr. de
dégâts. On ne déplore aucun blessé.
Quelques minutes plus tard , une deuxiè-
me collision s'est produite à l'intersection
de la rue Gottstatt avec le chemin des
Bouleaux , provoquant pour 3000 fr. de
dégâts. Personne n'a été blessé.

Deux collisions
ce week-end

(c) Lors de rassemblée générale de la
Fanfare municipale de Perrefi tte, quatre
membres ont reçu le titre de membres
d'honneur: MM. Kôni g, maire de la loca-
lité , Ami Heizmann , Michel Crelier et
Werner Zimmerli.

PERREFITTE
Membres d'honneur

La loi sur la compensation
financière est prorogée

La loi concernant la compensation
financière et portant modification des
prescriptions relatives aux subven-
tions et aux redevances doit voir ss
durée d'application prolongée de six
ans. Ce sont les déficits croissants des
comptes de l'Etat ainsi que l'augmen-
tation constante des subventions à
verser qui déterminèrent l'adoption,
en 1968 de la loi dite sur les subven-
tions. Le but était d'établir l'équilibre
du budget au moment même où l'on
arrêtait une loi su r la gestion financière
de l'Etat. Les travaux impliqués par
l'échéance au 1er janvier 1979 de la loi
sur les subventions étaient déjà en
cours lorsque, le 8 juin 1975, l'initiative
populaire sur les changements et
compléments à la loi sur les impôts et à
la loi sur la péréquation financière fut
acceptée. La situation en fut considé-
rablement modifiée, étant donné
notamment que les dispositions rela-
tives à la péréquation financière

prévues par l'initiative populaire sont
importantes. Ces dispositions seront
nécessairement reprises dans la loi
d'exécution qui doit maintenant voir le
jour.

Actuellement, nul ne sait quand le
vote populaire sur cette loi d'exécution
aura lieu et, plus encore, quel en sera le
résultat. Ainsi la loi sur les subventions
pourrait devenir caduque le 1Dr janvier
1979 sans que d'autres dispositions la
relayent. Afin d'éviter l'apparition
d'une telle lacune dans la législation, il
convient donc de prolonger la durée
d'application de la loi actuelle.

La prorogation est d'autant plus
justifiée qu'elle contribue activement à
la solidité du budget de l'Etat. Par ail-
leurs, la péréquation financière a
contribué à uniformiser l'appareil
fiscal des communes. Ces mesures
seraient remises en question si la loi
actuelle cessait d'être applicable.

CHAMPOZ

(c) L'assemblée communale de Champoz
a réuni 25 citoyens et citoyennes sous la
présidence du maire, M. Jean von Bergen.
Le procès-verbal , lu par M 1"1' Bluette Mer-
cerat, a été accepté ainsi que le budget
1978, basé sur une quotité de 2,0 et un
déficit de 988 francs. Le maire, M. Jean
von Bergen , a été réélu avec 20 voix et
quatre bulletins blancs ; le vice-maire sera
M. Pierre Girod (nouveau) 18 voix. Le
conseil de bourgeoisie est formé de
MM. Etienne Houmard , 20 voix; Ernest
Neukomm, 23 voix ; Pierre Sollberger,
25 voix (tous anciens) ; Jean Houmard,
17 voix ; et André Mercerat , 19 voix
(nouveaux).

La secrétaire . M""' Bluette Mercerat , et
le caissier , M. Joseph Crivelli , de Tavan-
nes, ont été réélus également , ains i que les
commissions et délégués communaux.

Renouvellement
des autorités

COURT

(c) Présidée par M. Claude Marchand,
l'assemblée de la commune bourgeoise de
Court n'a duré qu'une vingtaine de minu-
tes; 25 ayants-droit étaient présents et le
procès-verbal lu par Mm<> Marcelle Richon a
été accepté. Le budget 1978, bouclant avec
un bénéfice de 1100 fr. au compte bour-
geois et de 400 fr. au fonds forestier, a été
accepté sans autre.

Assemblée de bourgeoisie

ACHETEZ VOTRE
SAPIN DE NOËL
ET PLANTEZ UN

ARBRE AU SAN EL
En achetant votre traditionnel
sapin de Noël, n'oubliez pas de
verser aussi 10 francs au CCP 12-2,
•PONT DE L'ENFANCE», Genève.
10 FRANCS c'est le prix d'un arbre
appelé à faire revivre le désert du
Sahel et ses enfants, but de l'action
«UNARBRE,UNENFANT.,menèe
par «ENFANTS DU MONDE».
Contribuez et «enfants du monde*
vous tiendra informé !
MERCI ET JOYEUX NOËL!

«enfants du monde»
1-3 rue de Varembé
1211 GENÈVE 20
Tél. 022/33 63 30

080734 R
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y .. ™ L^"Jî j fe'>r ,-.̂ ÀA
1 ""¦fel \m- '̂ "-ÊÊ-l_î »  m ' kV© 'jfeÉ

058923 1

Votations fédérales : programme chargé en 1978
Lorsqu 'on considère le programme

(provisoire) des votations fédérales pour
l'an prochain , on ne peut que se féliciter
des deux décisions sans équivoque du
peuple suisse qui , le 25 septembre et le
4 décembre, a accepté une augmentation
du nombre de signatures nécessaires au
dépôt d'une initiative ou d'un référen-
dum , ainsi que l'instauration d'un délai de
18 mois pour la collecte de ces signatures.

Deux décisions claires et sans appel , qui
permettront peut-être , enfin , d'enrayer le
flot d'initiatives les plus diverses qui
submerge parlement et Conseil fédéra l,
tout en perturbant singulièrement notre
système de démocratie directe par une
telle multi plication des sujets lors de
chaque votation fédérale (sans parler des
sujets cantonaux ou communaux qui y

sont adjoints), que ni les partis politiques
ni la presse ne parviennent plus à donner
une information en profondeur , suffi-
samment nuancée et fouillée pour per-
mettre au citoyen de se faire une opinion
objective. Or, le recours permanent aux
clichés et aux slogans est peut-être l'une
des raisons qui poussent nos concitoyens à
s'abstenir , parce que lassés d'être pris
pour des imbéciles.

RENOUVEAU ESPÉRÉ

A cet égard , les deux révisions de la loi
sur les droits politi ques, loin d'être un
premier pas vers le « démantèlement des
droits populaires », permettront au
contraire , espérons-le, un renouveau du
débat démocratique, auquel les parle-

mentaires - moins débordés - pourront
partici per plus activement que ce n'est le
cas actuellement..:

Quant au programme probable des
votations pour 1978, voici ce qu'il
comporte :

Février: démocratie dans la construc-
tion des routes nationales (initiative) ;
9™ révision de l'AVS (référendum) ;
nouvel article conjoncturel ; abaissement
de l'âge de la retraite (initiative) .

Juin: heure d'été (référendum) ;
12 dimanches sans voitures (initiative) ;
aide aux universités (référendum) ;
chemins pédestres (initiative) ; économie
laitière (référendum) .

Septembre : Jura ; éventuellement ,
approvisionnement du pays et protection
des animaux.

Décembre : énergie nucléaire ; tarifs
douaniers ; prix du pain (référendum) ;
éventuellement, d'autres référendums et
nouveau paquet financier.

L'électeur, on le voit, aura du pain sur
la planche.

Le parlement «royaume des hommes» ?
BERNE (ATS). - Il y a actuelle-

ment moins de 8 % de femmes au
Conseil national, soit 15 femmes
sur les 200 parlementaires ; aucune
ne siège au Conseil des Etats.
Depuis 1971, les femmes ont le
droit de vote sur le plan fédéral.
Sont-elles toujours considérées
comme des «intruses»? Le parle-
ment est-il resté l'apanage des
hommes principalement? On peut
enfin se demander si cette minorité
de députés est solidaire ou si
l'appartenance politique prévaut.

La présidente des femmes démo-
crates-chrétiennes, Mme Marie-
Thérèse Larcher, a décrite l'ATS les
exigences que doit satisfaire la
« eonseillère nationale idéale » : elle
doit être célibataire ou mère de
famille nombreuse (environ cinq
enfants), jeune et jolie, avoir une
« bonne profession » - les ménagè-
res ne bénéficient que de peu de
crédibilité auprès des hommes et
encore moins auprès des femmes-
et enfin, elle doit faire partie de
nombreuses sociétés «importan-
tes». «Il faut que les candidates
apportent en quelque sorte une
dote ».

Mme Elisabeth Fluckiger, prési-
dente des femmes radicales,
précise que «la femme doit faire
plus», qu'elle doit être «meilleure
que les hommes dans tous les
domaines» pour atteindre le même
but.

PRUDENCE...

Il semble que la prudence et les
petits pas soient de règle en ma-
tière de représentation féminine
au parlement. La Chambre basse
compte actuellement cinq fem-
mes démocrates-chrétiennes, cinq
socialistes (MmB Amelia Christinat
(soc/GE) remplacera M. André
Chavannes dès la session extraor-
dinaire de janvier prochain), quatre
radicales et une libérale. Au Conseil
des Etats, deux femmes s'affronte-
ront pour la première fois dans le
canton deZurich, le 22 janvier, pour
repourvoir le siège laissé vacant à
la Chambre des cantons par le

conseiller fédéral Fritz Honegger.
Les deux candidates sont
Mme Martha Ribi (rad) et Mme Emilie
Lieberherr, nommée vendredi par
le parti socialiste zuricois. On se
souvient que Mme Lise Girardin
(rad/GE) n'avait pas été réélue à la
Chambre haute en 1975.

Le Conseil national reste cepen-
dant, selon Mme Larcher, le
« royaume des hommes » au sein
duquel les femmes sont considé-
rées comme des «intruses».
Mme Rita Gassmann, présidente
des femmes socialistes, a déclaré
que ces dernières désiraient une
meilleure représentation au
Conseil national et une politique
plus féministe de la part des dépu-
tés socialistes à la Chambre du
peuple.

« Les femmes ne sont d'une
manière générale pas particulière-
ment bien soutenues », de l'avis de
la présidente des femmes démo-
crates du centre, Mme Ruth Geiser.
La collaboration entre les groupe-
ments féminins et les conseillers
nationaux des quatre partis
gouvernementaux est bonne, voire
excellente, selon les présidentes
des groupes féminins. Mme Gass-
mann estime que la collaboration
est bonne et que « des propositions
faites par les femmes socialistes
sont présentées par les députés au
parlement». Pour Mme Fluckiger
enfin: « très bonne collaboration
sur tous les plans» au sein du parti
radical.

SOLIDARITÉ
« Des avis parfois différents ne

nous empêchent pas d'avoir de
bons rapports », selon Mme Elisa-
beth Blunschy-Steiner (pdc/SZ) et
Mme Gabrieile Nanchen (soc/VS)
d'ajouter :
- Il est difficile de parler d'une

entente entre femmes siégeant au
Conseil national. Il y a plutôt une
attitude amicale entre nous, se
traduisant par exemple par un
repas pris en commun, en général
une fois par session.

Mmo Cornelia Fueg (rad/SO)
espère «qu'une entente entre

femmes se réalisera à l'avenir,
selon les cas, pour les questions
concernant plus spécialement les
femmes». Mme Liselotte Spreng
(rad/FR) a « toujours trouvé chez ses
collègues femmes conseils et col-
laboration ».

Les députées à la Chambre du
peuple se rallièrent une seule fois à
une position commune, en été
1976, lorsqu'elles ont adressé, à
l'initiative de Mme Blunschy, un
appel aux femmes suisses pour
qu'elles ne signent pas le référen-
dum lancé contre une modification
du code civil au sujet du droit de
filiation. Le nouveau droit de filia-
tion, qui entrera en vigueur dès le
premier janvier 1978, améliore
notamment le statut juridique de
l'enfant illégitime. Le référendum
contre le nouveau droit de filiation
n'a en fin de compte pas pu être
lancé puisque le comité référendai-
re n'a recueilli que 27.000 signatu-
res dans le temps imparti.
Mme Blunschy estime que «l'attitu-
de solidaire de toutes les conseillè-
res nationales a certainement
contribué à son échec»:
- Nos opinions divergent sur

beaucoup d'autres questions parce
que nous appartenons à des partis
politiques différents, a déclaré
Mme Blunschy, opinion également
partagée par Mme Spreng et
Mme Fueg.

Mmo Nanchen estime à ce propos
que «d'une façon générale, il faut
reconnaître que les positions idéo-
logiques des partis passent avant la
solidarité féminine» .

Enfin, Mme Nanchen note que
certaines députées paraissent
vouloir éviter, sans doute pour ne
pas déplaire à la majorité masculi-
ne du parlement, de se montrer par
trop féministes. Mme Spreng n'a
« personnellement jamais fait de
différence fondamentale entre
camarades masculins ou féminins
au Conseil national » et déclaré qu'il
est « normal que certaines prises de
position, répondant à notre sensibi-
lité féminine, rapprochent nos
opinions dans certains cas ».

MH> Les affaires avant Noël
A l'instar de Globus, Jelmoli a aussi

enregistré une certaine augmentation de
son chiffre d'affaires. Les articles particu-
lièrement demandés ont été les articles de
ménage et de sport , ainsi que de cuir et de
voyage, ce qui correspond à un accrois-
sement de la demande des prestations de
service. «Le problème primordial du
commerce de détail réside dans l'obliga-
tion qu 'il a de s'affirmer face au secteur
des services », a affirmé un porte-parole
de Jelmoli.

Pour la maison Oswar Weber , la der-
nière semaine qui précède Noël va être
déterminante pour le résultat global. A
l'exception des meubles, des tapis et des
rideaux , les ventes peuvent être qualifiées
de « bonnes à très bonnes » dans tous les
départements.

A Berne, les contribuables ont reçu à
mi-décembre une «invitation» à payer
leur 3""-' tranche d'impôt , soit «en plein
durant le boom des achats de Noël» . Les
magasins Loeb, à Berne ont ressenti assez
fortement ce «choc» , qui a tempéré

l'ardeur dans les achats. Quant à la chaîne
« La Placette » de Suisse romande, elle se
déclare satisfaite de la marche des affaires
pour la période précédant Noël. Toutefois
une neige plus abondante aurait permis
une meilleure vente des articles de sport
d'hiver , a déclaré l'un de ses directeurs.

La maison de jouets Franz Cari Weber a
enregistré une tendance favorable aux
jeux de société. Dans les grandes villes, les
jeux pour adultes ont été très demandés ,
tandis que la forte demande de poupées
de l'année dernière a un peu baissé.
Toutefois , les poupées «un peu molles,
que l'on peut cajoler » ont la cote. Les jeux
simples ou primitifs perdent du terrain au
profi t de jouets techniques pour person-
nes exigeantes.

Dans la bijouterie , une augmentation
du chiffre d'affaires a également été enre-
gistrée. Selon M. Hans Friedli, président
de l'Association suisse des négociants en
pierres précieuses, la demande a été
sensiblement accru e tant de la part des
détaillants que des clients.

Economie d'énergie: Horw (LU) donne l'exemple
De notre correspondant:
La commune lucernoise de Horw est

actuellement au centre de toutes les
discussions en Suisse alémanique : tenant
compte de l'appel lancé par le conseiller
fédéral Willy Ritschard, le Conseil com-
munal a décidé de participer activement
à l'économie de l'énergie électrique.
Deux des sept arbres de Noël, installés
chaque année par la commune dans les
rues de Horw, ont été économisés et le
nombre des bougies électriques, illumi-
nant les cinq arbres de Noël, a été réduit
de 65 à 45. La pop ulation de Horw n 'est
guère enchantée des mesures prises, ce
qui n'a pas empêch é le Conseil communal
de souligner que ces mesures étaient
nécessaires. Mais, à 4 km de là, des dizai-
nes de milliers de bougies électriques
brûlent à Lucerne...

CHOC PSYCHOLOGIQUE
Questionnés au sujet de cette économie

d'électricité , des membres de l'Union des
centrales suisses d'électricité ont précis é
que la réduction des bougies électriques
était surtout synonyme de « choc psycho-
logique », mais que l'économie elle-même
était en fait minime. «L' exemple de
Horw prouve de façon éloquente que
pour la plupart le mot énergie est syno-
nyme d'électricité et de lumière, mais peu
de personnes pensent aux autres facteurs
de l'énergie ».

A Lausanne , par exemple, ce ne sont
pas moins de 12.000 ampoules électri-
ques de 25 watts chacune qui composent
les guirlandes lumineuses dans les rues de
la ville. En une heure, elles consomment
au total 300 kwh d'électricité. A titre de
comparaison : cette consommation repré-
sente tout juste un peu plus de 5 % de ce
que consomme dans le même temps tout
Véclairage p ublic de la ville de Lausanne.

On peut encore faire une autre compa-
raison : avec la même énergie de 300 kwh
sous forme d'essence, dix voitures de
cylindrée moyenne ne pourraient rouler
chacune que de Neuchâtel à Yverdon, soit
sur une distance de 35 k ilomètres. Un
autre chiffre : l'éclairage de Noël de la
Bahnhofstrasse de Zurich est composé de
20.736 bougies électriques de 15 kwh, ce
qui donne une consommation de 310 kwh
à l 'heure...

E. E.VALAIS |
Plus de 200 chiens guettent les avnlonches

De notre correspondant:
Le traditionnel cours pour chiens

d'avalanches s'est terminé hier à Verbier
dans d'excellentes conditions. Cette
semaine de formation fut couronnée de
succès.

Chiens et conducteurs sont rentrés
hier... à la maison au terme d'une semaine
d'enseignement intensif. Comme chaque
année, ce cours fut dirigé par M. André
Grisel, membre de la commission de
sauvetage du club alpin suisse. On sait que
ce cours est placé sous l'égide du CAS qui
le finance en grande partie avec l'aide de
l'Etat du Valais et de la station de Verbier.
- C'est le quinzième cours que j'orga-

nise, nous dit M. Grisel. Cela représente
quelques centaines de bêtes dressées pour
le sauvetage. Nous avons eu ici cette
année 55 chiens et 65 personnes au total
avec moniteurs au nombre d'une dizaine,
un chef technique, personnel de bureau et
conducteurs bien sûr.

- Pourquoi toujours Verbier?
- Quand on est bien à un endroit , on y

reste. Le premier cours eut lieu , il y a
quinze ans, à Bourg-Saint-Pierre, puis on
essaya Verbier et les conditions furent tel-
les qu'on n'arrive plus à partir. L'accueil
ici est formidable , les possibilités éton-
nantes. Les installations sont mises gratui-
tement à notre disposition. Nous sommes
en terrain connu. C'est plus facile pour
l'organisation.

- Le berger allemand est indétrônable?
- Absolument. Il reste le seul chien

capable d'intervenir efficacement et rap i-
dement en cas d'avalanches. Il réunit
toutes les qualités : c'est le plus endurant ,
le plus docile, le plus tenace. Il adore le
travail dans la neige. Les essais faits avec
d'autres bêtes - même avec les bergers
belges ou les Saint-Bernard - n'ont jamais
donné ces résultats.

- Elles ont quel âge vos bêtes ?
- Nos chiens ont entre 18 mois et

10 ans. Il faut trois cours échelonnés sur
trois ans pour former vraiment un chien
d'avalanche. Il y a le cours A pour débu-
tants , le cours B pour les avancés et le C
pour l'élite. On prend en général le chien à
l'âge d'une année et à quatre ans ils sont
d'attaque.
- Combien de bêtes en Suisse?
- Il y a actuellement 225 chiens en

Suisse parfaitement formés pour l'avalan-
che et qui attendent cette saison d'hiver
d'un pied ferme. Il y a bien sûr - on les
oublie parfois - autant de conducteurs de
chiens parfaitement formés. Je crois que
le Valais dispose aujourd'hui de 80 chiens
d'élite. Les cantons les mieux pourvus
sont le Valais , les Grisons et Berne.
Chaque année, skieurs, promeneurs ou
alpinistes doivent leur vie à ces valeureu-
ses bêtes dont la joie à servir est mani-
feste. M. F.

Où en est le Valais dans la « bataille des égouts »
De notre correspondant:
Vendredi après-midi , une manifesta-

tion a marqué à Saxon l'inauguration de la
station d'épuration qui va désormais
desservir la localité. «C'est une étape
capitale pour Saxon, nous a dit le secrétai-
re communal. C'est une œuvre qui nous
met à couvert sur le plan des égouts pour
une durée de vingt ans sans doute. Cette
station pourra traiter les eaux usées de
plus de 3500 habitants soit de tout Saxon
ainsi que des mayens. Cela représente un
investissement de 1,7 million de francs, le
tout bien entendu largement subsidié. »

Cette « STEP » se trouve dans le secteur
dit des «îles » entre Charrat et Saxon.

On peut se poser une question intéres-
sante, en marge de cette inauguration : où

en est le Valais dans la bataille des eaux
usées ?

— Il n 'est en tout pas en retard par rap-
port aux autres cantons suisses, dit l'ingé-
nieur Georges Huber, chef de service.
Nous sommes même en avance certaine-
ment quant au traitement des eaux indus-
trielles.

«Cette station de Saxon est la 32m
inaugurée en Valais. Du même coup, c'est
la moitié du canton (plus de 100.000 habi-
tants) qui est désormais desservi par des
installations modernes. Si le Valais maîtri-
se aujourd'hui 50% de la pollution
domestique, il maîtrise d'autre part plus
de 80% de la pollution d'origine indus-
trielle. Nous avons un gros effort à faire
encore sur le plan touristique. Environ un
tiers des eaux usées fournies par le

tourisme est traité actuellement. Mais c est
là , une situation qui va grandement chan-
ger prochainement puisque nous avons
d'importants projets en voie de réalisa-
tion dans les stations à Zermatt , Fiesch,
Loèche-les-Bains, Nendaz , etc.

Le Valais va poursuivre... son épura-
tion en 1978 puisqu 'une douzaine de
stations seront en construction l'an pro-
chain. On peut dire ainsi que dans une
année ou plus , 65% , peut-être 70% du
Valais aura résolu le problème des eaux
usées. Ce qui restera ne sera pas grave
puisqu 'il s'agira alors de localités modes-
tes et dispersées. »

Dans cette lutte contre les eaux usées,
le Valais a investi ces dernières années
plus de 200 millions de francs. Ce
montant a été supporté approximative-
ment ainsi : un tiers par le canton , un tiers
par la Confédération et un tiers par les
communes.

La relance dans le canton de Vaud
VAUD

LAUSANNE (ATS) . - Arrêté à 31 mil-
lions de francs environ , répartis sur trois
ans, le budget cantonal vaudois, dit de
relance économique, représentant la part
de l'Etat aux investissements localisés
selon les besoins les plus urgents et les
dépenses d'exploitation qui en résulte-
raient, équivalai t à la mise en œuvre d'un
volume de travaux d'environ 60 millions
de francs en 1975. Ceci à la suite de l'arrê-
té fédéral du 17 juin 1975, ouvrant de
nouveaux crédits destinés à promouvoir
les investissements en vue de cette relan-
ce.

C'est ce que rappelle le bulletin-statis-
tique de la population, du logement, de la
construction et des transferts immobiliers
dans le canton de Vaud , édité par l'Office
cantonal du logement (département de
l'agriculture, de l'industrie et du com-
merce), dans son numéro de décembre.

Le budget de 31 millions comprenait
notamment les travaux de l'établissement
thermal de Lavey-les-Bains
(16.570.000 fr.) et la construction d'une
digue (avec comblement partiel des rives
du Léman, à Dorigny, pour aménager des
terrains de sport (4.500.000 fr.), ce der-
nier crédit ayant cependant été refusé par
le peuple à la suite de l'aboutissement
d'une initiative. Les quatre millions et
demi ont été transférés au renouvelle-
ment technique des chemins de fer secon-
daires.

Pour 1977, les dépenses se répartissent ,
par 12.385.000 fr., entre Lavey (9 mil-
lions), le renouvellement technique des
lignes secondaires (2 millions), la protec-
tion des eaux (900.000 fr.), etc.

AIDE AUX COMMUNES

Quant à l'aide cantonale aux commu-
nes, toujours dans cette politique de
relance, elle a été portée à un peu plus de
10 millions et demi de francs. La totalité
de ce montant est accordée. Ce qui a libé-
ré un volume de travaux de plus de
105 millions de francs.

Plus de 700 logements ont été rénovés,
pour 30 millions, grâce à un contingent de
trois millions et demi et une subvention

fédérale de 3.600.000 fr. environ, à la
suite de l'encouragement à la construction
voté en octobre 1974 par les Chambres
fédérales.

Pour apprécier pleinement l'effort
consenti par le canton de Vaud , il faut se
rappeler, exception faite du budget de
relance, que celui des investissements
pour 1975 était déjà en hausse de plus de
13 % par rapport à 1974, alors que toutes
les autres collectivités publiques, Confé-
dération incluse, présentaient des budgets
accusant des baisses souvent importantes
par rapport à 1974.Le plus grand trait d'union des Alpes

Trois stations valaisannes qui ont déjà
tenté ensemble dans le passé leur grande
aventure touristique ont décidé d'intensi-
fier leur effort commun cet hiver. Ces trois
stations sont Verbier - Nendaz - Veysonnaz
lesquelles viennent de se présenter à la
presse au cours d'une soirée d'informa-
tions animée surtout par MM. Michel
Michelet et Bernard Delabays :
- Ce que nous voulons offrir aux sportifs

et aux débutants, a dit M. Michel Michelet,
c'est l'un des plus beaux champs de ski
d'Europe. Nous nous sentons de taille
aujourd'hui à rivaliser avec les plus grandes
stations étrangères notamment celles des
Alpes françaises. Quatre vallées (Bagnes,
Nendaz, la Fare et Hérens) sont désormais
unies par 66 installations de remontées
mécaniques, 66 installations qui permet-
tent avec le même abonnement de passer
une journée entière en montagne en chan-
geant sans cesse d'itinéraire. Du même
coup, ce sont des dizaines de kilomètres de
descentes offertes aux skieurs.

Par la même occasion. M. Michelet devait

relever l'importance du tourisme dans
l'économie montagnarde:
- Actuellement déjà, nota l'orateur, 60 %

des recettes de la commune de Nendaz
proviennent du tourisme. On assiste même
à un suremploi puis que les indigènes
menacés hier de devoir s'en aller ont, non
seulement trouvé du travail sur place, mais
en laissent pour du personnel venant d'ail-
leurs. Ce qu'il manque encore au Valais
touristique, enchaîna M. Michelet, c'est
l'autoroute du Rhône.

Au seuil de cet hiver deux nouvelles
installations ont été mises en service dans
ce vaste circuit pour skieurs soit le télésiège
de Novell! grimpant à 2200 m sur un kilo-
mètre et demi de longueur et le téléski de
Meina, long de 1200 m environ. Leur débit
est de mille personnes à l'heure.

C'est dans ce contexte que s'inscrit la
nouvelle piste « FIS » de Verbier, la piste de
la combe de Médran qui sera inaugurée
mercredi prochain, le premier skieur à
s'élancer officiellement sur ces kilomètres
de descente étant bien entendu... Roland
Collombin.

Noël approche: attention aux incendies !
LAUSANNE (A TS). - Pas moins de dix mi/lions de bougies s'allument

chaque année, en Suisse, pour célébrer la naissance du Christ. Autant de
dangers d'incendie, rappelle le Centre d'information de l'Association des
compagnies suisses d'assurances (INFAS), à Lausanne: l'an dernier,
quatre jeunes filles d'un pensionnat de La Neuveville avaient été griève-
ment brûlées parce que l'une d'elles s'était trop approchée d'une bougie,
ses longs cheveux s 'enflammant. Prise de panique, la malheureuse s'était
élancée vers trois de ses camarades, qui, à leur tour, furent transformées
en torches vivantes, leurs vêtements en matières synthétiques ayant rapi-
dement pris feu.

A Zurich, trois bambins de 2 à 7 ans, laissés seuls dans une roulotte de
forains, avaient allumé les bougies du sapin de Noël qui avait pris feu.
L'aine était parvenu à faire sortir ses frères et à appeler à l'aide. Les dégâts
s 'étaient élevés à 190.000 francs.

Pour éviter le pire, les enfants étant toujours fascinés parles bougies, il
y a lieu de les surveiller constamment et de ne pas les laisser jouer avec des
allumettes ou des bougies allumées. L'on ne devrait pas laisser une bougie
se consumer entièrement et l'on ne devrait en tout cas jamais quitter une
pièce dans laquelle une bougie est allumée. Prévoyez un seau d'eau près
du sapin, un début d'incendie sera ainsi vite éteint.

On se souviendra que les bougies traditionnelles sont rendues encore
plus dangereuses par les décorations en matière synthétique ou les vête-
ments en fibres artificielles (nylon et autres dérivés des hydrocarbures
entrant dans la composition de nombreux textiles).

Chasse à l'homme
à Zurich:

la police bredouille
ZURICH (ATS). - Un voleur

d'automobiles de 33 ans, Peter Micha-
lik, d'origine ouest-allemande, a pris la
fuite samedi à Zurich, après une courte
fusillade avec des détectives de la poli-
ce cantonale zuricoise. Il était appa-
remment très sérieusement armé, car
au moment où l'on tentait de l'arrêter,
non seulement il tira sur les policiers
avec un revolver, sans que ses coups
n'atteignent leur cible, mais il jeta une
carabine de petit calibre munie d'une
lunette, un pistolet et un couteau à
cran d'arrêt.

Michalik , arrêté en Allemagne fédé-
rale sous l'inculpation de vol de voitu-
res, s'était échappé de sa prison, fin
juillet dernier. La police cantonale
zuricoise était parvenue à la conclu-
sion qu'il vivait clandestinement avec
son amie, qui avait quitté la RFA dans
l'intervalle, dans un appartement de
Zurich. Les détectives de la police
cantonale zuricoise entreprirent
samedi de procéder à son arrestation.
Ils enfoncèrent sa porte, mais Michalik
réussit à prendre la fuite par le balcon
et à sauter sur le trottoir à partir du
premier étage. Il s'est blessé aux mains
en sautant. Son amie, 23 ans, a été
arrêtée dans l'appartement.
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Stupéfaction à Val Gardena !
53IZZEÏZZ] Le «roi de la descente » détrôné (momentanément ?) sur sol italien

Klammer 3me derrière Plank et Wirnsberger...

Devant son public , c'est Herbert Plank
qui a eu le mérite de faire rentrer provi-
soirement dans le rang le champion autri-
chien. Et le blond Italien (23 ans), médail-
le de bronze aux Jeux olympiques d'Inns-
bruck en 1976, n'a pas fait le détail : en
2'01"47 pour les 3750 mètres de la célè-
bre «Sasslonch », Plank a approché de
25 centièmes de seconde le record de la
piste détenu par Franz Klammer précisé-
ment , depuis deux ans. Herbert Plank a ,
du même coup, assuré une victoire parti-
culièrement nette puisqu 'il a devancé de
1"13 le jeune espoir autrichien Peter
Wirnsberger , lequel obtient là son meil-
leur résultat en Coupe du monde (il avait
été troisième la saison dernière à Gar-
misch-Partenkirchen) et de 1"85 Franz
Klammer.

PLANK BRILLANT
Herbert Plank , déjà deuxième au Crité-

rium de la première neige, a démontré
ainsi qu 'il était , actuellement , le plus
dangereux rival de Klammer. Et il l' a fait
de façon particulièrement brillante.
L'Italien a , en effet , été en tête de bout en
bout dans cette deuxième descente de la
saison , courue sous le soleil. Au terme du
premier tiers de la course , Plank comptait ,
en effet , déjà un avantage de 31 centi-
mèes de seconde sur Wirnsberger et de
67 centièmes sur Klammer. Dans la partie
centrale , glacée et traversant une forêt ,
Plank se montra un peu moins rapide que

Franz Klammer a été provisoirement détrôné : le « roi» incontesté de la
descente a, en effet, subi un échec, après une longue série de victoires,
dans la descente masculine de Coupe du monde qui s'est déroulée hier à
Val Gardena. Et «Kaiser Franz» a non seulement été battu pour la victoire
mais il a dû se contenter de la troisième place, un rang que bien des
coureurs envient habituellement mais qui fait figure, pour le champion
olympique, de nette défaite! De par la faute de son insolente supériorité
habituelle, bien évidemment.

Wirnsberger , lequel revint à 20 centiè-
mes ; mais ce dernier se désunit sur la fin.
Quant à Klammer , il concéda encore
74 centièmes sur le deuxième tiers du par-
cours et 44 dans le dernier tronçon...

Herbert Plank a ainsi signé sa troisième
victoire dans une descente de Coupe du
monde après ses succès en 1974 dans la
descente de Val d'Isère et , en 1976, à
Wengen. S'il a eu le mérite de battre en
brèche la supériorité de Klammer , il a
également provoqué une immense décep-
tion pour Peter Wirnsberger. Le jeune
Autrichien (19 ans), parti avec le dossard
numéro 12, fut le seul à faire mieux que
Klammer , qui ouvrait cette course. Avec
ses 2'02"60 (contre 2'03"32 à Klammer),
il se voyait déjà accroch é solidement en
tête du classement et il laissait libre cours
à sa joie dans l'enceinte d'arrivée. Son
bonheur devait , toutefois , être de courte
durée. Parti une minute derrière lui - avec
le dossard N" 13 - Plank devait régler à
son avantage ce duel fratricide. Mais ,
même battus , les Autrichiens ont fait à
nouveau une impressionnante démons-
tration d'efficacité en classant six des
leurs parmi les dix premiers.

Outre Plank , au-dessus du lot en ce
dimanche , seuls, en effe t , l'Allemand
Michaël Veith , quatrième au prix d'un
rétablissement spectaculaire dans le
« schuss » d'arrivée où il toucha la piste du
dos alors qu 'il était lancé à pleine vitesse,
l'Italien Gustavo Thoeni (7""-'), qui fait
ainsi un retour au premier plan inattendu
en descente, ainsi que le Suisse Erwi n Josi
(10n'°) ont pu marquer des points de
Coupe du monde.

Pour l'équipe de Suisse, cette piste du
« Sasslonch », sur laquelle Bernhard Russi
était devenu champion du monde en
1970, sur laquelle aussi ils s'étaient
souvent imposés (Jean-Daniel Daetwyler
en 1969, Russi en 1970 et 1971, Collom-
bin en 1972), aura confirmé la nette
régression enregistrée à Val d'Isère.

Au Critérium de la première neige,
Peter Muller avait sauvé l'honneur en

terminant septième. A Val Gardena ,
Erwin Josi , le meilleur , a donc dû se
contenter de la dixième place. Walter
Tresch , dont le comportement à l'entraî-
nement donnait à penser qu 'il était à
même de réussir un bon résultat , a termi-
né treizième, le jeune Conradin Catho-
men quinzième et René Berthod dix-
septième. Un maigre bilan pour une for-
mation privée, il est vrai , une nouvelle
fois de son chef de file. Bernhard Russi
s'était , en effet , à nouveau blessé au
genou lors de réchauffement et il dut
finalement renoncer à s'aligner. Quant à
Philippe Roux , il fonctionna comme
ouvreur de piste...

Sur cette piste très rapide , quelques-uns
des meilleurs descendeurs actuels ont
perdu toute chance assez rapidement.
Ainsi , le Canadien Ken Read , régulière-
ment dans les plus rap ides à l'entraîne-
ment , perdit un ski peu avant le deuxième
poste de chronométrage intermédiaire.
L'Allemand Sepp Ferstl fut , lui , victime
d'une chute dans le haut du parcours , à
l'instar du jeune Autrichien Leonhard
Stock et de l'Italien Renato Antonioli.
Quant à l'Américain Karl Anderson , il fit
une cabriole spectaculaire mais heureu-
sement sans gravité. REDOUTABLE TRIO. — C'est celui que composent, de gauche à droite, les Suédois Lundbaeck, Wassberg et Soedergren.

(Téléphoto AP)

Thomas Wassberg impressionnant dans les 15 km
Nette domination suédoise aux épreuves de fond de Davos

Comme Ingemark Stenmark en ski alpin, Thomas Wassberg n a pas rate son entrée
dans la Coupe du monde 1977/78 de ski de fond. Lauréat de la précédente « édition », le
jeune espoir suédois (21 ans) a immédiatement dévoilé ses ambitions en cet hiver des
championnats du monde. A l'occasion des 15 km de Davos, l'ancien champion
d'Europe junior a largement dominé tous ses rivaux, reléguant notamment son compa-
triote Sven-Ake Lundbaeck, champion olympique de la distance à Sapporo, à 30" et,
surtout , le Norvégien Magne Myrmo (champion du monde des 15 km à Falun) à l'il".
Les écarts sont suffisamment éloquents pour traduire quelle fut la suprématie de Wass-
berg au cours de cette première confrontation importante de la saison.

Les Suisses ont ete, eux aussi , balayes
par la tourmente déclenchée par les
représentants Scandinaves. Le meilleur
d'entre eux , le Valaisan Konrad Hallen-
barter , concède 2 minutes au vainqueur à
l*issue d'une épreuve très rapide, courue
sur une neige très froide. La note la plus
encourageante est venue du jeune Neu-
châtelois Roland Mercier (15me à 2'02"),
alors que tous les autres membres de
l'équipe nationale ont singulièrement
déçu.

Il faut dire que le test était redoutable
cette année , puisque 108 concurrents
étaient au départ. La partici pation inter-
nationale était exceptionnellement rele-
vée, même si les Russes n'étaient pas au
départ et si quelques forfaits importants
ont été enregistrés : les Norvégiens Mar-
tinsen (chute la veille à l'entraînement) ,
Braa et Formo. Il n'empêche que les Suis-
ses ont été confrontés avec les dures réali-
tés de la grande compétition. Mais il est
prématuré de tirer des enseignements
définitifs.

C'est en gagnant les 15 km de Davos,
l'an dernier , que Thomas Wassberg avait
forgé sa victoire en Coupe du monde. Le
jeune Suédois est revenu sur le terrain de

son exploit pour signer une nouvelle per-
formance de classe sur la lancée de son
service militaire. A l'inverse des Suédois et
des Norvégiens, les Finlandais , qui ont
suivi un entraînement poussé (déjà plus
de 3000 km), ont connu un échec retentis-
sant , leur géant Mieto n 'ayant terminé
que 9"u', à l'34".

ENTRAÎNEMENT SPÉCIAL
La domination d'ensemble des Suédois

est impressionnante. Ceux-ci sortent
d'une pérjode d'entraînement de rythme
eFde vitesse et il'sTêcoltenfcTéjSles fruits
dè^leur préparation. Leur triomphe doit
aussi être associé à un fartage de qualité .
Seul , finalement , le champion du monde
des 30 km , Thomas Magnusson , a déçu
(20"'c à 2'14) mais , dans son optique, les
championnats du monde de Lahti sont
encore loin et la forme aura le temps de
s'améliorer.

La contre-performance des Finlandais
est inquiétante dans la mesure où ceux-ci
semblaient en avance dans leur prépara-
tion. Ils alignaient pourtant des coureurs
redoutables: Repo, Mieto, Risto Kiiski-
nen, le vainqueur d'Engelberg samedi
passé, Teemu et Matti Pitkaenen , Teura-

jaervi et, surtout , Koivisto. Mais ce der-
nier n'a jamais été dans la course.

Sepp Haas , l'entraîneur helvétique, ne
va pas manquer de tirer les conclusions de
ce premier grand affrontement. Si les
objectifs demeurent modestes cet hiver, il
faut tout de même tenir compte qu 'il
manquait , à Davos, les Soviétiques et les
Allemands de l'Est. On attendait plutôt
Renggli dans le camp suisse mais le doua-
nier de Splugen a été victime d'une chute
après 3 km , alors que Gaehler (26"'c
seulement) a souffert d'un point de côté.
Récemment blessé (clavicule cassée), le
vétéran Giger n'a pas voulu donner sa
pleine mesure et il s'est montré très
prudent dans les descentes.

Ambuhl et Schindler, qui relèvent de
maladie , ont été relégués dans les profon-
deurs. En revanche, il faut saluer le retour
parmi l'élite d'Edi Hauser, lequel s'était
tenu éloigné de la compétition l'an passé.
Quant à Kaelin, il n'a pas encore confirmé
pleinement son retour en forme. Le
Schwytzois a, de plus, été victime d'un
accrochage à réchauffement avec Kreu-
zer, lequel a dû être hospitalisé avec une
blessure à la tête...

Protêt autrichien
repoussé par le jury

La direction de l'équipe d'Autriche a
déposé un protêt contre Herbert Plank, à
l'issue de la course. Ce protêt est motivé
par le fai t que l'Italien n'aurait pas porté
son numéro de dossard de manière régle-
mentaire. Mais , par trois voix contre une,
le jury des courses a repoussé cette récla-
mation.

Victoire de Wenzel
au «géant» de Laax

Bien qu 'il ait , de son propre aveu ,
donné le meilleur de lui-même, le cham-
pion olympique Heini Hemmi a été battu
dans le slalom géant de Coupe d'Europe
de Laax (Grisons). Hemmi a, en effet, été
devancé par le jeune skieur du Liechten-
stein. Andréas Wenzel (19 ans), lequel
avait déjà gagné le slalom spécial de
Coupe d'Europe de Tignes.

C'est dans la première manch e de ce
slalom géant, couru sur une piste de
1310 mètres pour une dénivellation de
370 mètres, que Wenzel a forgé son suc-
cès. Il signa alors le meilleur temps en
reléguant Heini Hemmi à 1"70, un handi-
cap quasiment impossible à surmonter.
Sur le deuxième tracé, piqueté de
52 portes , c'est un autre Suisse, Jean-Luc
Fournier , qui se montra le plus rapide , ce
qui lui valut de remonter à la troisième
place.

90 coureurs ont participé à cette épreu-
ve, sous le soleil et dans d'excellentes
conditions. Le classement:

1. Andréas Wenzel (Lie) 2'31"60
(l'15"70 et l'15"90) ; 2. Heini Hemmi (S)
2'33"30 (l'17"29 et l'16"01) ; 3. Jean-
Luc Fournier (S) 2'33"67 (l'17"80 et
l'15"87) ; 4. Mally (It) 2'34"91 (l'17"71
et l'17"20) ; 5. Luscher (S) 2'35"84
(l'19"02 et l'16"82); 6. Popangelov
(Bul) 2'36"05 ; 7. Frommelt (Lie)
2'36"07; 9. Jaeger (Aut) 2'36"72 ; 10.
Brunner (Aut) 2'37"04 ; 11. Good (S)
2'37"35; 14. Amplatz (It) 2'37"41; 15.
Senoner (It) 2'37"47 ; puis: 21. Schwen-
dener (S) 2'38"89.

de G. Waldmann à la Coupe de Noël
$£»- ""-v J Nouvelle victoire

A Genève, la 41m,: Coupe de Noël s'est
terminée par la victoire du Bâlois Gery
Waldmann , déjà vainqueur l'an dernier ,
chez les messieurs, et de la Bâloise Iris
Wyss, chez les dames. L'épreuve s'est
déroulée sur le parcours traditionnel de
132 mètres, par des températures de
7 degrés (eau) et 2 degrés (air) .

Chez les messieurs, Gery Waldmann
s'est imposé pour la seconde fois sans
menacer le record , toujours détenu par le
Genevois Alain Charmey (l'17"9 contre
l'12"8). Chez les dames, Iris Wyss a pris
nettement l'avantage sur la gagnante de
l'an dernier , la Genevoise Patricia Perron ,
revenue spécialement de RFA pour tenter
de réussir le doublé. Les résultats :

Messieurs : 1. Gery Waldmann (Bâle)
l'17"9; 2. Jean-Daniel Reymond (Genè-
ve) l'19"5 ; 3. Thierry Jacot (Genève)
l'20"7; 4. Bernard Hangartner (Vevey)
l'22"7 ; 5. Yves Bischofberger (Genève)
l'23"3 ; 6. Rolf Schwab (Bâle) l'24"4 ; 7.
Leigh Carter (Genève) l'24"8; 8. Philip-
pe Jeannet (Genève) l'25" ; 9. Daniel
Kiper (Genève) l'27"2; 10. Hans Scherl
(Schaffhouse) l'27"3. - Dames: 1. Iris
Wyss (Bâle) l'26"9; 2. Patricia Perron
(Genève) l'31"7; 3. Esther Wyss (Bâle)
l'32"8 ; 4. Catherine Aeschlimann (Bâle)
l'38"2 ; 5. Eglantine Berlincourt
(Monthey) l'41"8. - Juniors filles : 1.
Louise Lussetti (Monthey) l'36"4; 2.
Denise Gueldimann (Bâle) l'42". -
Juniors: 1. Thomas Jordan (Bâle) l'23"3 ;
2. Dicter von Kaenel (Bâle) l'24"4. -
Interclubs: 1. Genève-natation 4'03"5 ;
2. Neptune Bâle 4'12"4 ; 3. 'Fribourg-
Natation 4'39"4.

L'équipe de Suède suns problème
duns lu course de reluis (3 x 10)

Après avoir domine repreuve indivi-
duelle, les Suédois ont confirmé leur
suprématie dans le relais 3 x 10 km, hier
matin. Ils se sont imposés nettement avec
Sven-Ake Lundbaeck , Benny Soedergren
et Thomas Wassberg et ils ont même pu
prétendre, un moment, réussir le doublé.
Mais le dernier relayeur de leur seconde
équipe ne parvint pas à préserver l'avance
prise par ses deux coéquipiers. La Norvè-
ge et la Finlande ont , ainsi , réussi à s'inter-
caler entre les deux formations suédoises,
avec un retard respectif de 52" et de
l'il".

Les deux équi pes suisses ont dû se
contenter des cinquième et sixième
places. Leurs derniers relayeurs , Venanz
Egger et Konrad Hallenbarter , ont franchi
ensemble la ligne d'arrivée avec 2'22" de
retard.

Le succès de Lundbaeck, Soedergren et
Wassberg n'a jamais été contesté. Le
premier partant , Lundbaeck , deuxième la
veille de l'épreuve individuelle , étai t en
tête après 10 km , avec 19" d'avance sur
son compatriote Christer Johansson et
24" sur le Norvégien Kjell-Jacob Sollie.
Sur le second tronçon , Soedergren fut
moins rapide que le Norvégien Lars-Erik

Eriksen (de 3 secondes) mais il n 'en
permit pas moins à son équipe de conser-
ver le commandement avec une marge
confortable. Sur les 10 derniers kilomè-
tres , Thomas Wassberg a fait une nouvelle
démonstration , reléguant à 21 secondes
le Norvégien Magne Myrmo, champion
du monde des 15 km, tous les autres
concurrents ont été devancés de plus de
30" par le Suédois !

Les excellentes conditions ont permis
une course très rapide. Sur le même par-
cours, le temps des Suédois est inférieur
de près de sept minutes à celui que les
Norvégiens avaient obtenu l'an dernier.

LES MEILLEURS SUISSES
Chez les Suisses, la meilleure perfor-

mance a été réussie par les deux derniers
relayeurs, Konra d Hallenbarter et
Venanz Egger. Seuls Wassberg, Myrmo et
le dernier relayeur finlandais, Juhani
Repo, ont été plus rapides qu 'eux. Leur
performance a ainsi permis aux deux
équipes helvétiques, distancées après les
deux premiers relais, de terminer juste
derrière les Scandinaves et de laisser der-
rière elles la seconde garniture finlandaise
et les représentants d'Europe centrale.

15 kilomètres : 1. Thomas Wassberg
(Sue) 41'06"45; 2. Sven-Ake Lundbaeck
(Sue) 41*36"21; 3. Magne Myrmo (Nor)
42'17"80; 4. Soedergren (Sue) 42'22"97;
5. Eriksen (Nor) 42'24"96; 6. Johansson
(Sue) 42'29"12 ; 7. Repo (Fin) 42'35"66;
8. Simon (Tch) 42'40"14 ; 9. Mieto (Fin)
42'40"21; 10. Kiiskinen (Fin) 42'44"15 ;
11. Sollie (Nor) 42'46"17; 12. Lebanov
(Bul) 42'48"33 ; 13. Horn (Aut) 43'02"0â ;
14. Konrad Hallenbarter (S) 43'06"62 ; té.
Roland Merci er (S) 43'08"46 ; 16. Zolt (It)
43'12"04 ; 17. Franz Renggli (S) 43'13"93 ;
18. Edi Hauser (S) 43'18"15; 19. Beran
(Tch) 43'20"44 ; 20. Magnusson (Sue)
43'20"52. Puis: 24. Venanez Egger (S)
43'44"94 ; 26. Heinz Gaehler (S)
43'47"51; 33. Fredy Wenger 43'59::43 ;
34. Herbert Geeser 44'05"41; 39. Alfred.
Kaelin 44'21"38 ; 43. Albert Giger
44'29"79 ; 45. Fritz Zimmermann
44'37"35; 51. Gaudenz Ambuehlr S5;
Alfred Schindler. '

Relais 3 x 10 km: 1. Suède I (Sven-Ajce
Lundbaeck , Benny Soedergren , Thomas
Wassberg) lh24'08"36; 2. Norgéye.I

(Kjell-Jacob Sollie , Lars-Eri k Eriksen ,
Magne Myrmo) lh24'50"90 ; 3. Finlan-
de I (Pertti Teurajaervi , Juha Mieto, Juhani
Repo) lh25'19"37; 4. Suède II
1 h 25'57"91 ; 5. Suisse II (Heinz Gaehler ,
Fredy Wenger , Venanz Egger)
1 h 26'30"90; 6. Suisse I (Franz Rengg li ,
Edi Hauser , Konrad Hallenbarter)
lh26'30"95; 7. Finlande II
lh26'40"38 ; 8. Tchécoslovaquie
1 h 26'51"66 ; 9. RFA II1 h 27'14"39 ; 10.
Autrich e lh27'29"55; 11. Tchécoslova-
quie II lh27'35"62; 12. Italie
lh27'37"31; 13. RFA I lh28'll"82;
14. Suisse III (Herbert Geeser, Albert
Giger, Gaudenz Ambuhl) lh28'26"43;
15. Bulgarie lh28'55"46; 20 équipes
classées, Suisse IV disqualifiée.

Lés meilleurs temps individuels : 10 km :
Lundbaeck 27'56", Johansson 28'15", Sol-
lie 28'21", puis : 8. Rengg li 28'47". -
20 km?: Eriksen 28'09", Soedergren
28'12", Magnusson 28'12", puis: 7.
Wenger 29'00". - 30 km: Wassberg
27'59", Myrmo 28'20", Repo 28'30", Hal-
lenbarger 28'36".

Les «mérites sportifs»
remis à Lausanne

Pour la première fois ouverte au public, la
cérémonie de la remise des mérites sportifs
suisses s'est déroulée à l'aula du collège des
Bergières, à Lausanne.

M. Bussey, président du conseil national ,
était l'hôte d'honneur. La municipalité de
Lausanne était représentée par M. Mugny,
directeur des finances de la ville. M. Baehler ,
vice-président de l'association suisse des jour-
nalistes sportifs , présidait cette séance.

Les lauréats , Michel Broillet , Lise-Marie
Morerod , Hans Sutter , Vico Rigassi , Hansruedi
Scheller, Hans-Peter Kuhnis et l'équipe suisse
d'escrime, étaient tous présents.

Dans son allocuation de bienvenue ,
M. Mugny, rappela que la ville de Lausanne
organisait cette cérémonie pour la dixième fois
et que le premier lauréat avait été Armin
Scheurer , en 1951.

divers

Klammer ne cherche
pas d'excuse

J'étais sûr d'avoir réalisé un bon
temps, mais je ne pensais vraiment pas
avoir gagné, soulignait Herbert Plank
à l'arrivée, extrêmement entouré par
un public italien débordant d'enthou-
siasme. De son propre aveu , c'est au
passage des trois bosses, dans la forêt ,
une des princi pales difficultés , que
l'Italien s'est rendu compte qu 'il ne
serait pas loin du vainqueur. Je décol-
lais bien, expliquait-il , et je retombais
environ deu* mètres p lus loin quç'Jeu,
autres, dont je voyais la trace sur la
neige.

Quant à Franz Klammer, il ne cher-
chait pas d'exuses. J'ai mal skié,
reconnaissait-il. Mais cette piste était
vraiment difficile, encore plus bosse-
lée et glacée que pendant les entraî-
nements. L'Autrichien sportivement
reconnaissait sa défaite , mais cela n 'a
pas empêché ses dirigeants de déclen-
cher un nouvel épisode de la petite
guerre à laquelle se livrent les grandes
équipes depuis le début de la saison.
Mais la réclamation autrichienne
devait être repoussée.

Gustavo Thoeni enfi n ne cachait pas
sa satisfaction à l'annonce de sa
septième place : II s'agissait pour moi
de montrer que je n'était pas fini et de
voir ce que je pouvais espérer en
descente, soulignait-il. Terminer
septième sans aucu n entraînement,
c'est particulièrement rassurant.

CLASSEMENTS
Descente de Val Gardena (3 km 750,

839 m de dénivellation , 28 portes de direc-
tion) :

1. Herbert Plank (It) 2'01"'47 (moyenne :
lll km-h) ; 2. Peter Wirsnberger (Aut)
2'02"60; 3. Franz Klammer (Aut)
2'03"32 ; 4. Michaël Veith (RFA) 2'03"97 ;
5. Werner Grissmann (Aut) 2'04"19; 6.
Eberhard (Aut) 2'04"36; 7. Thoeni (It)
2'04"43 ; 8. Walcher (Aut) 2*04"51 ; 9.
Spiess (Aut) 2'04"52 ; 10. Erwin Josi (S)
2'04"64 ; 11. Haker (No) 2'04"73 ; 12.
Gensbichler (Aut) 2'04"98; 13. Walter
Tresch (S) 2'05"10; 14. Podborski (Can)
2'05"26; 15. Conradin Cathomen (S)
2'05"45; 16. Bartelski (GB) 2'05-71; 17.
René Berthod (S) 2'05"88 ; 18. Maffei (It)
2'05"92 ; 19. Hans KindI (Aut) 2'06"33 ;
20. Sthele (RFA) 2'06"38. Puis : 23. Walter
Vesti 2'06"89; 24. Peter Muller 2'07"03 ;
26. Martin Berthod 2'07"22; 27. Sepp
Burcher 2'07"28. Eliminé sur chute : Zur-
schmitten. - 70 coureurs au départ , 52 clas-
sés.

Les temps intermédiaires (à considérer
avec circonspection) : 1" poste : Plank
45"85, Wirnsberger 46"16, Grissmann
46"23, Klammer 46"52, Walcher 46"55,
Gensbichler 46"67, Ferstl 46"68 (éliminé
peu après sur chute) . - 2"" poste : Plank
l'25"29, Wirnsberger l'25"49, Grissmann
l'26"67, Klammer l'26"70, Veith
l'26"76, Haker l'26"97.

LA COUPE DU MONDE

Messieurs : 1. Ingemar Stenmark (Su)
75 p; 2. Herbert Plank (It) 45; 3. Heini
Hemmi (S) et Franz Klammer (Aut) 40 ; 5.
Klaus Heidegger (Aut) 37; 6. Mahre (EU)
26; 7. Jean-Luc Fournier (S) 21 ; 8. Krizaj
(You) et Wirnsberger (Aut) 20 ; 10. Wenzel
(Lie) 19. - Descente (2 courses) : 1. Plank
45 ; 2. Klammer 40 ; 3. Wirnsberger 20 ; 4.
Walcher (Aut) 18 ; 5. Grissmann (Aut) 14 ;
6. Read (Can) et Veith (RFA) 11. Puis : 11.
Peter Muller (S) 4 ; 14. Erwin Josi (S) 1.

Par équipes : 1. Autriche 274 (messieurs
157 + dames 117) ; 2. Suisse 152 (67+ 85) ;
3. RFA 80 (22 + 58) ; 4. Suède 75 (75 + 0) ;
5. Italie 73 (71 + 2) ; 6. Liechtenstein 72
(19 + 53) ; 7. France 51 (2 + 49) ; 8. Etats-
Unis 39 (26 + 13) ; 9. Yougoslavie 20 (20 +
0) ; 10. Canada 15 (11 + 4) ; 11. Bulgarie 3
(3 + 0); 12. Norvège 2 (2 + 0).

Nouveaux records
pour Silvia Brunner

Deux nouveaux records suisses, qui sont
autant de meilleures performances mondiales,
ont été améliorés à Davos par la jeune Suisses-
se Silvia Brunner (19 ans). Sur 500 m, la pati-
neuse grisonne a été créditée de 42"9, amélio-
rant de 6 dixièmes sa précédente performance.
Sur 1000 m, la Davosienne a fait passer son
record de l'29"14 à l'26"8.

) W patinage artistique

/ ouïes les épreuves remmines ae
Saalbach (Autriche), comptant pour la
Coupe du monde, ont été définitive-
ment annulées par les organisateurs
de la station salzbourgeoise, en raison
d'un enneigement insuffisant et du
redoux. Vendredi, le slalom géant
avait déjà été annulé. Une ultime
inspection des pistes a fait apparaître
qu 'il était impossible d'organiser les
deux descentes prévues pour demain
et mercredi, et cela malgré le travail
accompli par 150 personnes pendant
deux jours.

La situation étant défavorable un
peu partout dans les Alpes actuelle-
ment, les responsables de la Coupe du
monde n'ont pu prendre aucune déci-
sion quant à l'annulation définitive de
ces épreuves ou à leur report dans une
autre station.

Epreuves annulées
à Saalbach...

faiE EST ARRIVÉE l

¦Ĥ̂̂̂̂̂̂̂
..

La table de lecture B 790 de REVOX
La seule table de lecture au monde avec
un bras de lecture de 4 cm seulement!
Lecture tangentie/le et entraînement
direct piloté par quartz. Affichage digital
du nombre de tours. Nous nous ferons
un plaisir de vous la présenter)

Hug Musique
En face de la Poste

Neuchâtel 058747 R

Deux courses ont eu lieu dans le cadre
de la Coupe du monde de ski de fond qui a
toujours un caractère officieux. Mais
l'épreuve de Telemark (EU), mercredi
dernier , ne sera certainement pas retenue,
à cause d'une trop faible participation
internationale^ La décision à ce sujetjSera

^ prise à1" Lahti et, actuellement,' Raf posi-
tions sont les suivantes :' S*

1. Heikki Torvi (Fin) et Thomas Wass-
berg (Sue) 26; 3. Kopra (Fin) et Lund-
baeck (Sue) 22; 5. Galanes (EU) et
Myrmo (Nor) 19; 7. Tarvonen (Fin) et
Soedergren (Sue) 17; 9. Dalbakk (EU) et
Erikson (Nor) 16; puis les Suisses : 27.
Hallenbarter 7 ; 29. Mercier 6. - Prochai-
ne course: 30 km de Castelrotto, en
janvier.

La Coupe du monde
de fond

• Unterschaechen. - Fond 12 km : 1. Ober-
holzer (Einsiedeln) 35'03" ; 2. Suter
(Miretathal) 36*04";. 3.> Schnider (Fluj ili)
36'44". -- Dames (4 km) : 1. D. Suess (Kriçns)
14'17". %*.

• Le Brassus. - Fond (231 participants).
Seniors et Elite (15 km) : 1. Ch. Rosat
(La Brévine) 41'01"; 2. C. Benoit (La Brévi-
ne) 4V47" ; 3. J.-P. Rey (Les Cernets) 42'08" ;
4. M. Rochat (Le Brassus) 42'15"; 5.
D. Huguenin (La Brévine) 42'48".-Vétérans:
1. Schuwey (La Villette) 43'13"; 2. Haymoz
(Riaz) 43'58". - Juniors : 1. Hediger (Bex)
41'25" : 2. Allenbach (Vaulion) 41'30" ; 3.
Kohler (Chasseron) 42'11".

Et en Suisse...



\& boxe ,5 | |_es « affairistes » une nouvelle fois accusés

Joerg Eipel, inconscient, « crucifié » contre les cordes et frappé sous tous les
angles par Alain Marion avant de s'affaisser hors du ring de Creil, sous l'œil
imperturbable de l'arbitre, et c'est la boxe qui retourne une nouvelle fois au ban
du sport.

C'est le souvenir de la mort du Cubain Benny «Kid» Paret, «achevé» sans
défense pendant trente secondes par l'Américain Emile Griffith (24 mars 1962 à
New-York), devant un arbitre hésitant et 30 millions de téléspectateurs horrifiés
par ce championnat du monde des poids welters. C'est un autre champion du
monde, Davey Moore, qui meurt sur le ring de Los-Angeles un an plus tard des
mains du Mexicain Sugar Ramos.

Et ces dizaines d'autres cas, moins
spectaculaires parce que les victimes
en sont moins connues.

En 1962, Nat Fleischer, l'éditeur de
«Ring magazine», revue américaine
de boxe, avait tenté de faire un bilan
des morts de la boxe depuis son
origine à la fin du siècle dernier. Il avait
dénombré 460 victimes, tout en préci-
sant que la liste n'était pas exhaustive
car beaucoup de cas n'avaient jamais
été signalés. Fédérations de certains
pays et organisations locales cher-
chent toujours à éviter toute publicité à
ce genre d'accidents.

DÉJÀ ÉPUISÉ
Pouvait-on éviter samedi le drame

qui s'ajouta au K.O. du jeune cham-
pion d'Europe des welters, à Creil?
Sans doute, car il faut dissocier l'un de
l'autre. Tous les ans, il y a des milliers

de K.O. dans le monde et leurs victi-
mes n'en gardent, dans l'immense
majorité des cas, aucune séquelle.
Mais à Creil, la bataille avait été d'une
violence fantastique pendant quinze
rounds, les deux boxeurs se souciant
plus des coups qu'ils donnaient que de
ceux qu'ils recevaient.

On remarque d'ailleurs que la
plupart des K.O. tragiques sont inter-
venus en fin de combat, quand la fati-
gue rend les organismes plus vulnéra-
bles. Et samedi, à 23 heures, alors qu'il
restait une quarantaine de secondes,
Eipel était déjà épuisé quand il reçut ce
terrible direct à la face qui l'envoya une
première fois au tapis. Par réflexe, par
automatisme, il se releva et il fit face à
son adversaire, mais les poings à
hauteur de la taille, le regard vitreux.

Et que faisait l'arbitre ? Que faisaient
le manager, Zeller, et l'entraîneur

Papke, les « Messieurs 30 pour cent de
la boxe professionnelle»?

PRÉJUDICE MOINS GRAND

«L'arbitre est Britannique et, en
Angleterre, on n'a pas coutume de
compter un boxeur debout», faisait
tristement remarquer Raymond
Baldeyrou, arbitre international fran-
çais et juge-suppléant à Creil. Quant
aux «conseillers» du boxeur alle-
mand, dont le mutisme à l'hôpital
révélait l'embarras, ils avaient sans
doute calculé qu'une défaite aux
points porterait moins préjudice à la
valeur marchande de leur boxeur
qu'un K.O.

Alors, que fallait-il faire ? Des trois
parties intéressées, arbitre, manager
et boxeur, c'est ce dernier qui était le

moins a même d interrompre volon-
tairement le combat.

FAIBLE AUTORITÉ

Les fédérations tentent, par leurs
règlements, d'éviter les accidents e!
leurs séquelles en imposant aux
boxeurs des visites médicales réguliè-
res notamment et en imposant les
périodes de repos plus ou moins
longues après un K.O.

Malheureusement, les fédérations
n'ont qu'une autorité morale sur la
boxe. Que pèsent-elles face au
« boxing-business », aux centaines de
millions des « matchmakers », des
« managers » et des grandes chaînes
de télévision qui achètent un spectacle
pour ce qu'il promet de violence, de
sang et de drame?

Qui devait arrêter le combat à Creil ?

Victoire umère pour Aluin Murion
Fin de combat dramatique à l'issue d'un

match très violent, à Creil (région pari-
sienne), quand Alain Marion a conquis le
titre européen des poids Welters en met-
tant k.o., dans la dernière reprise, le
tenant du titre, le jeune Allemand Jœrg
Eipel (20 ans). Après avoir fait sensible-
ment jeu égal pendant les 14 premiers
rounds, le Français Alain Marion cueillit
Eipel d'une terrible droite au menton,
dans le quinzième round. Eipel, exténué,
s'écroulait au ralenti et se relevait diffici-
lement, après huit secondes.

ENTHOUSIASME
Quand l'arbitre remit les deux boxeurs

face à face, Marion (23 ans) se rua sur
l'Allemand, l'accula dans les cordes et lui
décocha une nouvelle grêle de coups qui
l'expédièrent hors du ring, inconscient.
Eipel revint péniblement sur le tapis en
rampant , tenta de se relever, mais s'affais-
sa à nouveau et resta inanimé sur le sol
quand l'arbitre prononça le K.O.

Pendant que les 5000 spectateurs
enthousiastes hurlaient leur joie, après
avoir beaucoup tremblé pour leur idole,
Eipel toujours allongé sur le ring, était
soigné par le médecin avant d'être
emporté, encore inanimé, sur une civière
vers les vestiaires.

Hier en début d'après-midi , Jœrg Eipel
était toujours dans un coma profond. Le
seul mieux enregistré par les médecins
était le retour de la respiration naturelle.
Mais tout pronostic était toujours impos-
sible.

Selon les examens pratiqués dans le
service de neuro-chirurgie, le coma
profond où se trouvait le boxeur hier
après-midi encore, serait dû à une contu-
sion à la base arrière du cerveau. Or, le
film de la dernière minute tragique du
combat montre que Marion n'a pas frappé
son adversaire derrière la tête. Aussi,
médecins et témoins avancent l'hypothè-
se que cette lésion pourrait avoir été
causée par un choc violent de la nuqu e
avec une corde du ring quand l'Allemand
s'y trouvait acculé, après son premier
«knock-down ». Comme le «coup du
lapin» , fréquent dans les accidents auto-
mobiles.

Danielle Rieder brillante

TOUT SOURIRE. - De gauche à droite, Joerg et Gaby Galambos, Danielle
Rieder, D. Furer, Régula Lattmann et H.-P. Muller. (Téléphoto Keystone)

j Jjfe patinage artistique] Championnat suisse

Pour la troisième fois d'affilée, la
Chaux-de-Fonnière Danielle Rieder
(16 ans) a obtenu , à Hérisau, le titre de
championne suisse. Comme l'an der-
nier, Denise Biellmann et Anita Sieg-
fried ont dû se contenter des places
d'honneur. Chez les messieurs, le
Saint-Gallois Daniel Furer a causé une
surprise en devançant Richard Furrer
alors qu'en couples, les jeunes Gaby
(11 ans) et Joerg Galambos (14 ans)
ont pris la succession de Chantai Zur-
cher et Paul Huber, qui ne défendaient
pas leur titre.

Le point culminant de la dernière
journée, en présence de 1600 specta-
teurs, a évidemment été constitué par
les figures libres féminines, au cours
desquelles Danielle Rieder a présenté
une exhibition de valeur mondiale.
C'est de façon vraiment indiscutable
que le titre lui est revenu. Elle est la
troisième patineuse helvétique à
obtenir trois titres de suite. Son exhibi-
tion lui a valu des notes entre 5,5 et 5,7
sur le plan technique et entre 5,7 et 5,8
sur le plan artistique.

S Lorsque Denise Biellmann s'est
§§ présentée aur la glace, elle savait que
a le titre était hors de portée pour elle.
= Elle a tenté quatre triples sauts mais
= aucun ne fut vraiment bon. Elle a dû se
H contenter de notes variant entre 5,4 et
S 5,8 qui lui furent , toutefois, largement
S suffisantes pour préserver sa deuxiè-
= me place face à Anita Siegfried-.

Une seconde Neuchâteloise, Patri-
cia Wyss, championne suisse juniors
l'hiver dernier , a pris la dixième place,
cela grâce à une très bonne prestation
dans les figures libres d'hier.

CLASSEMENTS FINALS |

Dames : 1. Danielle Rieder (La =
Chaux-de-Fonds) 7-145,40; 2. Denise =
Biellmann (Zurich) 16-138,46; 3. =
Anita Siegfried (Kusnacht) =
19-137,06; 4. P. Claret (Lausanne) =
28-130,84; 5. B. Dora (Zurich) S
40-124,50; 6. C. Eicher (Davos) S
42-124,52; 7. C. Caroboni (Davos) I
45-121,82; 8. K. Butikofer (Berne) =
63-116,34; 9. K. Leuthardt (Olten) |
76-113,80; 10. Patricia Wyss (Neu- =
châtel) 73-113,78. - Messieurs: 1. S
Daniel Furer (Saint-Gall) 9-132,98 2. =
R. Furrer (Wetzikon) 12-130,82. - |
Couples : 1. Gaby et Joerg Galambos =
(Effretikon) 7-87,88 (solo). - Danse: S
1. Régula Lattmann-Hanspeter Muller =
(Weinfelden) 7-101,74; 2. C. et |
D. Schmidlin (Zurich) 8-101,64 ; 3. E. s
Guiglia-A. Pauli (Bâle) 15-95,53. - |
Cat. B: 1. E. Binz-Schmidlin (Berne) §
5-87,56; 2. M. Rudin-Maeder (Bâle) =
10-81,40; Juniors : 1. G. et M. Fer- fpozzi (Weinfelden) 5-80,9; 2. =
M. Nevery-M. Merz (Zurich) =
10-71,8; 3. N. et C. Hamori (Zurich) |
15-66,5. ¦¦.rT.-.Sr

Bienne chanceux à Gossau
\̂ m forban | En ligue B

GOSSAU - BIENNE 1-2 (0-1)

MARQUEURS : Hurni 10mc et 53mc ;
R. Studli 67^.

GOSSAU : Hermann; Maier , Weis-
shaupt, Stadler, Krucker, Rutschmann,
R. Oettli , Flurer; M. Oettli , Eisering,
R. Studli. Entraîneurs : Bischof et Brug-
gmann.

BIENNE: Tschannen; Bachmann ,
Weber, Jaquet , Jallonardo ; Nussbaum,
Heider, Hurni ; Tocchini, Gobet, Jiullo.
Entraîneur: Bai.

ARBITRE: M. Aschwander, de
Lucerne.

NOTES : Stade de Gossau, pelouse
recouverte de givre. Bienne sans Luthi et
Kuffer, suspendus. Corpataux est en
vacances. Gossau sans Schwitzer et
Hafner , blessés. 650 spectateurs. A la
60me minute, Ruditch entre pour Eisering
et à la 62mc-minute, Eckert pour Weis-
shaupfcjBt à-la 75mc, Andyeyi?pour Jiullo.

* BON DÉPART
Par une température de moins cinq

degrés, ce match n'enthousiasma pas, on
s'en doute. Le football étant devenu un
sport d'hiver, il fallait absolument jouer
cette rencontre. Les responsables se
moquent des conditions atmosphériques.
Pour Bienne, le match ne pouvait pas
mieux commencer, car sur un coup de
coin, alors que les Saint-Gallois étaient
encore endormis, Hurni n'avait aucune

peine à ouvrir la marque. Par la suite, les
joueurs locaux connurent quelques occa-
sions favorables , mais le manque de réus-
site et de plus Tschannen , auteur de
magnifi ques parades , réduisit les offensi-
ves locales à néant.

RÉVEIL TARDIF
A la reprise, même scénario. Gossau

laisse attaquer les Biennois qui ne se font
pas prier pour augmenter la marque. Les
deux changements pratiqués par Gossau
furent profitables , donnant à la ligne
d'attaque plus de mobilité. Cela permi t
ainsi aux Saint-Gallois de réduire la
marque. Malgré cette confiance retrouvée
et l'intérêt accru de la rencontre, Gossau
fut incapable de rejoindre son advesaire
qui connut pas mal de chance pour
conserver son maigre avantage.

Petit match de liquidation et cadeau de
Noël de Gossau qui , avec davantage
d'ambition , séïàit venu à^KSBft Warté"Wt'-
mation seelandaise affaiblie par les cir-
constances. R. W.

RÉSULTATS
Aarau - Wettingen 1-0
La Chaux-de-Fonds - Kriens renv.
Gossau - Bienne 1-2
Granges - Winterthour 3-4

CLASSEMENT
1. Lugano 16 9 6 1 28 7 24
2. Nordstern 16 9 5 2 36 18 23
3. Bienne 16 10 2 4 24 16 22
4. Vevey 16 8 5 3 37 18 21
5. Chiasso 16 7 7 2 31 18 21
6. Wettingen 16 7 3 6 32 18 17
7. Lucerne 16 5 7 4 20 17 17
8. Kriens 15 7 2 6 27 30 16
9. Winterthour 16 4 8 4 23 25 16

10. Granges 16 5 4 7 23 26 14
11. La Ch.-de-Fdsl5 5 3 7 23 22 13
12. Fribourg 16 4 5 7 16 29 13
13. Bellinzone 16 5 2 9 24 34 12
14. Aarau 16 5 1 10 21 36 11
15. Bulle 16 2 4 10 18 35 8
16. Gossau 16 2 2 12 18 43 6

Sport-Toto
Colonne des gagnants :

1 1 2 - 2 X 1 - 1 1 2 - 2 1 1
Somme totale attribuée aux

gagnants : 171.643 francs.

Toto - X
Numéros gagnants du concours 51 :

5-16 - 17 - 18 - 25 - 36
Numéro complémentaire: 4.
Somme totale attribuée aux

gagnants : 179.821 francs.
«Jackpot»: 53.946 fr. 30.

Neuchâtel en grande forme à Renens
|c -̂ basketball | championnat suisse de ligue B

RENENS-NEUCHÀTEL 99-116 (40-66)
RENENS: J.P. Haederli (2 points), Prias (22), Boillat, Maillard (2), Cottier (6),

Bersier (10), Pardo (39), B. Haederli (12), Orellana, Van der Loos (6). Entraîneur : Boil-
lat.

NEUCHÂTEL : Pizzera, Notbom, Vial (14), Perret-Gentil (11), Osowiecki (18),
Davis (59), Jaques (6), Clerc (4), Stauffer (2), Goetschmann (2). Entraîneur : Fouad.

ARBITRES: MM. Romano et Monney.
NOTES: Salle du Léman-150 specta-

teurs - Neuchâtel laisse sur la touche
Schaller, Burki et Salvisberg, le règlement
autorisant l'évolution de dix joueurs
seulement. Excellente prestation des arbi-
tres dont l'attitude est à mettre en éviden-
ce. Seul joueur sorti pour cinq fautes per-
sonnelles : Osowiecki à la 38mc minute.

A l'issue de l'ultime rencontre du
premier tour de championnat, marquée
par une belle victoire des Neuchâtelois,
on serait tenté de se demander: que se
passe-t-il quand l'Américain Russel Davis
est en «petite forme» et qu 'il ne réalise
que 59 points ?

Cette question peut paraître déplacée
au vu de la performance du Noir et pour-
tant , elle a quelque peu inquiété les «sup-
porters » neuchâtelois qui avaient entre-
pris le voyage dans la banlieue lausannoi-
se. Après cinq minutes de jeu, Renens
comptait six points d'avance car les Neu-
châtelois ne trouvaient pas le chemin du
panier adverse. Cette carence était illus-
trée par huit tirs manques de Davis, ce qui
parut insolite, il faut bien en convenir. Il
faut également admettre que ce dernier
avait déjà l'esprit ailleurs puisqu'au
moment où nous mettons sous presse,
l'Américain se trouve déjà chez lui aux
Etats-Unis, pour le temps des fêtes de fin
d'année.

LA CONTRE-ATTAQUE

Mais l'entraîneur Fouad veillait. Il dicta
un resserrement de la défense et immédia-
tement le jeu prit une autre allure. Par un
marquage étroit de nos représentants,
Renens s'affola et perd it son aisance du
départ. L'Américain Pardo, de stature
imposante, ne reçut plus de balles et sa

position de pivot se révéla inutile. Les
frères Haederli tentèrent bien quelques
tirs à distance mais ne furent guère plus
heureux. Du côté neuchâtelois, c'est
l'arme de la contre-attaque qui fit le plus
de dégâts. Bien lancés par Clerc, souve-
rain en défense, et Davis, enfin retrouvé,
Osowiecki et Vial renversèrent le résultat
et Neuchâtel s'envola vers la victoire.

À PLEIN RENDEMENT

L'écart de 26 points au repos révélait
bien l'efficacité de nos représentants. Et
cela ne s'arrêta pas là! L'équipe du
Panespo tournait enfin à plein rendement
et plus rien ne pouvait lui résister. Cette
supériorité devint véritablement écra-
sante lorsqu'à la 30rac minute, l'écart à la
marque atteint 40 points (58-98). Et cela
pouvait se poursuivre encore si l'entraî-
neur Fouad n'avait pas décidé de modifier
sa formation. Il aligna tous ses joueurs et
enfin Renens reprit conscience. Par Prias
et l'Américain Pardo, les Vaudois trouvè-
rent enfin la bonne «carburation » et se
mirent à remonter le courant, sans toute-
fois parvenir à inquiéter les Neuchâtelois
qui finirent en roue libre.

Ainsi, Neuchâtel termine-t-il brillam-
ment le premier tour du championnat de
ligue B où les formations les plus en vue
ne doivent rien à la ligue supérieure. Le
deuxième tour promet donc de belles
empoignades. En guise de remise en train,
la reprise est fixée au 14 janvier au
Panespo, par un tour de la Coupe de
Suisse qui verra Neuchâtel rencontrer
Vevey, un ténor de la ligue nationale A.

M. R.

A Moutier, le derby jurassien
I t é̂. hockey sur 9,ace I En première ligue

MOUTIER - SAINT-IMIER 7-4
(4-1 1-2 2-1)

MARQUEURS: Perret 7mi: ; Schmid
12me ; Probst 13mc ; Schmid 14mc ;
Lehmann 16mc ; Guex 31mc ; Leuenberger
32me ; Perret 38^ ; Perrenoud 44me ;
Hubscher 46me ; Guex 54mc.

MOUTIER : Graf ; Lanz, Schweizer;
Beuret, Lehmann ; Gurtner, Guex,
Schmid; Tellenbach, Chaignat, Schny-
der ; Hugi , Perrenoud, Probst.

SAINT-IMIER : Fontana ; Moser,
Gobât; Wittmer, Meyer; Leuenberger,
Perret , Hubscher ; Bachmann, Yerly,
Niklès ; Bianchi , Schori, Schafroth ; Zel-
ler, Hengueli.

ARBITRES: MM. Magnenat et Zeller.
Pénalités : 3 fois deux minutes contre

Moutier , 4 fois deux minutes contre
Saint-lmier.

Ce derby jurassien s'est déroulé samedi
soir sur la patinoire couverte de Moutier
devant 500 spectateurs. Les Prévôtois ont
mérité leur victoire. Cependant, c'est
Saint-lmier qui a ouvert la marque. Par la
suite, Moutier a connu une période de
réussite et , en quatre minutes, il a marqué
quatre fois ! Le résultat était donc déjà de
4-1 à l'issue du peremier tiers-temps et
malgré le réveil de Saint-lmier durant la

deuxième période et une bonne réaction
des visiteurs en fin de rencontre, il était
trop tard pour renverser la situation ,
Moutier marquant encore à cinq minutes
de la conclusion un septième but.

A noter que Saint-lmier a vu un penalty
qui lui avait été accordé, être retenu par le
gardien Cerf opposé, pour l'occasion, à
l'attaquant erguélien R. Perret. Ce fut un
match acharné mais correct. Pé

Résultats et classements
Groupe 2 : Berthoud - Aarau 3-1 ; Soleure -

Kusnacht 1-4 ; Zunzgen - Schaffhouse 5-5. -Le
classement : 1. Dubendorf 10-16 ; 2. Wetzikon
9-13 ; 3. Kusnacht 10-12 ; 4. Soleure 10-11 ; 5.
Zunzgen 10-9; 6. Aarau 10-8; 7. Urdorf 9-7;
8. Schaffhouse 10-7; 9. Berthoud 10-7; 10.
Ascona 10-6.

Groupe 3 : Thoune - Wiki 3-3 ;
Wasen/Sumiswald - Adelboden 6-5 ; Thuners-
tern • Rotblau Berne 0-8 ; Moutier - Saint-lmier
7-4 ; Grindelwald - Lyss 1-10. - Classement
après 9 matches : 1. Lyss 16 ; 2. Wiki 16 ; 3.
Moutier 12 ; 4. Wasen/Sumiswald 11 ; 5. Grin-
delwald 8 ; 6. Saint-lmier 8 ; 7. Thunerstern 6 ;
8. Adelboden 5; 9. Thoune 4; 10. Rotblau
Berne 4.

Groupe 4 : Monthey - Vallée de Joux 10-6 ;
Château d'Œx - Gstaad - Serrières 6-1;
Château d'Œx - Gstaad - Champéry 4-4 ;
Leukergrund - Yverdon 3-2; Monthey -
Fribourg2-6. Le classement: 1. Fribourg
10-20 ; 2. Martigny 9-13 ; 3. Montana-Crans
9-12 ; 4. Château d'Œx - Gstaad 10-11; 5.
Leukergrund 10-9; 6. Monthey 10-8; 7.
Champéry 10-8 ; 8. Yverdon 10-6 ; 9. Vallée de
Joux 9-5 ; 10. Serrières 9-4.

• Juniors suisses jusq u'à 18 ans -Tché-
coslovaquie, à Olten : 2-1 (1-0 1-0 0-1).
Buts de Christoffel (2) et Razym.

• Olten - juniors suisses jusqu'à
16 ans : 5-0 (0-0 2-0 3-0).

• Tou rnoi de Villars: La Chaux-de-
Fonds - Lausanne 8-6 (3-2 2-1 3-3).

LN A : Fédérale toujours invaincu
Fédérale Lugano a terminé en tête les mat-

ches aller du championnat suisse de ligue
nationale A. Cette onzième journée, la derniè-
re avant la pause des fêtes de fin d'année, a été
marquée par une surprise avec la victoire de
Sion aux dépens de SP Lugano.

Résultats : Viganello - Aire Le Lignon/Jonc-
tion 70-80. - Vevey - Pregassona 102-87. -
Lémania Morges - Fribourg Olympic 75-109. -
Sion - SP Lugano 95-93. - Stade Français -
Nyon 85-69. - Fédérale Lugano - Pully
119-104. • Le classement (11 matches) : 1.
Fédérale Lugano 22 p; 2. Fribourg Olympic
20 ; 3. SP Lugano 14 ; 4. Pully 14 ; 5. Vevey 14 ;
6. Pregassona 10; 7. Aire Le Lignon/Jonction
10 ; 8. Lémania Morges 6 ; 9. Nyon 6 ; 10. Stade
Français 6; 11. Sion 6; 12. Viganello 4.

Ligue nationale B : Sportive Française - Ver-
nier 124-98. - Saint-Paul - Uni Bâle 91-82. -
Muraltese - City Fribourg 110-106. - Bellinzo-
ne - Champel 93-88. - Renens - Neuchâtel
99-116. - Martigny- Marly 91-92. - Classement

(11 matches) : 1. Bellinzone 20 p; 2. Champel
18 ; 3. Sportive Française et Neuchâtel 16; 5.
Renens et Marly 12; 7. Vernier, Saint-Paul ,
Muraltese et Martigny 11; 11. City Fribourg 6;
12. Uni Bâle 0.

Première ligue nationale : Uni Lausanne -
Cossonay 91-101. - Bienne - City Beme
116-63. - St. Otmar - Porrentruy 67-91. -
Zurich - Baden 84-87. - Pratteln - Lando 93-80.
- Birsfelden - Lucerne 104-92.

Viganello :
recours accepté

Le recours de Viganello, après la décision de
lui donner match perdu 2-0 à Sion lors de la
première journée de championnat , a été consi-
déré comme recevable et la commission fédé-
rale de recours va se repencher sur ce problè-
me. On se souvient que les Tessinois étaient
arrivés en retard à la suite des éboulements qui
avaient coupé plusieurs routes.

ESPAGNE. - Championnat de première
division (14°" journée) : Real Sociedad • Rayo
Vallecano 1-1 ; Betis Séville - Elche 4-0 ; Barce-
lone - Gijon 1-0 ; Atletivo Madrid - Burgos 2-1 ;
Cadix - Real Madrid 1-0 ; Santander - Espanol
Barcelone 4-0 ; Hercules - Séville 2-2 ; Las
Palmas - Salamanque 0-0. - Classement: 1.
Real Madrid 22. - 2. Barcelone et Salamanque
18. - 4. Las Palmas 16.

Allemagne. - Dix-neuvième journée. -
Saint-Pauli Hambourg • Bayern Munich 0-0 ;
Duisbourg • Borussia Dortmund 1-2 ; Stuttgart
- Eintracht Braunschweig 5-0; Hertha Berlin -
Borussia Moenchengladbach 2-1; Munich
1860 - Hambourg 2-2 ; Kaiserslautern - Sarre-
bruck 2-1 ; Bochum - Cologne 0-0 ; Eintracht
Francfort - Schalke 3-0 ; Fortuna Dusseldorf -
Werder Brème 2-0. - Classement : 1. Cologne
26; 2. Borussia Moenchengladbach 23; 3.
Kaiserslautern 23 ; 4. Stuttgart 22 ; 5. Hertha
Berlin 22.

Angleterre. - Vingtième journée. - Bir-
mingham - Everton 0-0. - Chelsea - Norwich
1-1. - Coventry - Arsenal 1-2. - Derby County -
Bristol 1-0. - Ipswich Town - Leicester 1-0. -
Leeds - Manchester City 2-0. - Liverpool -
Queens Park Rangers 1-0. - Manchester United
• Nottingham Forest 0-4 ; Middlesbrough -
Aston Villa 1-0; Newcastle - Wolverhampton
Wanderers 4-0. - West Bromwich - West Ham
1-0. - Le classement : 1. Nottingham Forest 31 ;
2. Everton 29; 3. Liverpool 25; 4. West
Bromwich Albion 25 ; 5. Arsenal 25.

Italie. - Onzième journée. - Rome • Gênes

1-0; Naples - Foggia 5-0; Pérouse - Vérone
0-1; Inter - Juventus 0-1; Turin - Milan 1-0;
Pescara - Atalanta 0-0 ; Vicence - Bologne 3-0 ;
Fiorentina - Lazio 0-1. - Le classement : 1.
Milan 16 ; 2. Juventus 15 ; 3. Turin et Vicence
14 ; 5. Nap les 13.
• Championnat de deuxième division

(15"e journée) : Bari - Palerme 1-1; Brescia -
Avellino 1-0 ; Cesena - Pistoiese 2 -1 ; Crémo-
ne • Cagliari 1-0 ; Modène - Lecce 1-0 ; Monza -
Rimini 1-1 ; Sampdoria - Sambenedettese 1-0 ;
Tarante - Ternana 1-2 ; Varese - Côme 0-0 ;
Ascoli - Catanzaro 3-0. - Classement : 1. Ascoli
27. - 2. Tarante 19. - 3. Lecce, Avellino, Ter-
nara et Sampdoria 17.

FRANCE. - Championnat de première divi-
sion (22°"journée) : Metz - Nîmes , renv. ;
Nantes - Troyes 3-0; Valenciennes - Nancy
0-1 ; Rouen - Sochaux 1-2 ; Strasbourg - Mona-
co 3-0 ; Marseille - Lens 4-0 ; Lyon - Laval 5-0 ;
Nice - Saint-Etienne 2-1; Bordeaux - Paris-
Saint-Germain 1-2 ; Reims - Bastia 1-3. - Clas-
sement : 1. Marseille 2231.-2. Nice 21/30.-3.
Strasbourg et Monaco 22/28. - 5. Nantes 22/27.
- 6. Sochaux 22/24. - 7. Saint-Etienne 21/24.

PORTUGAL. - Championnat de première
division (12°"journée) : Braga - Funchal 6-1;
Vitoria Setubal - Academica Coimbra 1-2 ;
Estoril - Benfica Lisbonne 0-3 ; Porto - Porti-
monense 3-2 ; Feirense - Espinho 3-0 ; Riopele -
Boavista 0-0 ; Sporting Lisbonne - Varzim 0-0 ;
Belenenses - Vitoria Guimaraes 1-0. - Classe-
ment : 1. Benfica Lisbonne 21. - 2. FC Porto
17.— 3. Sporting Lisbonne 17. - 4. Braga 16.

Football à l'étranger

Le conseil d'administration . du football
professionnel, réuni à Paris, a décidé que le
championnat de France de premi ère division
1978-1979 débuterait le mercredi 19 juil-
let 1978.

La coupe des Alpes se déroulera au début de
juillet (le 1er, 4, 8 et 11). La France sera repré-
sentée par le Stade de Reims, vainqueu r de
F « édition » 1977, et par trois autres équipes
qui seront désignées en fonction du classement
arrêté à la date du 25 mars 1978.

• Demi-finaliste de la coupe de Suisse,
Chiasso entreprendra dès le 21 janvier une
tournée au Venezuela. Les Tessinois joueront
trois rencontres contre des équipes de série A.

Piazza dans
l'équipe d'Argentine?

L'entraîneur national de l'équipe d'Argenti-
ne, César Menotti , a confi rmé à Buenos Aires,
dans la perspective de la phase finale de la
coupe du monde, son intérêt pour les joueurs
de son pays évoluant dans des clubs européens.
A ce sujet , il a notamment cité Enrique Wolff et
Alberto Kempes, un demi et un attaquant
opérant en Espagne, ainsi que le défenseur de
Saint-Etienne, Osvaldo Piazza.

Coupe des Alpes
début juillet 1978

L Espagnol Roberto Castanon est
devenu le nouveau champion d'Europe
*dés*'poids-^lurtiies en battant , à Barcelone,
son compatriote Manuel Masso, tenant du
titret pàirk'.O. à la 11™1' reprise. Le combat
a été âpre. Contre l'excellente technique
de Masso, Castanon a imposé sa puissance
de frappe. Il a également mené un combat
très intelligent. A la llme reprise, Casta-
non a réussi une série de crochets droite-
gauch e à la face de Masso qui s'est écroulé
k.o.

La défaite de Masso a été dramatique.
L'ex-détenteur du titre européen a dû être
placé en observation à l'hôpital après
avoir subi un «knock out» de près de
quinze minutes. Jusque-là, Masso avait
subi le combat. Les médecins ont mis un
quart d'heure pour le ranimer mais same-
di matin son état n 'inspirait pas d'inquié-
tude.

• Le champion du monde des poids super-
welters (version association mondiale de la
boxe) , le Nicaragueen Eddy Gazo, a conservé
son titre , à Inchon (Corée du Sud). Gazo a en
effet battu son challenger, le Sud-Coréen Yim
Jae-Keun. Il s'est imposé aux points en quinze
reprises au terme d'un combat confus.

Encore un vaincu
hospitalisé

L espagnol Cecilio Lastra est devenu cham-
pion du monde des poids plume (version WBA)
en battant aux points le tenant du titre , le
Panaméen Rafaël Ortega , à Torrelavega , près
de Santander , au terme d'un match disputé
avec acharnement.

L'Espagnol a pris l'initiative dès le premier
round et il a dominé un adversaire pourtant
plus expérimenté et surtout supérieur sur le
plan technique. Dès la 3""-' reprise, Lastra
envoya Ortega au tapis et il maintint sa pres-
sion jusqu 'au 12""-' round. La fin du combat fut
à l'avantage du tenant du titre mais son retard
était trop important pour pouvoir être comblé.

Lastra nouveau
champion du monde

La ligue suisse communique : « L'avocat du
joueur Tajcnar a demandé au Tribunal fédéral
la suspension de la procédure et a retiré la
demande de mesures provisionnelles tendant à
faire jouer Tajcnar à Ambri Piotta en attendant
le jugement.

De plus, le conseil du Hockey-club Ambri
Piotta a confirmé au Tribunal fédéral que Tajc-
nar est actuellement sous contrat aux Etats-
Unis.

Tajcnar en Amérique



Etrennes pour gourmets.
Un tout premier choix de charcuterie. Spé-
cialement pour les Fêtes: le réputé salami Bell ,
la saucisse de fête surfine, le trio prestigieux
(ballotine, saucisse de Lyon extra, saucisse à
la langue). Les meilleurs morceaux de viande
pour les fondues bourguignonne, chinoise,
orientale et Bacchus, avec toutes leurs savou-
reuses garnitures. Un choix superbe de drakvolaille fraîche et surgelée des meil- \Jjj; |
leures provenances, du v-^fe  ̂ «AÉ Ipays et de l'étranger: £1 I^% |
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||IË|§J Pendant cette période, une conseillère de beauté Lancôme fipfîsRs
Sltfifl^; est à votre disposition afin de vous conseiller gracieuse - HHHa
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RENAULT 20 TL 1976
RENAULT 17 TL 1973
RENAULT 16 TL 1973
RENAULT 14 TL 1977
RENAULT R 12 TL 1971
RENAULT 12 BREAK 1972
RENAULT 6 TL 1975
RENAULT 5 GTL 1976
RENAULT 5 TL 1976
RENAULT 4 TL 1976
CITROËN AMI 8 1973
CITROËN GS 1220 BREAK 1973
CITROËN GS 1015 1972
FIAT 127 1972
OPEL REKORD 2000 S 1976

060645 V

Fr. 100.—
par mois

Renault
4L
Tél. (022) 92 62 24.

060439 V

J'ACHÈTE
autos motos
aussi accidentées

Tél. (032) 83 26 20.

Fr. 180.—
par mois

Renault
15 TS
Tél. (022) 92 62 24.

060440 V

Fr. 200.—
par mois

Chrysler
Simca 1307
Tél. (022) 92 62 24.

060441 V

Demande à acheter

voiture
petite cylindrée,
d'occasion. Bon état.

Tél. 25 M 01, interne
90140. 061615 V

BBPTT ' " ¦ ' 1 J3

I Ami 8 orange 1975
B Ami 8 super, beige 1974
I Méhari orange 1973
I GSpécial jaune 1975
I GS club bleue 1972

GS club rouge 1975
GS 1220 Sreak orange 1976
GS X2 orange 1975 j

-GSX2 blanche 1976 !
GS Pallas grise 1976
DSpécial blanche 1974
DSuper S beige 1972
DW 23 inj. vert e 1973
CX 2000 Break brune 1976
CX 2200 grise 1975
CX 2200 Adm. grise 1975
CX 2200 Cmatlc verte 1976
Honda Civic 1200 rouge 1976
Lada 1200 Combi verte 1975

loterie de noél
?U2& -5>. Billets de loterie

1 ""r,™""""" â chaque visiteur
^̂ ¦M̂ ^rf 058735 

V

Fr. 260.—
par mois

PASSAT
DS
Tél. (022) 92 62 24.

060438 '

A vendre
jolie
Peugeot 104
jaune , moteur
17.000 km, experti-
sée, 3500 fr.

Tél. 24 75 10, dès
19 heures. 06i 92?v

DÉMÉNAGEMENTS
Transports Suisse et étranger

Transports de pianos
Devis gratuit sans engagement

prix modérés ,*

CLAUDE JORNOD
§ Neuchâtel - Faubourg du Lac 43 - Tél. (038) 24 23 75
: Yverdon - Pierre-de-Savoie 56 - Tél. (024) 21 30 27
O

s nr \

Prix bas et nets
038680 A

I sexualité,
érotisme
Contre Fr. 2.50 en timbres, notre
catalogue 78 illustré de plus de 100
articles à des prix imbattables.

POUR ADULTES SEULEMENT

HAPPY SHOP • BOX619 -8034 ZURICH

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ I

MACHINES À LAVER
LINGE ET VAISSELLE

Grand choix de neuf et d'occasion. GROS RABAIS.
Réparations toutes marques. Devis rapides et
gratuits.

JHMpMKj 3, rue du Tunnel
IJK^̂ ĝ rj Lausanne

Permanence tél. (021) 23 52 28
Le Locle (039) 31 68 49
Travers (038) 63 20 50 058215 B

De l'argent
1 comptant immédiat 1
il avec les 5 avantages fair-play Rohner!: f

| 1 Cours de crédit minimaux. 2. Assurance \
M pour solde de dette comprise. 3. Paiement total l&È
m du montant de votre crédit sans retenue d'aucune l j|

sorte. 4. Discrétion absolue. 5. Compréhension |||
¦ en cas de situation difficile involontaire.

1 Télé ̂ Crédit : 1
G.M.. /& 022/280755

Téléphoner , demander le crédit , le paiement a lieu ||§|i
; dans les plus brefs délais!

; Z Je préfère recevoir votre documentation sur »
IL f les crédits discrètement par poste! |

I il -

K

fc. ¦ Nom/ Prénom 1p4| |*.
-¦ 

Rue. no .......... ..... ¦'ïÏË
I NP/Lieu K 39ll!§§r
¦ m__ w <

ï i Banque IBI Rohner ij| 1
| Partenaire pour le crédit personnel |' < v
| 1211 Genève, Rue du Rhône 31 InO
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imtufotofûmS îBôie/NE C'estmùfni^ l̂^ p̂
(près Colombier) ^̂ B̂ ^ĝ ^Kii
A part notre choix immense de ^̂ ^  ̂ H*
salons, chambres à coucher, salles mj
à manger, parois murales, studios... m
nous vous offrons pour les fêtes (B

le plus grand choix de petits meubles: I
Meubles à chaussures dès 55J."-"" m
Tables TV dès 67.— E
Meubles stéréo dès 9o«"""" I
Tables de salon fer forgé, 4 *7 A Mdessus verre teinté dès I # 51 •¦""" I
Porte-habits, garnitures vestibules dès 5 9."""" m
Table de cuisine avec rallonge, 2 chaises f̂mf\ P
et 2 tabourets, formica l'ensemble 1 79»"~ M

Bureaux junior 89i"" I
Bureaux deux corps, face noyer 297 ¦""¦ m

Lits français, couches avec matelas, armoires à 2, 3,4 et H
5 portes, commodes, tables de chevet, meubles de cuisine et B
de salles de bains. |G
ainsi qu'un choix immense d'autres meubles et tapis à prix m
rabotés pour les fêtes B
Vente directe du dépôt (8000 m2) — Sur désir, facilités de S
paiement Sa
Heures d'ouverture : de 9 h à 12 h et de 13 h 45 à 18 h 30 fi
Samedi de 8 h à 12 h et de 13 h 30 à 17 h. Fermé le lundi matin I

Automobilistes : dès le centre de Bôle, •ulveï fpl Grand parking
les flèches ¦ Meublorama » [ *_. I oeossse RJ

'meubloromQj
b£ Meubles-discount 2014 Bôle/NE &ÊÊW

(près Colombier)
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DE SONS- ESTHÉTIQUES ^MMŜ T̂I^E1!
iKI NEUCHKTEL HHS BBHB i

058738B
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¦ LE CINEMA D'AMATEUR/Évitez les enchaînements heurtés OO collection vioi/ecnancerons?? 
^

] i Pour trouver le mot caché, rayez dans la grille les < |
[ mots de la liste en commençant par les plus longs. Il \ »

] i vous restera alors douze lettres inutilisées avec t \
i [ lesquelles vous formerez le nom d'un fleuve du sud J »
j i  de l'Espagne. Dans la grille, les mots peuvent être lus < [
i j horizontalement, verticalement ou diagonalement, j »
J » de droite à gauche ou de gauche à droite, de haut en < j

[ bas ou de bas en haut. J

j Autodafé - Acheteur - Are - Art - Chantage - Cloche - j i
\ i Commando - Coup - Eté - Epée - Encablure - Enchan- j \
i j  leur-Futaille - Horn - Jambe - Jean - Louis-Léon - ] '
j i Mois - Olaf - Palace - Plaire - Poser - Plante - Photo- j j
i j graphe - Riz - Rissolant - Redouter - Ruser - Rue - < j
j j  Renforcer - Souples - Souhait - Truyère - Toi - Ton - j ,
1 > Verve - Vicence - Voici. (Solution en page radio) i j

^
¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦ l

fcHH^
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¦jfe -i . Aucune autre montre n'est aussi précise et
MBfr.'y aussi résistante. Aucune!

^^ .̂..; La précision lo mieux protégée: super-antichocs , super-étanche.

_ &',-¦ ^5S( Précision 99,9998%. Acier inoxydable avec bracelet ocier 530 fr,
«!£'¦' •  ^S avec bracelet cuir 475 fr, plaqué or avec bracelet cuir 495 fr.

fe CERTINA G,¦' "̂ «B$M Agence gènérole: GWC GENERAL WATCH (MARCHE SUISSE) SA, 2540 Grenchen
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AUVERNIER
Charly CERF - Tél. 31 21 94

NOËL
25 décembre â midi

î Oxtail clair
• • •

Scampis à l'indienne
• » •

Dinde aux marrons S
Endives au beurre
Pommes dauphine
Salades de saison

• • •
Parfait glacé au grand-marnier

Fr. 28.—

SYLVESTRE
31 décembre au soir

Consommé madrilène
• • •

Filets de sole Marguery
• • •

Carré d'agneau provençale
Broccoli au beurre

Pommes lyonnaises
Salade mimosa

• • •
Coupe Danemark

Fr. 30.—
NOUVEL-AN
Consommé Royale

• * •
< Cocktail de crevettes

• * *
Coq au vin

Jardinière de légumes
Pommes fondantes

Salade <i... S
Parfait glacé au chocolat Eo

Fr. 30.—
Prière de réserver sa table. Tél. 31 21 94

¦y
M̂/ P̂out notre département dos ventes, nous cherchons

I un (une) employé (e)
f de commerce

de langue maternelle française avec de bonnes connais-
sances de l'allemand ou vice versa.

L'activité est la suivante : contrôle des commandes,
supervision des exceptions de livraison, réception de
commandes téléphoniques.

Ce travail varié conviendrait à une personne calme mais
dynamique, précise, capable de vue d'ensemble et
d'initiative.

Date d'entrée : 3 janvier 1978 ou à convenir. /

Veuillez téléphoner à M. P. Buol du département du per- Ij
sonnet. Il répondra volontiers à vos questions et vous
adressera un questionnaire de candidature. |G

CHOCOLAT SUCHARD S.A. M
Département du personnel M
2003 Neuchâtel j f à
Tél. (038) 21 11 55. interne 456. 060567 O JMê

' i | 
'

H engage pour son dancing 3

I UN SOMMELIER 1
I connaissant les deux services, et un ou m

S une °l
I EXTRA il
B Téléphoner ou se présenter. SB

Je cherche

ouvrier ramoneur
qualifié pour le début de l'année 1978
ou date à convenir.

S'adresser à J.-P. Prébandier
maître ramoneur
2013 Colombier.
Tél. (038) 41 29 65. 059463 O

Plus de 100.000 lecteurs
lisent quotidiennement la FEUILLE
D'AVIS DE NEUCHÂTEL-L'EXPRESS
Ces lecteurs lisent également votre
publicité.
Ainsi, une annonce dans la FAN est
remarquée et apporte du rendement.

Secrétaire
médicale
diplômée cherche
place à Neuchâtel
chez médecin,
dentiste ou dans
bureau.
Très bonne dactylo

Adresser offres
écrites à BC 2727
au bureau du
journal. 061626 D

Peintre
cherche travaux de
peinture,

pose de
papiers peints
rénovation.
Prix modéré.
Tél. 53 18 05.060668 D

YVES REBER
Bandagiste-
orthopédiste £
ne reçoit pas s

In mardi

DAME
consciencieuse
dans la cinquantai-
ne, cherche chan-
gement de situa-
tion : a toujours
travaillé dans
bureau, ou contrôle
dans l'horlogerie.
Horaire V* ou com-
plet pour fin février.

Adresser offres
écrites à DB 2705
au bureau du
journal. 0599110

Fabrique de Fours Industriels
cherche

employé (e)
commercial te)

pourson service administratif, travail
indépendant, horaire libre.

Préférence sera donnée à candidat
bilingue.

S'adresser à la Direction de Borel
S.A., rue de la Gare 4, 2034 Peseux.
Tél. (038) 31 27 83. ossess o

p Nous engageons

I un rectifieur
s sur machine Tschudin. )

Faire offres à
Mécanique de précision
Henri Klein 2034 Peseux.
Tél. (038) 31 61 91. 060768 O

W La Fabrique d'Ebauches de Fleurier S.A. cherche 
^

une réceptionniste-
téléphoniste

La titulaire sera chargée de la réception des visiteurs, du télex et du central
téléphonique. Elle devra en outre exécuter des tâches administratives et des
travaux de secrétariat.

Ce poste implique une bonne présentation et une bonne maîtrise de la dacty-
lographie.

Les personnes intéressées peuvent obtenir tous renseignements auprès du Jk. Service du personnel de l'entreprise (tél. 61 26 26). 058749 o ^k

Nous cherchons pour notre dépar-
tement vente

me secrétaire
ayant de bonnes connaissances de
français et d'anglais.

Nous offrons un travail varié et inté-
ressant.

Veuillez faire votre offre sous chiffres
28-900275 à Publicitas , Terreaux 5,
Neuchâtel. osoies o

Petite institution de la région
engagerait

une cuisinière
Prière de prendre rendez-vous par
tél. (038) 31 38 41 ; références et cer-
tificats. 060319O

GRANDE VENTEl
A DE MEUBLES fe¦ Â MATHOD I

| à enlever à bas prix |
de 8 h à 20 h sans interruption

5 petites commodes marquetées, 150 fr.
pièce ; 2 x 2  lits jumeaux 150 fr. la paire;
2 salons Louis XV; 20 tables Louis XIII,
rondes, avec rallonge, 240 fr. pièce ;
15 tables rectangulaires avec rallonges
dès 50 fr. ; 10 canapés neufs 100 fr. pièce ;
3 x 2  lits gigognes neufs, avec matelas,
200 fr. la paire; 3 salons rustiques;
10 commodes anciennes et modernes dès
60 fr.; 150 chaises dès 10 f r. ; 7 secrétai-
res ; vaisseliers vieux chêne; 30 meubles
de cuisine formica dès 100 fr.; meubles
bibliothèque 150 fr. pièce; 2 meubles
combinés 250 fr. pièce ; 2 bancs d'angle ;
1 chambre jeune fille; 2 salons prestolit;
10 tables de nuit anciennes et modernes ;
10 chevets rustiques ; 10 matelas 50 fr.
pièce ; crédences; 3 lits français; 1 cham-
bre à coucher état neuf lit français bas
prix; 10 armoires anciennes et modernes
1, 2, 3, 4 portes dès 150 fr. ; 100 chaises
LouisXIII; Stables Louis-Philippe pied
central et rallonge; 4 bancs; lOtables
valaisannes 2 m x 0,80 ; 2 salons Louis XV
gobelins ; 10 sellettes ; 4 fauteuils ; 3 meu-
bles de coins; semainiers ; rognons ;
80 chaises Louis-Philippe, Louis XV,
Louis XVI; tables Louis XIII 2 m x 0,80;
secrétaire de style; chiffonniers ;
bureaux-commodes ; meubles TV; meu-
bles téléphone; pendules; tables de nuit
Régency 80 fr. pièce ; tables à ouvrage;
paroi ; tables gigognes; rouets ; servier-
boy; fauteuils Voltaire ; glaces ; 3 canapés
Louis-Philippe; 20 guéridons rustiques ;
quantité de petits meubles, trop long à
I énumérer.
ff VENTE dès aujourd'hui
[si jusqu'au 31 décembre.
il TOUT DOIT ÊTRE VENDU

I BETTEX - MATHOD
H (entre Orbe et Yverdon)-Tél. 3715 47
M Meubles anciens - modernes • rustiques

WL 058559 B

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal.

i Prêts
A Sans caution. Remboursement mensuel.
^B Formalités simplifiées. Discrétion absolue.
i,- Î^PÎ JMB¦̂ ^̂ -- 4?__ii___
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V^Ll^lKfAL Nuit de Saint-Sylvestre

Jft DANSE

Q| P*3P les meilleurs orchestres
M Hl du monde
G. CARMINE

038/312598 _ ... A ..

PIZZERIA Cotillons - Ambiance

IPESEUXI
MENU DE NOËL

Jambon de Parme...
Consommé de la Nonna

...
Bœuf braisé

Jardinière de légumes
Pommes croquettes...

Café glacé
Fr. 26.—

MENU DE SAINT-SYLVESTRE
Hors-d'ceuvre variés...

Barquettes aux fruits de mer
ou caille sur toast...

Sorbet au Champagne
» • .

Filet de boeuf «façon patron»
(bien épicé)

Jardinière de légumes
Pommes noisettes...

Coupe neuchâteloise...
Café offert

Fr. 38.—

Prière de réserver s.v.p.
058558 A
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L'Imprimerie
Centrale S.A.
rue Saint-Maurice 4
tient à la disposi-
tion des industriels
et des commer-
çants son matériel
moderne pour
exécuter tous les
travaux en typo-
graphie et en offset.

Feuille d'avis

MACHINES
À LAVER

linge, vaisselle,
petits défauts d'émail.

Occasion garantie.
Réparations toutes marques.

Techma
Tél. (038) 31 11 93. 050375 E

N * m

Qwy cherche

T32y garçon d'office
\Jf I sommelier (ière)

YsA* Tél. (038) 25 55 01
i* -̂̂  058710 O

Coopérative de production horlogère
et de miniaturisation
2, rue Rousseau, Fleurier

engage tout de suite ou pour date à convenir

horlogers décotteurs
ou

horlogers
ayant connaissance de la partie réglante.

Prendre contact par téléphone (038) 61 35 35. oeo796 0

2 PAIRES SKIS de fond, longueur 1 m 90.
Tél. 33 21 59. oô isoaj

BRÛLEURS À MAZOUT, éventuellement
avec installation, diverses portes.
Tél. 42 18 04. 058671 j

CHAUFFAGE MAZOUT Granum, 2 feux,
économique, 420 fr., peu utilisé.
Tél. 41 11 17. 061892 J

SOULIERS DE SKI DOLOMITE rouges, N° 37,
60 fr. Tél. 24 24 70, heures de bureau.

061910J

ÉDITION COMPLÈTE «La sexologie»
800 fr. ; 1 cours complet de chimie ^ dos-
siers 1500 fr. ; skis Rossignol Stratoflex
207 cm + souliers 250 fr. Tél. 55 20 17, à
midi. 0659499 J

BON MARCHÉ : 1 ensemble ski taille 164,
1 pantalon ski, 1 manteau-reporter environ
10 ans. Excellent état. Tél. 25 92 30. 061930J

CUISINIÈREÀGAZ très bon état. Téléphoner
après 19 heures au (038) 24 68 93. oei872 J

PETIT SECRÉTAIRE STYLE LOUIS XV,
commode 2 tiroirs. Tél. 33 17 00. 061S38 J

SOULIERS DE SKI neufs Nordica Tempest
N° 9-9 1/2, 260 fr. au lieu de 310 fr., et occa-
sion Nordica dame, N°7, 120 fr.
Tél. 25 27 26. 061920 J

PNEUS NEIGE 155 SR 13, si possible avec
jantes Passât. Tél. 24 06 54. 051539 J

POUPÉES, POUPONS achetés dès 80 fr.
pour créer musée. Egalement tous jouets et
accessoires, même miniatures. Avant 1930.
Déplacements. Téléphone (039) 23 86 07,
Mmo Forney. 059506 J

BÔLE rue du Lac 14: 2 pièces, tout confort.
Tél. 31 52 60. 06154U

CORNAUX : 3 pièces, tout confort.
Tél. 33 19 27. 061542J

LOCAL à Neuchâtel 150 m2, W.-C, eau
courante, téléphone, électricité, chauffage,
palans. Reprises. Loyer Fr. 400.—
Tél. 42 14 31. 059409 J

CHAMBRES INDÉPENDANTES confort,
douches à Neuchâtel. Tél. 24 70 23. 059929 J

A 1 OU 2 PERSONNES beau studio meublé,
proximité centre, très avantageux.
Tél. 24 43 10, le soir. O6191U

BEL APPARTEMENT 5 PIÈCES, ouest ville,
vue, chambre indépendante, cheminée de
salon, living de 50 m2, cuisine entièrement
agencée, Libre le 24 janvier ou à convenir.
Loyer 880 fr. + charges. Garage 70 fr.
Tél. 24 76 58. 061917J

STUDIO meublé au centre ville pour le
1°' février 1978. Loyer 280 fr. Tél. 21 1171.
interne312. ,- > -v*:.-» '-¦>- - ' - oeieos j

STUDIO MEUBLÉ dès 195 fr„ tranquillité,
indépendant, verdure. Tél. 41 28 15. oei884j

CENTRE, PETITE CHAMBRE indépendante
bien chauffée, meublée, douche, 190 fr.
Tél. 25 27 02. 06i602 j

BEVAIX, Jonchères 3, studio, tout confort,
210 fr. + 40 fr. Tél. 24 79 24. oeisso j

BEVAIX, Jonchères 3, appartement
4 pièces, tout confort , 460 fr. + 90 fr.
Tél. 24 79 24. O61558 J

BEVAIX, Jonchères 3, appartement
3 pièces, tout confort, 350 fr. + 80 fr.
Tél. 24 79 24. 061559J

APPARTEMENT MEUBLÉ d'une pièce, au
centre, balcon, cuisine, salle de bains, pour
1-2 personnes, pour le 31 mars. 390 fr.,
charges comprises. Tél. 25 09 36. 061935 j

IMMÉDIATEMENT EST DE LA VILLE, rez-
de-chaussée 2Vz pièces, tout confort, place
de parc, grande terrasse. Tél. 24 11 75, dès
18 heures. 061635 J

BOUDRY-CENTRE, superbe appartement
2 chambres (grandes), tout confort, terrasse
ensoleillée, pas de vis-à-vis, zone verdoyan-
te, jardin, 325 fr. S.ch. Tél. 33 36 07. 059294 j

CHAMBRE INDÉPENDANTE meublée avec
coin cuisine, à louer à demoiselle. Libre
janvier 1978. Prix 190 fr. Quartier gare.
Tél. 25 96 65. 059943 J

DEMANDES û I DIIFR
APPARTEMENT 4 pièces, confort, situation
tranquille, Neuchâtel ou environs. Tél. (038)
25 44 83. 061940 J

GARAGE OU LOCAL éventuellement avec
jardin, haut de Cortaillod. Tél. (038)42 36 16,
heures repas. oeissi j

SOMMELIER, bonne connaissance des
2 services, cherche place à Neuchâtel ou
environs, début janvier. Téléphoner à partir
de 19 h au (038) 24 71 83. 061540J

DAME 3m° ÂGE désirerait faire la connais-
sance de monsieur affectueux, libre, pour
amitié, voyages, âge 65-70 ans. Ecrire à
CD 2728 au bureau du journal. 061557J

QUEL MONSIEUR ou dame isolé aimerait
trouver dame pour faire ménage et tenir
compagnie? Ville ou campagne. Adresser
offres écrites à DE 2729 au bureau du
journal. 061613 J

POUR NOËL, OFFREZ DES LIVRES CHRÉ-
TIENS. Beau choix pour grands et petits.
Comptoir de librairie évangélique. Orange-
rie 1, ouvert chaque jourouvrablede 14 h 30
à 18 h. Le samedi jusqu'à 17 heures.

059305 J

TOUT MANDAT FIDUCIAIRE à votre domici-
le: comptabilité, fiscalité, Icha AVS, etc.
Honoraires raisonnables. Tél. 53 36 71.
t» -¦. . . -  - -^¦'^<«"w-. 86603, j

Antiquités -
exposition - vente

21 et 22 décembre 1977 dès 9 h

Armoire fribourgeoise - salon doré
Ls XVI - commodes - paire de
fauteuils Napoléon III dorés
bureau-secrétaire - bureau Empire -
crédence - vaisselier- armoires - suite
de chaises - table Ls XIII - divers
meubles rustiques - plusieurs tables -
beau bahut gothique - coffres -
pendule neuchâteloise XVIII0 s. -
pendule XVII° s. - plusieurs tapis
anciens - tableaux - canapé - lits
anciens - chambre à coucher Ls XVI
«art déco «-bibelots- bronzes-vais-
selle - etc.

Fritz Tschanz
à côté de l'église
Cressier-sur-Morat. . 058685 B

Rocking-chair, modèle Nonna
Garniture cuir ou tissu, armature bois et métal.-.

Dès Fr. 990.— Y
Nombreux autres modèles dans notre grande

exposition.

H 

meubles
rossetti
2017
[boudry

058662 B j

Entreprise de construction, à Neu-
châtel, cherche pour début 1978,

contremaître
en bâtiment i

actif, expérimenté, ayant de l'initia-
tive et le sens des responsabilités.

Tél. (038) 31 63 22. 058750 0



LE MOT CACHÉ
SOLUTION : Le mot à
former avec les lettres
inutilisées est :

GUADALQUIVIR

RA080
RADIO ROMANDE 1 ET TÉLÉDIFFUSION

Informations toutes les heures, de 6 h à 23 h
(sauf à 21 h), puis à 23.55. 6 h, le journal du rnatir
et à 6 h, 7 h, 8 h, éditions principales. 7.35, billet
d'actualité. 8.05, revue de la presse romande,
8.15, chronique routière. 8.25, mémento des spec-
tacles et des concerts. 8.40, microscope. 9.05, la
puce à l'oreille. 10.05, pas la peine de chercher
tout seul , ce que vous désirez nous le trouverons
peut-être, mais ce n'est pas sur. 12.05, le coup de
midi =t de A jusqu 'à Z. 12.30, le journal de midi,
13 h 1977 : défis à la démocratie. 13.30 rétro
33-45-78. 14.05, des ronds dans l'eau.

16.05, La symphonie pastorale (21), d'André
Gide. 16.15, les nouveautés du disque. 17.05, en
questions. 18.05, inter-rég ions-contact. 18.20,
revue de la presse suisse alémanique. 18.30, le
journal du soir. 19 h, actualité scientifique el
technique. 19.15, radio-actifs. 20.05, énigmes el
aventures : Libre Echange d'Isabelle Villars. 21 h,
folk-club RSR. 22.05. Montreux-Jazz 1977. 23.05,
blues in the night. 24 h, hymne national.

RADIO ROMANDE 2
7 h, Suisse-musique. 9 h, informations. 9.05, le

temps d'apprendre et cours d'anglais. 9.30, philo-
sophes d'hier et d'aujourd'hui. 10 h, les concerts
du jour. 10.05, portes ouvertes sur l'école. 11 h,
Suisse-musique. 12 h, midi-musique. 14 h,
informations. 14.05,2 à 4 sur la 2 et réalités. 16 h,
Suisse-musique. 17 h, rhythm'n pop. 17.30,
aspects du jazz. 18 h. Informations. 18.05, redile-
mele. 19 h, per i lavoratori italiani in Svizzera.
19.30, novitads. 19.40, jazz d'aujourd'hui. 20 h,
informations. 20.05, l'oreille du monde et paroles
et contre-chants : 22.30, Communauté radiopho-
nique des programmes de langue française : La
vraie gloire de Georges Bizet. 23 h, informations.
23.05, hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
Informations à 6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 11 h, 12.30,

14 h, 16 h, 18 h, 20 h, 22 h, 23 h. 6.05, espresso.
9.05, musique. 10 h, entracte. 11.05, musique
légère. 12 h, la semaine à la radio. 12.15, félicita-
tions. 12.40. rendez-vous de midi : informations et
musique. 14.05, magazine féminin. 14.45, lecture.
15 h, pages de Cecere, Marais et W.-F. Bach.

16.05, entretien. 17 h, onde légère. 18.20, musi-
que de danse. 18.45, sport. 19 h, actualités, musi-
que. 20.05, le disque de l'auditeur pour les prison-
niers. 22.15, tête-à-téte. 23.05-24 h, musique de
danse.

I MOTS CBOISËSY

HORIZONTALEMENT
1. On y vit longtemps des mines patibulaires. 2.

Psittacidé. Prénom masculin. 3. Substance pur-
gative. Porte plus loin. 4. Rivière de France. Port
sur la mer Rouge. 5. Lettres numérales. Ce qui
nous échoit par le sort. Brame. 6. Sert à faire des
couverts. 7. Petit poème. Le pays des highlan-
ders. 8. Intervalle entre les lignes de ceps. Connu.
Note. 9. Qui réaliserait la perfection. Pétrin. 10.
Qui viennent après les autres.

VERTICALEMENT
1. Maison de campagne. Pays de l'ancienne

France. 2. Petite chauve-souris. 3. Dans l'Avey-
ron. Houilles françaises du plus petit calibre. 4.
Dieu des Vents. Elle allonge ce qu'elle coupe. 5.
Note. Une des heures canoniales. Mesure. 6.
Adresse. Habitudes ridicules. 7. Qui ont fait leur
temps. Parlement russe. 8. Ils provoquent le
tournis des moutons. Durée d'un exercice. 9.
Sinueuse. Trotte derrière la tête. 10. Adverbe.
Berbères de l'Afrique du Nord.

Solution du N° 8
HORIZONTALEMENT : 1. Hermétique.- 2.

Idiome. Uns.- 3. Isle. Maïs.- 4. Os. Euler.- 5. Dou.
Tenter.- 6. Inné. Gê. Ut- 7. Essorage.- 8. Un. Sou.
Née.- 9. Soda. Vains.- 10. Empileuse.

VERTICALEMENT : 1. Hi. Odieuse.- 2. Edison.
Nom.- 3. Ris. Une. DP.- 4. Môle. Essai.- 5. Emeut.
SO.- 6. Te. Legouvê.- 7. Mener. Au.- 8. Quart.
Anis.- 9. Uni. Eugène.- 10. Essartées.

HOROSCOPE
NAISSANCES : Les enfants de ce joui
auront de grandes aptitudes pour les
travaux manuels. Ils seront assez
renfermés.

BÉLIER (21-3 au 20-4)
Travail : Votre situation se stabilise, mais
vous hésitez. Ayez confiance en vous.
Amour: Vous passerez des moments
agréables en bonne compagnie. Santé : Ne
vous surchargez pas de tâches pénibles ,
même si vous vous sentez en forme.

TAUREAU (2 1-4 au 21-S)
Travail : Soyez patient et attentif, maintenej
de bons rapports avec votre entourage.
Amour: Les planètes vous sourient , votre
vie sentimentale sera heureuse. Santé : Pas
de surmenage! et ayez pitié de vos nerfs. Si
possible prenez quelques jours de congé.

GÉMEAUX (22-5 au 21-6)
Travail : Vous êtes estimé en haut lieu, ce
qui vous redonne du courage. Amour:
Nette amélioration du climat. Soyez souple
et amical... Santé : Pourquoi vous bourrer
de médicaments alors que votre meilleur
remède, c'est le sommeil.

CANCER (22-6 au 23-7)
Travail : Les affaires reprennent et votre
situation se consolide. Equilibrez votre
budget. Amour: Demeurez calme en toute
occasion et donnez des marques d'affec-
tion à votre partenaire. Santé : Bonne dans
l'ensemble. Il faut , toutefois, vous ménager
et être prudent.

LION (24-7 au 23-8)
Travail: Un rien d'inquiétude, désir de
rébellion, mais vous parviendrez à vous
dominer. Amour: Montrez-vous prévenant
et disponible si vous voulez passer une
bonne journée. Santé : S'il y a des virus
dans l'air , ne risquez pas de les attraper.

VIERGE (24-8 au 23-9)
Travail : Occasions à saisir au vol, bons
résultats. Question d'argent: des rentrées.
Amour: Meilleur climat, les liens valables
se consolident , les « encore seuls» rêvent
d'aventures. Santé : A ménager. Les veilles
sont à éviter. Méfiez-vous des courants
d'air.

BALANCE (24-9 au 23-10)
Travail : Vos contacts humains sont favori-
sés, vos démarches accueillies avec bien-
veillance. Amour: Pas brillantes , les
amours. Mais il y a de la consolidation dans
l'air. Santé: Du pour et du contre. Menez
une vie régulière, ne laissez pas un rhume
dégénérer en grippe.

SCORPION (24-10 au 22- 11)
Travail : Tout va dans ce domaine. Mais ne
soyez pas trop ambitieux, ne prenez pas de
risques. Amour: Assez bonne journée,
vous pourrez clarifier certaines situations et
prendre de grandes décisions. Santé :
Quelques moments de relaxation entre
deux heures de travail frénétique...

SAGITTAIRE (23-11 au 22- 12)
Travail: Ce sont les petites questions
quotidiennes qui vous irritent. Affaires
importantes favorisées. Amour: Vie affec-
tive favorisée: il y a du bonheur et du
mariage dans l'air. Santé : Pas menacée
mais à surveiller. Evitez tout excès, méfiez-
vous des changements de température.

CAPRICORNE (23- 12 au 20- 1)
Travail : Des succès et des satisfactions. Et
aussi la reconnaissance de vos mérites.
Amour: Bonne journée dans l'ensemble:
ne gâchez pas vos chances par vos sautes
d'humeur. Santé : Esprit d'entreprise, désir
de voyager... Mais soyez prudent au volant.

VERSEAU (2 1- 1 au 19-2)
Travail : Vous parviendrez à équilibrer votre
budget. De petits contretemps, retards ou
autres... Amour: Amours favorisés, ne
soyez pas trop susceptible, montrez-vous
affectueux et chaleureux. Santé : Dyna-
misme mais aussi agitation, irritabilité.
Ralentissez le rythme.

POISSONS (20-2 au 20-3)
Travail: Une journée qui exige application
et concentration. Bon sens, ordre et métho-
de aussi. Amour: Excellente journée. Suc-
cès et satisfaction dans tous les domaines.
Santé : Bonne dans l'ensemble, mais
n'abusez pas de vos forces. Ne forcez pas le
rythme. I CARNET DU JOUR 1

NEUCHÂTEL
Galerie de l'Atelier : Exposition de céramique de

Claude Alix Renaud et gravures neuchâteloi-
ses.

TOURISME: Bureau officiel de renseignements,
place Numa-Droz 1, tél. 25 42 42.

CINÉMAS. - Arcades : 15 h et 20 h 30, Les aven-
tures de Bernard et Bianca. Enfants admis.

Rex : 18 h 30, Arsenic et vieilles dentelles. 16 ans.
20 h 45, La grande lessive. 12 ans.

Studio: 21 h, Soudain... les monstres ! 18 ans.
18 h 45, Joe, c'est aussi l'Amérique (Sélec-
tion).

Bio: 18 h 30 et 20h 45, Un autre homme, une
autre chance. 16 ans. 2™° semaine.

Apollo : 15 h et 20 h 30, La prison du viol. 18 ans.
17 h 45, Viridiana. 16 ans.

Palace : 15 h, 18 h 45 et 20 h 45, Arrête ton char..
Bidasse. 12 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)
L'ABC, La Rotonde.

Urgences : La main tendue, tél. 143 (20 secondes
d'attente).

Parents-informations : Tél. 25 56 46 (19 h 30 à
21 h 30).

Permanence médicale: En cas d'absence du
médecin traitant , le N° de tél. 25 10 17 rensei-
gne pour les cas urgents.

Soins à domicile - Centrale d'appels tél. 24 33 44
(heures de bureau). Samedi et dimanche,
tél. 2519 61.

Pharmacie d'office : Bl. Cart, rue de l'Hôpital. La
période de service commence à 8 h. La phar-
macie de service est ouverte jusqu'à 22 h. De
22 h à 8 h, le poste de police (25 10 17) indique
le pharmacien à disposition en cas d'urgence.

Un menu
Pommes de terre en robe des champs
Fromage
Salade de carottes
Beignets aux pommes

LE PLAT DU JOUR:

Beignets aux pommes
Pour4 personnes: peler, vider et couper en
rondelles 4 belles pommes. Mélanger
Va jus de citron et 2 cuillerées de sucre,
arroser les pommes et laisser macérer.
Délayer dans une terrine: 75g de farine,
1 pincée de sel, 1 cuillerée à café d'huile et
1 dl de bière. Ajouter délicatement 1 oeuf et
laisser reposer 1 heure.
Chauffer de l'huile à friture. Tremper les
rondelles de pommes dans la pâte et les
dorer à grande friture. Egoutter et saupou-
drer de sucre. '—-

Mode: les sacs
Beaucoup de cuir dans les collections et
une gamme de coloris restreinte mais clas-
sique : noir, marron, bordeaux et gold, car
cela « va avec tout». Tous les modèles sont
doublés de peau.
- Les femmes aiment maintenant l'élégan-
ce des pochettes que l'on glisse sous le
bras : à noter une pochette en cuir tressé, de
forme enveloppe, avec un rabat en trian-
gle ; une autre très sport, à soufflets et
contour souligné de piqûres sellier; plus
ville, avec un fermoir en « ivoire », ou enco-
re avec un rabat en triangle en croco des
Caraïbes. Pour le soir, une pochette en
veau-velours fermée par une boucle en
ivoire.
- Pour la vie quotidienne, quoi de plus
pratique qu'un vaste fourre-tout, en cuir
naturel, plus haut que large (pour ne pas
alourdir la silhouette), avec des lanières
assez longues pour porter le sac à l'épaule,
pochette extérieure.
-A proposer aussi un sac gibecière en cuir,
entièrement doublé, où tous les papiers et
objets se rangent facilement grâce aux dif-
férents soufflets ; poche intérieure zippée.

Quelques conseils
Avant de commencer l'épluchage des
légumes, étendez un papier sur la table. La
besogne terminée, il suffit de le replier avec
les épluchures et de jeter le tout dans la
poubelle. Ceci économise une vingtaine de
mouvements, paraît-il.
Passer une couche de vernis à l'intérieur
des corbeilles à papier en carton dur,
neuves (ou boîtes de produit à lessive récu-

pérées). Leur entretien sera aisé et leur
aspect longtemps net.
Si vous ne supportez pas l'alcool, en guise
d'apéritif, choisissez un digestif amer, à
base de plantes, ou un jus de fruits acide.

LE PLAT DU JOUR:

Pigeons aux anchois
Proportions pour quatre personnes :
2 pigeons, 4 filets d'anchois, 20 petits
oignons, 3 cuillerées à soupe d'huile
d'olive, 1 gousse d'ail, 2 dl de vin blanc sec,
12 petites saucisses chipolatas, 1 bouquet
de cerfeuil, 6 filets d'anchois.
Préparation : coupez les filets d'anchois
(dessalés à l'eau froide) en petits morceaux
et lardez-en les pigeons bridés et flambés
au préalable. Pour larder, piquez dans le
pigeon la pointe d'une lame de couteau
avec laquelle vous écartez les chairs et glis-
sez dans la fente un morceau d'anchois.
Faites chauffer l'huile dans une cocotte,
avec l'ail et les petits oignons et mettez-y à
revenir les pigeons.
Lorsqu'ils sont bien dorés, mouillez avec le
vin blanc et laissez cuire 15 min à feu
moyen. Pendant ce temps faites griller au
four les petites chipolatas.
Rangez les pigeons sur le plat de service
entourés des chipolatas et des petits
oignons. Faites chauffer rapidement les
5 filets d'anchois dans une casserole de
cuisson, disposez-les sur les pigeons et
saupoudrez de pluches de cerfeuil.
Déglacez la sauce et présentez-la en sauciè-
re. Vous pouvez préparer de la môme
manière des poissons ou des pintadeaux
ou même des faisans.

Beauté: des coudes lisses
Pour avoir les coudes lisses, voici un trai-
tement éclair à faire durant une semaine.
Chaque soir , posez vos coudes dans une
coupelle remplie d'huile chaude (huile
d'olive de préférence pour sa teneur en
vitamines) additionnée de quelques gout-
tes de citron. Laissez votre peau le plus
longtemps possible en contact avec l'huile.
Puis essuyez-la et frottez-la vigoureuse-
ment avec une serviette éponge sèche pour
faire tomber les peaux mortes. Le matin et
le soir, enduisez vos coudes de crème et
massez-les jusqu 'à absorption complète du
produit.

A méditer
Comprendre c'est presque l'inverse d'exis-
ter. Georges POULET

POUR VOUS MADAME I

DESTINS HORS SÉRIE

RÉSUMÉ: Pour l'aider à se venger de Clavijo , Figueras, le barbier du
marquis d'Ossun, ambassadeur de France, propose à Beaumarchais de le
présenter à la marquise de Santa-Cruz.

L'ORATOIRE
V - ... _ . \ .. _,_.

o Laissez-moi faire, répond Figueras. Je vais tout arranger et serai de
retour ici même dans moins d'une heure. Attendez-moi dans cette allée.
Vous n'y rencontrerez personne. Il n'y a que dans la Calle de la Reina qu'il
est de bon ton d'être vu. » En une pirouette , l'étrange personnage dispa-
rait. Beaumarchais trouve le temps long, car il brûle d'impatience de
découvrir un moyen de se venger de Clavijo. Il est aussi très curieux de
rencontrer la inlip mamiiiçf»

Figueras revient enfin avec une cape et un sombrero qu'il tend à Beau-
marchais: «Voilà qui va vous permettre de traverser Aranjuez sans
risquer d'être reconnu », lui dit-il. Il l'aide à s'envelopper dans le vêtement
et lui enfonce le chapeau jusqu 'aux sourcils: n Maintenant , vous êtes
méconnaissable. Nous pouvons y aller. » — «Où m'emmènes-tu?»
demande Beaumarchais auquel tout ce mystère ne déplaît pas.

«Suivez-moi comme mon ombre, c'est tout ce que vous avez à faire pour
l'instant» , se borne à répondre le barbier. Après avoir parcouru les gran-
des artères de la ville et longé la façade d'un palais un peu délabré, Figue-
ras bifurque dans une rue étroite, pousse une petite porte et pénètre dans
un long couloir. Beaumarchais sur ses talons, il gravit un escalier raide
dont chaque marche gémit.

i

Le palier enfin atteint , Figueras passe la main sur un pan de mur parfaite-
ment lisse qui, silencieusement, s'écarte pour laisser passer les deux
hommes. Ceux-ci pénètrent dans une pièce sombre où brûle une petite
lampe rouge à la lueur vacillante. Ses yeux s'habituant à l'obscurité,
Beaumarchais distingue, entre deux candélabres, une madone à la robe
surchargée de broderies d'or. Il comprend enfin qu'il se trouve dans un
oratoire particulier. Sans doute celui de la marquise de Santa-Cruz.

- Demain: La marquise de Santa-Cruz 

La vie commence à minuit
NOTR E FEUILLETON

par LUIS A-MARI A LINARÈS
12 LIBRAIRIE DES CHAMPS-ELYSÉES

- Clara a une très joli e voix. Elle est soliste de l'orphéon
de... de... la... «l'Assemblée des Dames Austères ».

A peine Silvia eut-elle lâché ce mensonge qu 'elle fut très
effrayée de ce qu 'elle avait dit. Mais , par chance, elle était bien
tombée.
- Elle a beaucoup de travail?
Clara soupira en levant les yeux au ciel.
- Vous n 'avez pas idée ! Toute la journ ée, je fais des vocali-

ses. Ce soir, nous avions une fête, déclara-t-elle , en regardant
Ricardo pour excuser son arrivée tardive. On nous a fait répé-
ter trois fois le même numéro : «Les petits gars de Chihua-
hua» . C'est ce qui m'a mise en retard.
- Pauvrette ! dit vivement Ricardo, avec un sérieux comi-

que , comme s'il la plaignait vraiment. C'est bien ennuyeux
pour toi. Ils t'ennuien t, ces maudits «petits gars»?
- Tu te rends compte! J'en ai des courbatures. Le diable

emporte ce numéro!
- Maman ! Il ne manquait plus que cela , interrompit Antoi-

ne avec inquiétude. Est-ce que «celle-ci » va manger mes
gâteaux?

U observait que Juan offrait le plateau de gâteaux à la
nouvelle venue.
- Non, mon trésor, assura Silvia pour couper court à une

autre scène. Tu sais bien que tante Clara ne les aime pas.

« Clara », qui espérait se régaler , foudroya du regard le peti t
neveu et dit , in petto , un adieu mélancoliqu e au plateau qui
s'éloignait , emportant de si bonnes choses.
- Vou s avez eu de la chance , poursuivait le grand-père , de

trouver un emploi dès votre retour en Espagne. En quoi
consiste donc cette « Assemblée des Dames Austères » ?
- ...Euh !... Elles font un peu de tout... Elles chantent... Elles

dansent...
- Au profi t des enfants pauvres, expliqua Ricardo.
- Je regrette que mes mauvaises oreilles ne me permettent

pas d'apprécier le timbre de votre voix... J'aurais aimé vou s
entendre chanter cette chanson de... des... enfin , dont vous
parliez tout à l'heure.
- «Les petits gars de Chihuahua» , dit Clara sans pouvoir

réprimer son envie de rire. Si vous en avez envie, je la chante-
rai et la danserai , offri t-elle, car elle désirait faire preuve de
bonne volonté et gagner l'argent qu 'elle avait reçu.
- Oui! Oui! Qu 'elle danse! cria Antoine.
La choriste ne se fit pas prier. Elle se leva immédiatement

d'un air réjoui , s'installa au milieu de la salle à manger et cpm-
mença :

Un petit gars de Chihuahua
Et une belle fille de Potosi
Se retrouvèrent à Zacateca
Et s 'enfuirent ensemble à Chintuqui...

Le tout accompagné d'une danse frénétique de claquettes.
- Assez ! Assez ! cria vivement Ricardo , interrompant

l'exhibi tion. Ne te fatigue pas davantage.
- Qu 'elle continue! Qu 'elle continue!... C'est très joli !

hurlait Antoine en applaudissant.
- Non ! Non! Tante Clara est très fatiguée. De plus, il est

déjà tard, grand-père doi t aller se reposer. N'est-ce pas, Juan ?
protestait Ricardo.

- Bien sûr. Ecoutez , Monsieur Guillermito , disait le bon
serviteur en essayant de calmer le gamin , votre grand-père
devrait être couché. Il faut que nous retournions à l'hôtel.
- Tu m'empêches toujours de me distraire , vieux rabat-

joie, grommela le vieillard , en se levant de mauvaise grâce. Tu
me traites comme si j'étais un enfant... Justement , j'étais en
train de m'amuser... Une autre fois , vous me chanterez toute la
chanson , ma chère petite, dit-il à Clara . Vous devez venir à
Espinareda , vous aussi , avec votre sœur et Guillermo. J'ai eu
beaucoup de plaisir à vous connaître. Continuez à bien travail-
ler. - Il lui caressait la joue avec bienveillance. - Me permet-
tez-vous de vous donner une petite offrande pour les œuvres
de «l'Assemblée des Dames Austères»?
- Je crois bien! acqu iesça la choriste, les yeux brillants

d'enthousiasme.
- Juan , donne cent pesetas à mademoiselle... C'est Juan qui

a mon portefeuille. Je suis si étourdi que je perds tout.

Pendant que Ricardo aidait le vieillard à mettre son pardes-
sus, Juan cherchait un billet , avec un déplaisir évident.
- Voici , Mademoiselle Clara .
- Dites donc, mon petit pote, vous ne me donnez que

cinquante pesetas. Monsieur a dit cent picaillons. La charité est
la charité.

Juan dut s'exécuter d'un air de martyr.
- Je vais vous accompagner à l'hôtel , grand-père, dit

Ricardo , très empressé, en jetant un regard sur sa montre.
Dans vingt minutes, le rideau devait se lever sur le premier

acte de son opérette: «La vie commence à minuit» .
- Tu ne viens pas, Aurora ? demanda le vieillard.

; - Oui, dit-elle, après une seconde d'hésitation, j'irai , moi
aussi , vous accompagner. Je veux être sûre que vous vous cou-
cherez bien sagement et que vous n'irez pas courir la préten-
taine.

Elle lança un coup d'œil malicieux et la plaisanterie amusa le

vieillard qui fit entendre un peti t rire fêlé. Il embrassa Antoine
et se diri gea vers l'ascenseur.
- Reste ici avec le petit , Clarita , indiqua Ricardo à sa

«belle-sœur» supposée. Nous revenons tout de suite.
Et il ajouta tout bas, à l'oreille de Silvia:
- Je regrette que vous vous dérangiez . Voulez-vous que je

vous excuse auprès de grand-père , en lui disant que vous
devez coucher Guillermito ?
- Non , pauvre vieux... Je lui ai promis de l'accompagner...

Je jouerai mon rôle jusqu 'au bout.
- Vous êtes la plus charmante...
- Assez, je vous en prie. Laissons les compliments pour la

fin de la comédie. Heureusement qu'elle est en un acte. Sans
cela , le décor se serait effondré. Mes aptitudes dramatiques ne
sont pas inépuisables .
- Le succès est dû entièrement à la première actrice.
Ils riaient sans se douter que la représentation était à peine

commencée.

CHAPITRE VI

DIX HEURES VINGT

Une débauche de lumières changeantes, vertes, rouges,
blanches... puis blanches, rouges, vertes... puis vertes et ainsi
de suite jusqu 'à faire tourner la tête des promeneurs qui
contemplaient la façade de l'hôtel Métropole devant laquelle
allait et venait un portier galonné.

Sous la voûte , éclairée de lueurs aux couleurs diverses,
Silvia et Ricardo s'arrêtèrent. Ils avaient installé le vieu x
grand-père dans son appartement et le laissaient aux mains de
Juan. L'air frais de la nuit soulagea leurs nerfs, qui venaient
d'être mis à une rude épreuve. Us laissèrent échapper, à l'unis-
son, un soupir de soulagement et se mirent à rire.
- Ouf!... (A suivre)

Le saviez-vous?

La formation permanente est un
enseignement qui est dispensé tout au
long de la vie professionnelle.

(Informations Larousse)

SUISSE ROMANDE
17.20 (C) Point de mire
17.30 (C) Passe-carte
17.45 (C) Téléjournal
17.50 (C) Ecran de fêtes
18.55 (C) Revue et corrigée
19.30 (C) Téléjoumal
19.45 (C) 1977 : les grandes étapes
20.00 (C) Le Muppefs show
20.30 (C) Certains l'aiment chaud
22.25 (C) Maurice

Genevoix
22.55 (C) Téléjournal

SUISSE ALEMANIQUE
17.30 (C) TV Juniors
18.00 (C) Verte vallée (4)
18.50 (C) Fin de journée
18.55 (C) Téléjoumal
19.05 (C) Un homme dans la maison
19.35 (C) Point de vue régional
20.00 (C) Téléjournal
20.20 (C) Musique

et hôtes
21.05 (C) Le pèlerin d'aujourd'hui
21.55 (C) Téléjournal
22.10 (C) Les gens de Shiloh Ranch

FRANCE I
12.00 Le cerf
12.15 Réponse à tout
12.30 Midi première
13.00 T F 1 actualités
14.45 Indiscret
16.20 Restez encore avec nous
18.00 A la bonne heure
18.25 Pour petits et grands
18.55 Caméra au poing
19.10 Pétrus, pétro, pétrole (1)
19.15 Minutes pour les femmes
19.20 Actualités régionales
19.40 La poésie que j'aime
19.45 Mini-chroniques (1)
20.00 T F 1 actualités
20.30 Au plaisir de Dieu
21.55 Histoires extraordinaires
24.00 T F 1 dernière

FRANCE II
12.20 (C) Satanas et Diabolo
12.30 (C) Antenne 2 journal
12.40 (C) Chiffres et lettres
13.10 (C) Je veux être Jockey
13.30 (C) Opéra

pour des marionnettes
chinoises

13.35 (C) Magazine régional
13.50 (C) Aujourd'hui Madame
15.00 (C) Aujourd'hui magazine
17.00 (C) 30 ans ou la vie d'un joueur
18.40 (C) C'est la vie
18.55 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) Le petit théâtre (1)
20.00 (C) Antenne 2 journal
20.35 (C) Allô Charles...
21.45 (C) Pink Floyd Ballet
22.25 (C) Ping-pong à New York
23.40 (C) Antenne 2 dernière

FRANCE III
17.30 (C) Animation jeunesse
19.05 (C) Télévision régionale
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Tribune libre
19.55 (C) F R 3 journal
20.00 (C) Jeux de Noël à La Ciotat
20.35 (C) Cléopâtre
23.35 (C) F R 3 dernière

SVIZZERA ITALIANA
18.00 Telegiornale
18.05 II sapore del buono
18.30 Incontri
19.10 Telegiornale
19.25 Obiettivo sport
19.55 Tracce
20.30 Telegiornale
20.45 Enciclopedia TV
21.30 Guillaume de Machaut
22.10 Al Gran consiglio ticinese
22.15 Telegiornale
22.25 Jazz Club

ALLEMAGNE I
16.15, téléjournal. 16.20, la chaise à

bascule. 17.05, pour les enfants. 17.55,
téléjournal. 18 h, programmes régio-
naux. 20 h, téléjournal , météo. 20.15,
report. 21 h, MOT. 21.45, Heinrich Bôll ,
écrivain. 22.30, téléjournal.

ALLEMAGNE II
16.30, la science de la statistique.

17 h, téléjoumal. 17.10, les secrets de la
mer Rouge. 17.40, plaque tournante.
18.20, KO-OK. 19 h, téléjournal. 19.30, à
vous de juger. 20.15, Praxis. 21 h, télé-
journal. 21.15, Wieder. 22.35, Willi
Boskovsky. 23.35, téléjournal.

l A LA TV AUJOURD'HUI

Service d'urgence des pharmacies: Région
Bevaix - Boudry - La Côte. M. W. Gauchat,
Peseux, tél. 31 1131.

AUVERNIER
Galerie Numaga II : Fermée te lundi.
Galerie «Et caetera»: Fermée le lundi.

BEVAIX
Arts anciens : L'art en Asie.

HAUTERIVE
Galerie 2016: Fermée les lundi et mardi.

LE LANDERON
Galerie Eric Schneider : Fermée le lundi.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Collégiennes en folie.
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C'EST DINGUE
A.E.G. VENTE DIRECTE B.B.C.

D'APPAREILS ÉLECTRO-MÉNAGERS

CUISINIÈRES, FRIGOS, CONGÉLATEURS,

MACHINES À LAVER, etc.

BUSGH de la fabriqueriez vous KcNWUUu

VOS AVANTAGES

GROS RABAIS - Livraisons et installations GRATUITES

Crédits avantageux - Garantie d'usine - Service après-vente.

Pour une documentation complète ÉLECTRO-SERVICE : Tél. (038) 25 96 91,

de 8 à 14 heures. ou 33 6712
061633 A 
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Maîtrise fédérale

CORTAILLOD-Pré-Gaillard 8-Tél. 42 22 60

Atelier: Neuchâtel • Ruelle Vaucher 2.
055861 A

J'ACHÈTE MEUBLES
anciens dans n'importe quel état, bibelots,
tableaux, livres, vaisselle, pendules, etc.
Débarras d'appartements complets + caves
et galetas.

A. Loup, Rochefort;
Domicile Cortaillod. Tél. (038) 42 49 39.

041126F

I BELLE
LUSTRERIE

Electricité - Ing. EPZ

Les 15 et 22 décembre
magasin ouvert jusqu'à

22 heures

NEUCHÂTEL
Orangerie 4 Tél. (038) 25 28 OO

058922 B

1 Les Sociétés commerciales de la Ville de Neuchâtel

H organisent un nouveau

I COURS
I DE FRANÇAIS
H pour élèves de langue étrangère.

H Degré moyen, le mardi et jeudi soir de 19 h à 21 h 30 à l'Ecole profes-

H sionnelle commerciale, Maladiere 73.
H Prix: Fr. 85.— pour 18 leçons.

B Inscriptions auprès des Sociétés et à la première leçon le mardi

¦ 10 janvier 1978 à 18 h 45, salle 22.

H UNION COMMERCIALE SOCIÉTÉ SUISSE DES EMPLOYÉS

¦ Coq-d'Inde 24 DE COMMERCE

M Tél. 25 32 39 Orangerie s

H Tél. 25 22 45

B| 

058673 A
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MOTOCYCLISTES
Faites transformer ou réparer vos

combinaisons de cuir
R. POFFET, Ecluse 10, Neuchâtel.
Tél. (038) 25 90 17. 011204 ,
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liguisage de patins^^g^F
aiguisage d'arrêtés

réparation
de semelles de ski

HILDENBRAND
FERBLANTERIE
SANITAIRE
Dépannage et entretien
Agencements de cuisine
Expositions
SeVon 17
Saint-Nicolas 10
Tél. 25 66 86 

VITRERIE - MIROITERIE
M. KAUFMANN
Tél. 25 22 77 Neuchâtel

YVES PILLER, pendulier
Tél. (038) 25 20 19

Réparation - vente - achat - restaura-
tion de pendules anciennes et
modernes.
Atelier, Saars 18, Neuchâtel.
Vente, Chavannes 13, l'après-midi.
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CESSER DE FUMER
. Il est dorénavant très facile de CESSER DE FUMER par la méthode de L'AGRAFE

I «ANTI-TABAC» (pratiquement invisible).

I Jean-Claude BLUMSTEIN, spécialiste français, est très connu par les nombreux

I reportages et témoignages qui prouvent la spectaculaire réussite de son procédé

I et particulièrement auprès des «GROS FUMEURS».

I Jean-Claude Blumstein sera à votre disposition le mardi 20 décembre de 14 h 30 à

I 18 h 30 dans le salon de L'EUROTEL, 15, av. de la Gare - NEUCHÂTEL.

I Tél. 21 21 21. 
060100 A

H IR'PRjylf 1 'S' vos DETTES vous pèsent Rendez-vous par tél.

¦S \\Û 9È&?JÈ :S» votre situation est critique au (038) 25 27 07

B W^̂ m 
Dès 19 h

H PST^i -r% t • au (038) 259872
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BUDGESTION S.àr.l.

¦ ^. ̂A M vous sortira d'embarras Case postale 851
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2001 Neuchâtel

||vl II Bureau de gérances de DETTES Bureaux: Neuchâtel |
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I DES SKIS DE QUALITÉ 1
I À PRIX «COMPÉTITIFS» I
I Skis de fond Marathon ifl* I
3| fibre avec peaux. 160 à 215 cm Fr. I wTf ¦ """""̂ H

I Set de fond: ^^ 
I

5| skis Marathon, chaussures cuir, 1 f%Q B

S| bâtons, fixations 
Fr. I WW ¦ "*""" H

I Skis de fond Rally Tua I
j?l en polyuréthane et fibre avec peaux T ̂ tCI 

__ 88
M 180 à 210 cm 

Fr . IwVi ' M

I Set de fond: foo 1
H skis Rallv Tua, chaussures cuir, bâtons, fixations Fr. IWw B Ec

B ASSURANCE CASSE COMPRISE POUR 1 AN 0

^. 
20 
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Peinture et ÇifTlM, SION-UVRIER Ĵ
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OBIRAMA

Machine
à laver

linge - vaisselle
Retour

d'exposition
légèrement griffée
à céder avec gros

rabais
Miele - Zanker
AEG - Vedette
Gehrig - Philips
Indésit - Zérowatt
Crosley - Hoover

garantie d'usine
Livraison et pose

gratuites.
Facilités

de paiement.

Magic
Neuchâtel

(038) 41 17 96
057813 B

50 c. le mot
C'est le prix d'une
petite annonce au
tarif réduit dans la
« Feuille d'avis de
Neuchâtel ».

Nous achetons et payons comptant

Bijoux , couronnes dentaires de tout genre, argent

et objets en p-gent, bagues (et brillants) ainsi QUE

montres (mèn.i abîmées) avec boitier or, vieille:

montres de poche argent ou or et tous déchet!

industrie ls de métaux précieux.

Dès réception de votre envoi nous vous faisons

ë une offre par écrit ou par téléphone. En cas de

non-accord objets renvoyés immédiatement.

Gloor-Zwingli, horlogerie-bijouterie

QJ Zôpfli 96, 6004 Lucerne. 032874 1
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(c) Grande journée, à Avenches, samedi ,
où avait lieu l'installation des nouvelles
autorités communales. Cette année, il
s'agissait de désigner quatre nouveaux
membres de la municipalité, ainsi qu 'un
nouveau syndic, en remplacement de
M. Xavier Chappatte, qui se retirait après
douze ans de syndicature.

La cérémonie s'est déroulée à la grande
salle du collège du centre-ville. A 14 h , le
préfet , M. Pidoux, a fait son entrée dans la
salle, entouré de plusieu rs gendarmes
avec la bannière cantonale et d'un agent
de la police locale portant le drapeau
communal.

Après l'assermentation, par le préfet,
des 59 conseillers et conseillères (un seul
était absent, étant hospitalisé), le bureau a
été ainsi constitué :

M. Dominique Renaud (soc), président
pour 1978, 54 voix, M™ Lauriane Binz
(soc), secrétaire du Conseil, 45 voix ,
M. Fritz Baumann (rad) , vice-président,
51 voix, M. Ulrich Luthy (PAI-UDC),
deuxième vice-président, 55 voix, huis-
sier: M. Etienne Revell y, réélu par accla-
mations, scrutateurs : MM. Richard
Heimo , 52, et Frédéric Leicht , 58, scruta-
teurs suppléants : MM. Samuel Tschanz ,
53, et Jean-Luc Coinchon , 51. La nomina-
tion des différentes commissions a été
renvoyée à la prochaine séance. Seuls ont
été élus les sept membres et les trois sup-
pléants de la commission de gestion.

UNE NOUVELLE MUNICIPALITÉ

On attendait avec curiosité l'élection
des membres de la munici palité. Compo-
sée jusqu 'à maintenant de deux membres
du Rassemblement avenchois , dont le
syndic, deux socialistes, deux radicaux et
un PAI-UDC. Il a fallu pas mal de temps et
deux suspensions de séance pour mener à
bien cette opération , qui a apporté quel-
ques surprises.

Les trois municipaux sortants ont été
réélus sans difficulté. Il s'agit de
MM. Jean-Pierre Lauener , socialiste , qui
a fait 55 voix , Michel Gilliand , radical ,
56 voix, et René Stucki , PAI-UDC,
52 voix. Les 4™ et 5mc municipaux ont
également passé la rampe sans effort. Ce

sont deux nouveaux : MM. Jean-François
Isoz (rassemblement avenchois), 48 voix ,
et Marcel Chuard (socialiste) , 57 voix.
Pour le 6™ siège, il y avait deux candi-
dats. M. Philippe Bosset (radical ,
nouveau) a été élu par 30 voix , alors que
M. Jean-Claude Treyvaud obtenait
27 voix. La lutte a encore été plus chaude
pourle 7mc munici pal , les socialistes ayant
présenté un candidat.

M. J.-Claude Treyvaud (rassemble-
ment avenchois , nouveau) a été élu par
29 voix , alors que le candidat socialiste,
M. René Delacrétaz , en obtenait 23.
Cette éviction du candidat socialiste allait
avoir des répercussions sur la nomination
du nouveau syndic.

Trois candidats ont été présentés pour
la syndicature. Le premier tour de scrutin
s'est terminé par un ballottage général. En
effet , M. J.-François Isoz (rassemble-
ment) a obtenu 15 voix , M. Ph. Bosset
(rad) 18 voix et M. René Stucki (PAI-
UDC), 26 voix , la majorité absolue étant
de 30 voix.

Au second tour de scrutin , à la majorité
relative cette fois , grâce à l'apport des
voix socialistes , M. René Stucki a été élu
syndic d'Avenches par 25 voix.
M. Ph. Bosset a obtenu 19 voix et M. J.-
Fr. Isoz , 14 voix. Ainsi , la rivalité entre le
rassemblement avenchois et le parti radi-
cal a fait le jeu du PAI-UDC, qui ne
compte pourtant que huit sièges au
Conseil communal.

Coup de théâtre politique à Avenches

Installation des autorités
de Granges-près-Marnand

(c) L'installation des autorités de la com-
mune de Granges-près-Marnand s'est
déroulée dans la grande salle, vendredi
après-midi, en présence du public et des
élèves de la classe primaire supérieure de
M. Ernest Bigler. Sous la direction de leur
maître, ceux-ci ont chanté fort bien à trois
reprises au cours de la cérémonie.

Après l'assermentation des 50 conseil-
lers et conseillères, par le préfet du district,
M. Jean-Elie Nicod, le bureau du Conseil
communal pour 1978 a été élu comme suit :
M. Gilbert Loup, président, 42 voix;
M. Arthur Cachin, secrétaire, réélu par
46 voix ; M. André Joehr, vice-président,
42 voix ; scrutateurs : M. Ch. Savary, 47, et
Mmo Jacqueline Despraz 49; scrutateurs
suppléants : M. Bernard Savary, 47, et
M™ Roulin 46. L'huissier, M. Louis Cosan-
dai, a été réélu par acclamation.

Les indemnités ont été fixées de la
manière suivante : municipaux: 2000 fr.
par an (augmentation : 700 fr.); syndic:
5000 fr. (augmentation: 1500 fr.). Le secré-
taire touchera 1200 f r. par an. Les jetons de
présence, fort modestes, sont restés
inchangés.

L'élection de la Municipalité a donné les
résultats suivants : MM. Edgar Kung,
ancien, 41 voix; Jacques-Louis Estoppey,
ancien, 33 voix ; Marcel Duc, ancien,
31 voix ; Roland Schroeter, ancien, 38 voix ;

Jacques Terrin, ancien, 41 voix; Marcel
Barbey, ancien, 30 voix (syndic pendant
vingt ans, M. Barbey ne s'était pas repré-
senté aux élections communales de
novembre. C'est par pur dévouement qu'il
a accepté, à la dernière minute, de repren-
dre le collier). Dix-sept voix sont allées sur
le nom de M. Martin Nicod. Deux candidats
ont été proposés pour le septième siège de
municipal: M. Gilbert Loup et M. Jean-
François Desmeules. M. Desmeules,
nouveau, a été élu par 37 voix. M. Gilbert
Loup a recueilli 11 voix. M. Marcel Barbey a
ensuite été réélu syndic de Granges par
33 voix. Dans son allocution, M. Barbey a
déclaré entre autres que son seul souci
avait été de pallier l'absence de candidat à
la syndicature.

Après une suspension de séance,
l'assermentation de la Municipalité, suivie
de la lecture du procès-verbal par le secré-
taire, ont mis fin à la cérémonie. Le crime de Praz-de-Fort en justice

VALAIS

De notre correspondant:
C'est demain mardi que viendra devant

le tribunal de Sembrancher ce que l'on a
appelé le «crime de Praz-de-Fort ».

Ce drame a profondément sensibilisé à
l'époque non seulement le modeste vil-
lage de Praz-de-Fort au fond du Val Fer-
ret, par delà Orsières, mais la vallée tout
entière en raison du malheur qui s'abatti t
sur deux familles très liées et qui le sont
restées d'ailleurs malgré la tragédie.

Celle-ci se déroula un soir d'août passé.
Un habitant du village, M. Gilbert
Formaz , 30 ans environ , avait travaillé
tout le jour comme conducteur d'engins
lourds. Il rentra ce soir-là fatigué chez lui
et décida d'aller se coucher tout de suite. Il
était à peine dans son lit qu 'un ami
d'enfance - malade mental hélas - bondit
dans sa chambre avec un marteau de
menuisier et lui asséna plusieurs coups à la
têt» et sur le corps dans un acte de folie.; L'auteur du forfait GérardThfcy taz, âgé '
lui aussi de 30 ans environ , rentra ensuite
chez lui.

On ne sait ce qui s'est passé exactement
ce jour-là dans la tête du malade. Il semble
qu 'un souvenir d'enfance du temps où son
ami lui avait, paraît-il , donné une gifle
l'ait travaillé au point de le pousser vers
cet acte horrible. «J'ai voulu lui donner

une correction », aurait-il déclaré, après le
drame.

Gilbert Formaz fut tué sur le coup. Il
devait sommeiller lorsque son camarade
bondit dans la chambre, ce qui explique
qu 'il n'ait pas eu le temps de réagir.

UN PROBLÈME CAPITAL
QUI SE POSE

Le drame de Praz-de-Fort eut un reten-
tissement cantonal , car il posa du même
coup le grave problème des malades
mentaux auxquels on accorde de plus en
plus de liberté. Géra rd Theytaz avait été
soigné à Malevoz puis fut envoyé au
centre de Saxon. Il semblait aller mieux et
c'est pour cela qu 'on le laissait rentrer de
temps à autre chez lui. Son acte était
dit-on imprévisible. C'est l'avis du moins
des médecins qui le soignèrent.

D'autres malades ont causé des émois
également en cours d'année dans le
canton (attaque à Monthey; meubles
projetés par la fenêtre à Sion, attentats à
la pudeur , etc.).

Un autre problème sera soulevé sans
doute en marge du procès de Sembran-
cher : celui du choix qui doit être fait en
pareil cas entre l'hôpital psychiatrique et
la prison.

Gérard Theytaz dont l'irresponsabilité

a été soulevée au moment du drame ne
sera pas présent au procès.

Le tribunal d'arrondissement siégera à
Sembrancher sous la présidence de
M. Philippe Chastellain, nouveau juge
instructeur de la vallée, assisté sans doute
de MM. Georges Pattaroni et Gaston Col-
lombin. M. F

Nouvelle Municipalité à Yverdon :
majorité absolue socialiste

De notre correspondant :
Samedi s'est déroulée au château

d'Yverdon, l'installation et l'élection de la
Municipalité d'Yverdon. Le préfet
Magnenat a déjà procédé à l'assermenta-
tion des conseillers, puis fut nommée la
secrétaire du Conseil : M mc Simone
Pochon, qui remplace Kl Freymond, a
obtenu 82 voix. Le premier vice-prési-
dent du Conseil sera M. Gilbert Grangier
qui fit une magnifique élection par
95 voix ; il est rattaché au parti socialiste
et l'Entente yverdonnoise a appuyé sa
candidature de même que le parti popiste.
Le deuxième vice-président est M. Clau-
de Savary (rad) élu par 83 voix , M. Fleury
obtenant 12 voix.

Par la suite, on procéda à l'élection de la
Municipalité par rang d'ancienneté.
M. François Gaillard (lib) qui en est à sa
troisième législature, a été élu par
81 voix. M. Pierre Duvoisin , l'actuel
syndic (soc) appuyé comme M. Gaillard
par tous les partis, fut nommé municipal
par 80 voix. On était impatient de savoir
ce qui se passerait quant à l'appui donné
par les partis aux prochains municipaux.
M. Marcel Jaccoud (soc) fut présenté et,
dès la troisième nomination en ce qui
concerne les municipaux, on constata que
le municipal socialiste avait été appuyé
par le POP mais non pas par l'Entente.

M. Marcel Jaccoud fut nommé par
66 voix. M. Jean-Louis Miéville (POP) fut
nommé par 64 voix, le cinquième muni-
cipal étant M. Edouard Pérusset, appuyé
par l'Entente yverdonnoise. La majorité
absolue était dé 48 voix'Sur 95 bulletins
valables et M. Pérusset passa , avec
48 voix , et obtint de justesse la majorité ;
il fut nommé au premier tour. M. Antoine
Paccaud (nouveau) , socialiste, fut nommé
par 71 voix ; il était appuyé par son pro-
pre parti et par le parti popiste. Puis,
M. André Perret, socialiste (nouveau) fut
également élu par 64 voix, dont 25 voix
éparses. Ainsi , l'actuel exécutif yverdon-
nois comptera cinq municipaux de la gau-
che et deux municipaux de la droite.

Puis on passa à l'élection du syndic.
M. Pierre Duvoisin a été réélu à ce poste
par 74 voix , avec de nombreux applau-
dissements. Le syndic remercia alors les
deux municipaux partants , MM. Georges
Steiner et M. Gilbert Wagnière.

On fut quelque peu surpris d'apprendre
que M. Gilbert Wagnière avait donné sa
démission comme conseiller communal ,
vraisemblablement à la suite de sa non-
réélection comme municipal par le parti
radical. En effet , quelques jours aupara-
vant , ce parti avait désigné M. Edouard
Pérusset comme seul municipal à présen-
ter lors de l'élection de la Municipalité.

VILLE DE NEUCHATEL

Une très intéressante exposition vient de
s'ouvrir à la Galerie Ditesheim, sous le titre
«Visages de Venise, XVIII'' - XX'' siècle».
Dans la petite salle, on retrouve les grands
noms de peintres et de graveurs du XVIIIe. Il
n'y manque que Guardi. Comme on sait, il
existe deux Tiepolo, le père, Giambattista,
et le fils, Giandomenico. Or, en examinant
les trois eaux-fortes signées Domenico, on
reconnaît parfaitement le style et la maniè-
re du père, l'ampleur magnifique de la
composition et la prestigieuse majesté des
personnages, notamment de la Vierge dans
«La fuite en Egypte». Il semble donc que
l'on ait affaire à des eaux-fortes gravées par
Domenico d'après des dessins de Giambat-
tista.

On passe ensuite à Piranèse, dont
l'énergie noire ne cesse jamais de surpren-
dre, puis à Canaletto dont les eaux-fortes, si
claires et si merveilleusement ordonnées,
seraient un délice si l'on ne se souvenait du
peintre, plus merveilleux encore. De là,
toujours dans la petite salle, on saute en
plein début du vingtième siècle avec
Chahine, sa « Piazza san Marco » et ses
ravissantes lagunes. De la Venise du XVIIIe,
encore reliée au sérieux du passé, à la reli-
gion et aux grandes mythologies, nous
sommes tombé dans la Venise des touris-
tes.

UN RÉSERVOIR DE PAYSAGES

Désormais, Venise n'est plus une cité
sacrée, incarnant un message spirituel et
architectural unique, c'est un réservoir de
paysages parfois dégradés, mais le plus
souvent pittoresques et charmants. Les
voici tous réunis dans la grande salle. Il y a
ceux de Palézieux, « Lagune verte», «Rive
des Schiavoni», « L'Arsenal», St-Georges
Majeur»; un art austère, lilliputien et raré-
fié, mais toujours d'un goût très sûr. Il y a
les diverses «Venise» de Yersin, dont l'art,
très ornemental, fait toujours penser à un
déroulement de circonvolutions cérébra-

les. Et puis, les somptueuses photogra-
phies de Grindat.

De Comtesse, trois toiles reflétant les
chatoiements vergigineux de l'eau dans les
canaux : un feu d'artifice qui laisse froid, le
peintre n'étant pas en état de grâce lorsqu'il
a réalisé ces œuvres. Par contre, les quatre
aquarelles de I. de Grandi sont dans leur
tonalité discrète des modèles de lumière et
d'équilibre; c'est Venise telle que nous
l'aimons et la connaissons, sans vulgarité
et sans fausse note.

Ce sont les mêmes qualités, plus riches
seulement et plus orchestrées, que nous
trouvons dans la «Ca Rezzonico», une
magnifique eau-forte de Michel Ciry, et son
aquarelle, «Le Grand Canal» . L'artiste a
conservé très précisément la caractéristi-
que des architectures vénitiennes, et en
même temps il a su en faire chaque fois une
symphonie de tons ou de couleurs, mariant
l'eau, la lumière et la brume. «Le Grand
Canal» est peut-être l'œuvre la plus sédui-
sante de toute cette exposition.

LA « LAGUNE» D'AEBERLI

Singulière réussite également que la
«Lagune» d'Aeberli, ce paysage de brume
au centre duquel jaillit une flamme paradi-
siaque. Après cela, le Charles-Edouard
Dubois fait bien pâle, et les Bocion eux-
mêmes, si lumineux pourtant et si réussie,
paraissent bien sages. Signalons encore
une intéressante étude de Léopold Robert
pour le «Départ des pêcheurs de l'Adriati-
que», un bel Edmond de Pury, quatre
précieux dessins de Nussbaumer, et des
« Reflets » délicatement moirés de Holzer.
Quant aux deux huiles de Lapicque, faciles
et un peu vulgaires, et au collage-couache
de Da Sytha, d'un modernisme gratuit, ces
« créations» figurent là comme des fautes
de goût au sein d'une exposition qui, dans
l'ensemble, est un régal pour les yeux
comme pour l'esprit. P. L. B.

Visages de Venise à la galerie Ditesheim

? 
Prévisions pour
toute la Suisse

Le temps demeure ensoleillé. Sur 1(?
plateau , la nappe de brouillard et de stratus
ne se dissipera que partiellement lundT
après-midi. Sa limite supérieure reste pro-
che de 700 mètres.

La température en plaine reste légère-
ment inférieure à zéro degré sous le brouil-
lard, ailleurs elle descendra, jusqu 'à moins
5 degrés la nuit et atteindra environ plus
5 degrés lundi après-midi.

La limite du zéro degré sera proche de
2700 mètres. En montagne par faible vent
du sud, le temps reste doux.

Evolution probable pour mardi et mer-
credi : encore assez ensoleillé par ciel pas-,
sagèrement nuageux. Persistance du
brouillard sur le plateau.

H Ĵnij Observations
pj " j météorologiques
H H à Neuchâtel

Observatoire de Neuchâtel 17 décembre
1977. — Température : Moyenne: 0,6;
min. : 0,0 ; max. : 1,1. Baromètre : Moyen-'
ne: 731,2. Vent dominant : Direction :
ouest, sud-ouest; force : faible jusqu 'à
10 h 30, ensuite sud, sud-est faible. Etat du
ciel: couvert.

Observatoire de Neuchâtel 18 décembre
1977. — Température : moyenne: -1.1;
min. : -1.6; max. : -0.6. Baromètre :
moyenne: 727.2. Vent dominant : direc-
tion : sud, sud-ouest ; force : faible à modé-
ré. Etat du ciel : couvert.

¦¦¦ il i Temps
BP*  ̂ et températures
p̂ S._< Europe
bffBàâl et Méditerranée

A 13 heures sous abri :
Zurich-Kloten : couvert, 2 degrés ;

BAâle-Mulhouse : serein , 4 ; Berne : brouil-
lard , 2; Genève-Cointrin : couvert, 1;
Sion : serein, 1; Locamo-Magadino :
serein, 4 ; Saentis : serein, 2 ; mer de brouil-
lard 800 m ; Paris : serein, 5 ; Amsterdam :
très nuageux, 6; Francfort : couvert, 0;
Berlin: nuageux, 5; Copenhague: très
nuageux, 5; Stockholm: serein, 1;
Munich : brouillard, 3; Innsbruck : serein,
3 ; Vienne : couvert, 2 ; Prague : brouillard,
2 ; Varsovie : couvert, bruine, 2 ; Moscou :
très nuageux, 2; Budapest: couvert, 3;
Istanbul : couvert , pluie, 9; Athènes : très
nuageux , 7; Rome : serein, 11, Milan:
brouillard , 2 ; Nice : serein, 13 ; Barcelone :
très nuageux , 13 ; Madrid : très nuageux,
11 ; Tunis : nuageux , 12 degrés.

PRESSION BAROMETRIQUE
A NEUCHATEL 

MONTAGNES
i ¦¦—— ¦ I .I ¦¦ m ' . i i i i i i  —¦ 

LE LOCLE

Collision
Dans la soirée de samedi, vers 19 h 45,

M. J.V., du Locle, circulait rue de la Gare, au
Locle, en direction du Col-des-Roches. A la
hauteur de la rue de la Côte, sa voiture est
entrée en collision avec celle conduite par
M. F.M., du Locle, qui circulait sur cette
dernière rue en direction est. Dégâts.

Proche-Orient : Begin lève un coin du voile
WASHINGTON (AFP).-Le premier minis-

tre israélien Begin a révélé dimanche à la
télévision américaine pour la première fois
six points des propositions de paix qu'il
soumettra au président égyptien Sadate :

1. Auto-gouvernement et autonomie
pour la « Judée et la Samarie».

2. Suffrage universel et élections dans
cette zone.

3. Possibilité de revoir cet arrangement
qui n'est pas définitif.

4. Auto-gouvernement et autonomie,
dénominations que M. Begin préfère à
«patrie» (homeland) mais qui, dit-il, sont
synonymes d'« autodétermination ».

5. Droits réciproques pour les commu-
nautés de peuplement, juives en zone arabe
et arabes en zone juive.

6. Pas de partition de Jérusalem mais
auto-gouvernement des autorités religieu-
ses sur chacun des lieux saints.

IDENTITÉ DE VUES
- v_ ¦

Un porte-parole officiel israélien a décla-
ré dimanche soir que les Etats-Unis et Israël
ont,.«une identité de vues» sur le contenu
de la paix du Proche-Orient, ceci après les
discussion que M. Begin vient d'avoir à
Washington.

«Pour la première fois depuis la création
de l'Etat d'Israël, nous avons une identité de

vues sur le contenu d'un accord de paix », a
déclaré M. Naor, secrétaire du cabinet
israélien.

D'après M. Naor, telle est la conclusion à
laquelle est arrivé M. Yadin, le vice-premier
ministre israélien, qui a conversé par télé-
phone avec le président M. Begin à
Washington.

Cette déclaration de M. Naor laisse
penser que les Etats-Unis ne demandent
plus aux Israéliens de rendre la presque
totalité des territoires occupés en 1967.

AVEC LES VOISINS

Par ailleurs, le gouvernement israélien a
adopté dimanche à l'unanimité, à l'issue du
conseil des ministres, une résolution félici-
tant M. Begin «du succès qu'il a remporté
dans sa mission à Washington, et l'assurant
d'un soutien sans réserves dans ses efforts
en vue de maintenir la dynamique de la paix
et de renforcer l'amitié irsaélo-américai-
ne» .

« Israël, dit encore le communiqué, pour-
suivra ses initiatives en vue d'établir la paix
avec tous ses voisins».

Le secrétaire du gouvernement a d'autre
part laissé entendre que les entretiens
Begin-Sadate seraient suivis d'une déclara-
tion commune, mettant au point les posi-
tions des deux parties après ce contact

De notre correspondant :
C'est dans la grande salle du bâtiment

scolaire que la société d'agriculture de
Grandcour a tenu son assemblée générale,
sous la présidence de M. Oulevey. En
ouvrant la séance, ce dernier a souhaité la
bienvenue aux nombreux membres
présents et salué MM. Bonjour, de la
Chambre vaudoise d'agriculture, Keuffer,
directeur de la FVAV, Miéville, gérant du
dépôt de Payerne, etc. Il a invité l'assem-
blée à se lever, en hommage aux disparus.
Le secrétaire, M. Jean-Claude Muller, a
ensuite lu les procès-verbaux des deux
dernières assemblées (ordinaire et
extraordinaire), qui ont été adoptés.

Dans son rapport, le président a rappelé
ce que furent les années agricoles
1976-1977. La première," trop sèche, 13"
seconde, trop mouillée. Il en est résulté *
(surtout cette année) de graves pertes poi/r̂
l'agriculture, qui vient encore coiffer le
contingentement laitier. Il a ensuite passé
en revue la vie de la société, puis remercié
le gérant et sa femme des excellents
contacts qu'ils entretiennent avec le comi-
té, les clients et la population en général.
Les comptes, ainsi que le rapport de la
commission de gestion, présentés par
M. Jacques Pradervand, ont été approuvés.
Le chiffre d'affaires s'est élevé à
1.745.207 francs, en augmentation de
13.000 francs sur l'exercice précédent. Le
bénéfice a été de 37.228 francs, dont
16.000 francs seront ristournés aux mem-
bres.

Dans son rapport de gérance,
M. Lehmann rappelle la mauvaise année
1977, due aux pluies trop abondantes. Rien
que pour les céréales, c'est une perte de
1.500.000 francs que subissent les agricul-
teurs de la région de Payerne.

Après avoir admis quatre nouveaux
membres et un transfert, le comité a été
reconduit dans la composition suivante:
MM. Henri Oulevey, président; Ch. Cusin,
vice-président; Jean-Claude Muller, secré-
taire ; Ed. Rapin et René Mayor, membres.
M. Robert Mayor a été élu comme sup-
pléant à la commission de gestion. Une
discussion sur le problème des pompes à
traiter et les livraisons de betterave à la gare
de Payerne, a mis fin à l'assemblée, qui a
été suivie d'un repas.

Société d'agriculture
de Grandcour

Lugeuse blessée
(c) Dimanche matin, une fillette de 4 ans et
demi, Florence Duvoisin, de l'Auberson, qui
descendait avec sa luge, a heurté un piquet
et s'est grièvement blessée à la tète.
Transportée à l'hôpital de Sainte-Croix, elle
a été transférée à Lausanne vu la gravité de
ses blessures.

SAINTE-CROIX

AUTOUR DU MONDE EN QUELQUES LIGNES

Une «Caravelle» charter immatriculée en Suisse s'est abîmée dans
l'océan près de Madère, vers 20 h 30 (GMT), ont annoncé dimanche soir
les autorités de l'aéroport de Funchal. L'avion qui a disparu peu avant
d'atterrir à Madère est une «Caravelle» de la compagnie charter
«SATA». Il avait quitté Genève vers 18 h à destination de Funchal.
Cette nuit, tant la direction de l'aéroport de Genève que la compagnie
SATA déclaraient n'avoir pas encore reçu de confirmation au sujet de
la disparition de cet appareil.

Selon des informations en provenance de Funchal, l'appareil qui
transportait 57 passagers, s'est abîmé en mer â cinq miles au large de
Porto Novo (île de Madère). Le dernier contact avec la tour de contrôle
de l'aéroport de Santa Caterina a été fait à environ huit kilomètres de
Funchal. Des recherches aéro-navales ont été entreprises.

C'est la seconde fois en moins d'un mois qu'une catastrophe
aérienne survient à Madère: le 20 novembre, un Boeing portugais
s'était écrasé â l'atterrissage à l'aéroport de Funchal. Sur les 164 per-
sonnes à bord, 130 avaient trouvé la mort.

Vers 23 h 55, on apprenait que la «Caravelle» flottait et qu'une
trentaine de survivants avaient été repêchés.

Une Caravelle suisse de la SATA
s'abîme en mer au large de Madère
avec cinquante-sept personnes à bord
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Démission du vice-maire

de Chiasso réclamée
MENDRISIO (ATS). - Le représentant

des formations de gauche dans le Conseil
municipal de Chiasso, M. Ferrazzini, a
demandé la démission du vice-maire de la
ville, l'avocat Giancarlo Mombelli,
condamné en Italie à une amende de deux
milliards de lires pour violations /des
dispositions sur les devises. L'organe irJu'
parti du travail du Tessin, qui donne celje
information , ajoute que le conseiller
municipal Ferrazzini considère la
présence de M. Mombelli dans les autori-
tés communales comme contraire à la
dignité de la commune.
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FRIBOURG

De notre correspondant:
Le Conseil d'Etat vient de convoquer

les assemblées électorales pour le renou-
vellement intégral des conseils commu-
naux , le 26 février 1978. Les états-majors
politiques sont sur les dents depuis des
mois déjà , dans la capitale surtout. Leur
activité a déjà fait des éclats publics qui
auront peut-être des retombées dans
d'autres communes importantes et dans
les chefs-lieux , où tout se passe pour
l'instant dans une ambiance plutôt
feutrée. En ville de Fribourg donc,
plusieurs mèches ont été allumées, qui
risquent de conduire à des explosions
dont toutes les conséquences ne sont pas
prévisibles.

Car ces mèches sont singulièrement
entrecroisées. Certaines brûlent depuis
les élections de 1976 au Conseil d'Etat et
au Grand conseil. D'autres remontent à
des «jeux» politi ques plus anciens, dont
les séquelles n 'ont pas fini d'empoisonner
la vie fribourgeoise. Si bien , ou si mal que
l'électeur aura de la peine à s'y retrouver ,
et que l'abstentionnisme risque d'être le
seul vainqueur de l'aveugle vendetta.

Le PDC se sent fort dans la capitale.
Mais il est empêtré dans l' «affaire » des
votes achetés dans un quartier de la ville ,
affaire récemment sanctionnée par le
Tribunal fédéral qui a admis un recours du
PICS. Est-il habile de la part du PDC,
comme il vient de le faire dans un com-
muni qué emberlificoté , de nier la gravité
des agissements en insinuant que d'autres

n 'auraient pas les mains plus blanches?
On en doute fort.

Le PICS se campe en justicier purifica-
teur. Le parti socialiste met dans le même
sac démo-chrétiens et radicaux , les accu-
sant tous de pratiquer une politique anti-
sociale. Mais, les deux partis dits bour-
geois ne forment pas un front commun. Le
PDC s'en prend à la gauche, mais entre-
prend aussi une attaque contre les radi-
caux qui détiennent la syndicature, enjeu
le plus en vue de la bataille.

LA «TRAHISON»

Ainsi, un récent éditorial du secrétaire
cantonal du PDC, M. Michel Colliard ,
parle-t-il de la « trahison radicale». Point
de départ : le « coup » de Lausanne, où le
démocrate-chrétien Mugny a perdu son
siège à la municipalité à cause de l'entente
entre radicaux et écologistes. M. Colliard
estime que le parti radical a pris là un très
gros risque, en faisant preuve d'un
«machiavélisme qui n'est pas propre au
radicalisme vaudois» . Et de rappeler les
«nuits d'amour» des radicaux fribour-
geois avec le parti socialiste, dès 1966, qui
provoquèrent l'échec de la candidature de
M. Jacques Morard au Conseil d'Etat ,
puis l'éviction de M. Max Aebischer de la
syndicature de Fribourg. L'éditorialiste
reproche encore aux radicaux d'être
nombreux à soutenir, aujourd'hui ,
l'initiative socialiste pour l'élection du
Conseil d'Etat au système proportionnel.

Conclusion : «Pour beaucoup de radi-
caux, l'adversaire politique n'est pas
d'abord le parti socialiste, mais bien le
PDC, les rapprochements recherchés
avec ce dernier étant le fait de simples
calculs politiques ».

Le parti radical de la ville de Fribourg
est donc visé par les tirs croisés de la gau-
che et du PDC. Dans son dernier éditorial ,
son secrétaire cantonal , M. René Vernaz,
se plaint que les tentatives radicales
d'élever le débat n'aient pas été suivies. Il
vient de faire savoir qu 'il entend garder ,
pour M. Lucien Nussbaumer, le poste de
syndic. Un poste que le PDC semble bien
vouloir reconquérir et confier peut-être à
M. Claude Schorderet.

Mais encore, le PDC semble fort
ennuyé par une autre « affaire », celle de
M. Jean-François Bourknecht. L'intéressé
tiendra demain une conférence de presse
où, comme il s'y était engagé, il dévoilera
l'issue de la procédure de recours intro-
duite par lui auprès de la commission
cantonale de recours en matière d'impôt.
Attendons. Mais rappelons que le PDC a
déjà dit qu 'il voulait dans la capitale «une
politi que plus sociale, plus humaine»
remarques qui semblaient viser aussi bien
M. Bourgknecht, ministre des finances,
que M. Nussbaumer, syndic. Mais ces
hommes-là ne s'avouent jamais battus sans
avoir livré bataille. Et ils savent s'y
montrer diablement efficaces...

Michel GREMAUD

Fribourg : la vendetta des élections communales



Gel ou pétrole encore plus cher?

CARACAS (AFP). - Les 13 pays mem-
bres de l'OPEP ne semblent toujours pas
d'accord sur une éventuelle augmentation
des prix du pétrole, malgré les consulta-
tions de dernière minute entreprises par le
gouvernement vénézuélien.

C'est l'impression qui dominait samedi
à Caracas à trois jours de l'ouverture de la
50me conférence ministérielle de l'organi-
sation des pays exportateurs de pétrole ,
prévue du 20 au 22 décembre dans un
palace à 50 km de la capitale vénézué-
lienne.

Le ministre vénézuélien de l'énergie et
des mines, M. Acosta, est rentré à Caracas
d'un voyage à Londres où il a maintenu
des contacts avec les autres pays membres
de l'organisation.

Il s'est refusé à toute déclaration sur les
résultats de la mission de conciliation dont
l'avait chargé le président Ferez afin
d'unifier la position des pays de l'OPEP
sur le problème des prix du pétrole.

Les observateurs à Caracas estiment
cependant peu probable que le ministre et
son adjoint , aient réussi à concilier les
positions divergentes des membres de
l'OPEP sur cette question.

En effet , le bloc des pays favorables à
un gel des prix du pétrole (Arabie Saoudi-
te, Ira n, émira ts arabes unis, Qatar) sem-
ble toujours très solide face aux partisans
d'une hausse modérée de 5 à 8 % (Vene-
zuela , Indonésie) ou aux pays les plus
durs (Ira k et Libye par exemple) qui
souhaitent une forte augmentation allant
jusqu 'à 23 %. Le prix de référence du

brut de l'OPEP est de 12,70 dollars le
baril.

La surproduction mondiale de pétrole
et la situation économi que incertaine des
grands pays industriels sont les raisons
invoquées par les partisans d'un blocage
des prix alors que la récente dépréciation
du dollar sur les marchés des changes et
l'inflation mondiale constituent les prin-
cipaux arguments des pays poussant à la
hausse.

Le rôle prépondérant de l'Ar,abie Saou-
dite et de l'Iran au sein de l'OPEP laisse
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prévoir pour le 22 décembre une décision
en faveur du gel des prix.

Mais , les partisans d'une augmentation
n'ont pas renoncé à leurs eff orts en vue
d'obtenir une hausse - même symboli que
allant jusqu 'à 5 % — qui montrerait que
les pays de l'OPEP maintiennent leur
agressivité et leur cohésion face aux pres-
sions des pays industrialisés importateurs.

Ceci explique notamment les consulta-
tions entreprises ces derniers jours par le
président vénézuélien qui aurait même
envisagé un report de là conférence.

Illllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllillllllï

[ Une vraie forteresse (
= CARACAS (AFP). - Une «forteresse » inexpugnable , capable de résister |
| aux assauts d'un bataillon entier ou à une attaque aérienne , accueille ra à Cara- =
1 bcllada (50 km au nord de Caracas) les ministres de l 'énergie de l 'OPEP (orga- =
1 nisation des pays exporta teurs de pétrole) . =
| Cette «forteresse », un hôtel de construction récente , dont les 300 chambres Ë
| ont toutes été réservées pour l'occasion, fera l'objet d' une surveillance jamais =
| vue jusqu 'à présent au Venezuela : vedettes rapides équipées d'artillerie anti- =
I aérienne, hélicoptères, avions de combats, véhicules anti-émeutes, troupes et g
| plus de 1000 hommes des différents services de sécurité. S
| De l 'aéroport international où ils arriveront jusqu 'à l 'hôtel, situé à quelque S
= 10 km, les ministres voyageront à bord d 'hélicoptères qui évite ront de survoler §
| la terre. Ils ne sortiront de l 'hôtel qu 'une fois : pour rencontrer le président =
| Ferez , à sa résidence officielle de la Casona, autre forteresse. =
| Les aliments destinés aux ministres feront l 'objet d'un contrôle rigoureux, g
1 Dans chaque couloir, dans chaque salle, devant chaque chambre de ministre, les E
| po liciers et les solda ts monteront une garde permanente. Enfin , c'est le ministre 5
| vénézuélien de l 'énergie et des mines qui rencontre ra les journalistes , mais ail- =
1 leurs, dans un autre hôtel... =
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Les «13» de l'OPEP
mardi au Venezuela

Cisjordanie: peut-être un calme trompeur...
NAPLOUSE (AP). - Les juifs qui se

sont installés dans les «colonies de peu-
plement » en Cisjordani e font figure
d'accapareurs de terres, mais la main-
mise d'Israël sur ces territoires est, en fait ,
quelque chose de plus subtil , qui se mani-
feste par le biais de liens économiques,
par des mesures très fermes de sécurité et
par un contrôle strict de ceux qui sont
autorisés à vivre ici.

Le plan de paix que M. Begin a présenté
au président Carter prévoit d'accorder à
1,1 million de Palestiniens la possibilité
de gérer leurs propres affaires dans la
bande de Gaza et sur la rive occidentale
du Jourdain (voir notre carte en première
page) .

Cette population élit déjà ses propres
maires et forme des conseils municipaux
et la question qui se pose est la suivante:
quelle distance sépare les habitants de
cette région du contrôle réel de leur pro-
pre destinée? Question à laquelle les
autorités locales, les passants interrogés
dans la rue, ou les diplomates étrangers
qui surveillent l'autorité d'Israël sur les
territoires occupés, répondent en expli-
quant qu 'en fait , le gouvernement israé-
lien détient tous les atouts du pouvoir réel
et a, par conséquent , s'il le souhaite, la
possibilité de faire nombre de concessions
au cours des négociations de paix qui ont
lieu actuellement.

«Tout vient du fait qu 'il s'agit d'une
occupation militaire... Des sentiments
naissent chaque jour en faveur de l'indé-
pendance », déclare un diplomate étran-
ger.

«Ce n'est pas une occupation «béni-
gne» , comme le laissent entendre les
Israéliens. Ils pratiquent l'intimidation, la
plupart du temps verbale et psychologi-
que, et parfois physique» , poursuit-il.

Et de ce fait , cette intimidation , de
quelqu e nature qu 'elle soit , produit ses
effets : la région est calme. Les Palesti-
niens seraient soulagés si les Israéliens
acceptaient de retirer leurs troupes de
leurs villes, mais l'occupation israélienne
s'étend bien au-delà de la présence
d'hommes armés dans les rues.

M. Bassam Shakaia , le maire de
Naplouse, qui a de fortes convictions
nationalistes, a déclaré, au cours d'une
interview, que «l'attitude des occupants

Fraternisation israélo-égyptienne au pied des Pyramides. (Téléphoto AP)

en Cisjordanie a accru la haine entre les
deux peuples ». Et il cite l'exemple
d'enfants de 12 ou 13 ans qui ont été arrê-
tés lors d'une manifestation et dont les
parents ont eu à payer de lourdes amen-
des.

Comme on lui demandait ce qu 'il
pensait des déclarations du général Moshe
Dayan , qui affirmait récemment, comme
il le fait souvent , que le calme général qui
règne en Cisjordanie montre que les
Arabes et les Israéliens peuvent vivre
ensemble dans la paix, il a répondu: «Si
Dayan croit cela, pourquoi n'accepte-t-il
pas l'idée d'un Etat laïc démocratique en
Palestine?»

M. Shaka 'a, fort de son influence poli-
tique, s'autorise à reprendre, par de telles
déclarations , les mots d'ordre de l'OLP,
organisation hors-la-loi en Cisjordanie.
D'ailleurs, si l'appartenance à l'OLP est
passible de la prison, les Arabes ont,
comme le gouvernement israélien aime à
le rappeler, le droit de s'exprimer libre-
ment.

Ceci n'est pas la seule contradiction qui
marque cette occupation. Ainsi, quelque
100.000 Arabes de Cisjordanie et de
Gaza travaillent en Israël. Leurs salaires
permettent aux habitants des zones occu-
pées de se procurer les biens de consom-
mation vendus en Israël. En 1976, la
Cisjordanie et la bande de Gaza accu-
saient, selon les données israéliennes, un
déficit commercial de 500 millions de
francs avec Israël.

Encore du travail
Begin attendu en Egypte : ce n'est

pas encore la fin de la longue mar-
che. Begin reçu par Sadate: c'est
une nouvelle étape. Cela prouve
que les pourparlers, cahotants
peut-être, difficiles sans doute, se
poursuivent néanmoins. Begin au
pays des Pyramides, cela veut dire
que, malgré tout, il commence à
faire jour. C'est Sadate poursuivant
sa tâche, une rude tâche qui débu-
ta en octobre 1973 quand le raïs
appliqua la « diplomatie du canon ».
Alors, en attendant Begin dont la
venue a été patronnée, encouragée,
préparée par les Etats-Unis dont le
président apparaît de plus en plus
comme le médiateur et aussi
comme le juge, il est utile de se
souvenir. Il faut d'abord rappeler ce
que déclara Sadate au journal du
Koweït «Al Siassa» le 10 octobre
1975: «L'Egypte n'est à la remor-
que de personne. Elle défend les
intérêts de la nation arabe». Cer-
tains pays aujourd'hui ne le recon-
naissent pas. D'autres, depuis le
voyage à Jérusalem, sont même
certains du contraire. Un jour, de ce
côté-là, aussi, sonnera, sans doute,
le clairon de l'armistice. Et des
amitiés retrouvées.

Pourtant, le 10 octobre 1975,
Sadate précisait encore ceci : « Les
droits des Arabes seront sauve-
gardés par l'Egypte». Certes, les
choses étant ce qu'elles sont deve-
nues, la formule utilisée par Sadate
le 30 novembre 1976 dans son
interview au «Sunday Times »
paraît quelque peu dépassée. Sada-
te ne peut plus dire aujourd'hui
qu'un «accord de paix n'implique
pas des relations avec Israël ».
Sadate aura été le premier ambas-
sadeur de son pays à Jérusalem.
Or, ce voyage ne sera jamais oublié.
Ce voyage, nul ne l'effacera des
mémoires. Il a eu, et aura, des
conséquences que l'histoire devra
saluer et reconnaître. Et pourtant, le
fait est là : Sadate n'a pas changé de
cap. Ses déclarations à la Knesset
sont fidèles à certaines promesses
de jadis.

La polémique de Sadate avec
l'OLP, et même son réquisitoire, ne
font pas oublier ce que Sadate, le
20 novembre, a déclaré aux dépu-
tés israéliens : « Je vous dis que la
paix ne peut être obtenue sans les
Palestiniens. L'établissement d'un
Etat palestinien ne peut intervenir
qu'en traitant du problème palesti-
nien». Il semble qu'Israël en soit
bien loin encore ! Même quand il
critique Arafa t, Sadate ne dit pas
autre chose, n'enlève rien du ser-
ment fait en Israël : « Le retrait total
de la terre occupée en 1967 est
élémentaire et non négociable».

C'est pourquoi la rencontre Sada-
te-Begin, si elle a lieu à Ismaïlia où
vint mourir la guerre du Kippour , à
Ismaïlia qui était en 1956 l'objectif
des chars anglais Centurion, et du
coup de main français «Toréador»,
sera d'abord une réunion de travail.
Carter , lui-même, a dit à Begin qu'il
devait encore remettre sur le métier
l'œuvre ébauchée. Entre les projets
des uns et des autres, entre ce que
Begin entend céder et ce que Sada-
te désire obtenir pour être fidèle à
ses promesses, il y a, comme disait
à Jérusalem le président égyptien,
«la vérité toute nue». Cette vérité
qu'appellent de leurs vœux tous
ceux qui pensent que le Proche-
Orient, après 30 ans de guerre, de
souffrances et de sacrifices, doit
arriver enfin au bout de ses
malheurs. , GRANGER

La liberté de Mme Boehm pour une fortune
VIENNE (AFP-Reuter) . - Enlevée

lundi dernier devant son domicile par
deux hommes masqués et armés,
M""-' Lotte Boehm a été libérée. Une
rançon de plus de vingt millions de schil-
lings (environ 2,8 millions de francs suis-

— ses), a été versée aux ravisseurs, a
confirmé la police autrichienne.

Cette somme a été remise aux auteurs
de l'enlèvement , a précisé la police , « dans
un endroit situé aux environs immédiats
de Vienne », en coupures de mille schil-
lings et en devises étrangères, dollars
américains, francs suisses et deutsche
marks.

Les recherches de la police n 'ont encore
donné aucun résultat.

M mc Boehm , qui est âgée de quarante-
deux ans et qui relève d'une opération , a
regagné sa villa en taxi aux premières
heures de la journée et son mari l'y a
rejointe peu après. Elle était pâle et elle a
simplement déclaré aux journalistes :
«Les choses se sont bien passées pour
moi. Maintenant , je vous en pri e, excu-
sez-moi ». M. Boehm a déclaré que sa
femme avait été bien traitée pendant les
cent heures et plus qu 'elle a passées en
captivité et qu 'elle avait reçu tous les
médicaments dont elle a besoin.

Quelques heures plus tôt , de mystérieu-
ses petites annonces avaient paru dans la
presse viennoise : « Compagnie schilling
désire acheter aujourd'hui 21 millions».

On ignore si l'enlèvement de
M""-' Boehm a été organisé par la pègre
viennoise ou par un groupe « terroriste » à
la recherche de fonds. Cette dernière
hypothèse a en effet été retenue dans
l'affaire de l'enlèvement de l'industriel
autrichien Palmers libéré le 13 novem-
bre, après quatre jours de captivité. Une
rançon de 32 millions de schillings (près
de 5 millions de fra ncs suisses) avait été
versée aux ravisseurs qui appartien-
draient aux milieux terroristes de RFA.

Mmo Boehm. (Téléphoto AP)

EDII> Begin bientôt en Egypte
La visite de M. Beg in sera plutôt brève

afin de mettre la dernière main à la pro-
chaine initiative à la conférence du Caire,
a dit le président égyptien.

M. Sadate a par ailleurs réaffirmé
qu'une «véritable paix » est impossible si
l'on ne résout pas le problème palestinien
et qu 'il était toujours partisan de l'établis-
sement d'un lien entre un futur Etat pales-
tinien et la Jordanie.

Il a également dit être prêt à « donner
une nouvelle chance » à l'OLP malgré
l'annulation des décisions prises à Rabat
en 1974 après la participation de l'Orga-
nisation de M. Yasser Arafat au «sommet
anti-Sadate» de Tripoli le mois dernier.
Réunis dans la capitale marocaine, les
chefs d'Etats arabes avaient reconnu
l'OLP comme l'uni que représentant légi-
time du peuple palestinien.

Il a par ailleurs indi qué qu'une rencon-
tre avec M. Carter n'est pas exclue « dans
un proch e avenir» mais qu 'elle n 'inter-
viendrait pas pendant la tournée mondia-
le que doit accomplir le chef de l'exécutif
américain.

Dans une interview publiée par
l'hebdomadaire «October », le président
Sadate révèle son intention de démission-
ner en cas d'échec total de ses initiatives
de paix.

En cas d'échec de tous mes efforts ,
déclare-t-il , «je ne me jetterai pas dans le
Nil ou dans le canal de Suez (...). Nous
nous apprêterons à un nouveau combat.
Si j'échoue sur toute la ligne, j'offrirai ma
démission ».

Le chef de l'Etat égyptien affirme par
ailleurs qu 'il ne négociera pas le retrait
israélien du Golan syrien ou de Cisjorda-
nie. « Chaque partie doit s'asseoir avec
Israël et négocier de la façon voulue, soit
individuellement , soit par le truchement
d'un tuteur , comme le veut la Syrie».

S'agissant de la rive occidentale du
Jourdain et de la bande de Gaza , dit-il ,
l'Egypte serait prête à s'asseoir avec les
Palestiniens et les deux superpuissances
pour discuter de ces questions. « Mes limi-
tes, ajoute-t-il aussitôt , et je les fais
connaître dès maintenant, sont le retrait
d'Israël de la rive occidentale de la bande
de Gaza» .

Les Français otages du Polisario
ALGER (AFP). - « Les huit prisonniers français qui vont être libérés à Alger sont en

cours d'acheminement» , a rapporté dimanche matin le quotidien algérien « El Moudja-
hid» qui cite une «source autorisée proche du Front Polisario ».

Selon « El Moudjahid », « des mesures particulières pour préserver leur vie ont été
prises, notamment ces derniers mois à la suite des interventions quotidiennes auxquel-
les se livrent les aviations marocaine et française au-dessus du territoire de la Républi-
que arabe sahraouie démocra tique».

«El Moudjahid» , citant toujours une source sahraouie, souligne que l'appel
adressé par le Polisario à M. Waldheim, secréta ire général de l'ONU, sur l'affaire des
Français de Zouérate, «est largement justifié par la position claire de l'organisation
internationale à l'égard du problème du Sahara occidental ».

Le journal rappelle que «l'ONU a déjà joué ce rôle en 1975 lors de la libération des
prisonniers espagnols ». A Chypre, le chantage n a pas paye

Le fils du président de la République
cypriote, Achille Kyprianou a été libé-
ré, dans la nuit de samedi à dimanche,
par ses ravisseurs. Il est arrivé diman-
che matin à Nicosie où une foule nom-
breuse se pressait devant la résidence
du président cypriote, M. Kyprianou
pour l'accueillir.

Le sous-lieutenant Achille Kypria-
nou, avait été enlevé dans la soirée de
mercredi 14 décembre, dans un camp
de la garde nationale, proche du

Mmo Kyprianou, à gauche, remercie les partisans de son mari qui étaient venus la soutenir
au moment de l'épreuve. (Téléphoto AP)

monastère de Marneras, a 30 km au
sud-ouest de Nicosie. Il était retenu en
otage à Limassol, deuxième ville de
Chypre, dans le sud du pays.

Les ravisseurs exigeaient la libéra-
tion de tous les membres de l'organi-
sation «EOKA-B» en prison ainsi que
l'amnistie de tous leurs partisans sur la
liste des personnes recherchées par
les autorités. Un premier ultimatum
avait été fixé à Jeudi 21 heures. Plus
tard, un contact avait été établi entre
les autorités et les ravisseurs par
l'intermédiaire de membres de
I' H EOKA-B». Les ravisseurs avaient
alors repoussé leur ultimatum jusqu 'à
samedi soir. Leurs conditions se rédui-
saient désormais à deux choses : que
leur chef, un certain Vassos Pavlides,

30 ans, surnomme «le docteur», et
que ses collaborateurs ne soient pas
poursuivis.

La libération d'Achille Kyprianou a
pu être obtenue à la suite de négocia-
tions directes entre le président
Kyprianou et des représentants des
ravisseurs, membres de «l'EOKA-B»,
samedi soir. Ces négociations ont
abouti à une rencontre personnelle de
M. Kyprianou avec deux représentants
des ravisseurs à Nicosie dimanche

matin. Au cours de cette entrevue, les
délégués des ravisseurs ont tenté une
dernière fois d'obtenir satisfaction à
leurs conditions. Celles-ci ont été reje-
tées à nouveau par M. Spyros Kypria-
nou qui a toutefois accepté que les
ravisseurs de son fils soient libres de
quitter l'île.

Au cours de ces quatre derniers
jours, le gouvernement a toujours
refusé de céder aux exigences des
ravisseurs. Mais il leur aurait offert un
sauf-conduit hors de Chypre. Tout au
long de la détention de son fils, le
président Kyprianou a également
déclaré qu'il ne céderait en aucun cas
aux exigences des ravisseurs et que
son «devoir passait avant toute autre
considération».

L'organisation «EOKA-B» se veut le
successeur du mouvement EOKA qui
lutta contre les Britanniques pour le
rattachement de Chypre à la Grèce et
qui finit par se résigner à la création
d'une République cypriote.

L'indépendance déchante à Djibouti
Le gouvernement de la République de

Djibouti est entré dans sa première grave
crise avec la démission de cinq ministres
du gouvernement, dont le premier minis-
tre M. Ahmed Dini. Ces démissions inter-
viennent après l'attentat à la grenade
commis jeudi dernier contre le bar-restau-
rant du « Palmier en zinc» qui a fait
5 morts et 30 blessés. Elles sont motivées
essentiellement selon les propres termes
des ministres, par la politique gouverne-
mentale «d'oppression tribale» et vien-
nent de remettre en cause d'une façon
aiguë l'équilibre ethnique apparent qui
régnait depuis l'indépendance.

Tous les ministres démissionnaires son t
en effet Afars et leur attitude survient
après les mesures prises, au lendemain de
l'attentat, à l'encontre des Afars, un
mouvement d'opposition exclusivement
Afar ayant été désigné comme le respon-
sable de l'attentat.

Quelques heures après l'attentat les
deux quartiers afars de Djibouti ont en
effet été investis par les forces de sécurité
et l'armée de Djibouti. Toutes les rues ont
été passées au peigne fin , les hommes
interpellés et les maisons perquisition-
nées.

Ces démissions ne devraient pas
entraîner obligatoirement une crise minis-
térielle, le premier ministre n'étant en
effet pas chef du gouvernement, fonction
que M. Gouled cumule avec celle de
président de la République.

Le gouvernement éthiopien a démenti
l'accusation selon laquelle l'Ethiopie
aurait inspiré l'attentat à la grenade
contre le « Palmier en zinc » à Djibouti. Le
président de Djibouti, avait lancé cette
accusation contre les autorités éthiopien-
nes après l'attenta t.
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AJACCIO (AFP). - Le Front de libéra-
tion nationale corse (FLNC) se prépare à
« une riposte plus efficace » contre l'Etat
français compris en «portant la lutte
armée sur le territoire français» , ont
annoncé dimanche des militants de ce
mouvement, au cours d'une conférence de
presse clandestine donnée dans le maquis,
près d'Ajaccio.

Après avoir observé un silence de plus
de 4 mois, à la suite du dynamitage le
14 août dernier d'un relais de télévision
près de Bastia , plusieurs hommes en
armes et en cagoules du Front , parmi
lesquels deux responsables du mouve-
ment , ont convoqué trois journalistes
(dont un reporter de l'AFP), dans la nuit
de samedi à dimanche aux environs
d'Ajaccio et leur ont déclaré être
« contraints de passer à une riposte plus
efficace, face à la politique de l'Etat et des
forces d'occupation».

Sur le front corse

Comment fut
libéré Andréa

La police de Florence moins de
24 heures après l'enlèvement d'un enfant
a réussi à l'arracher à ses ravisseurs.

Le petit Andréa Andrei , 12 ans, avait
été enlevé jeudi soir à la sortie de l'école
par des inconnus qui , aussitôt , avaient
téléphoné à ses parents. Une vaste opéra-
tion policière fut décidée. La police mit
sur pied une opération originale.
Info rmée que les ravisseurs devaient
appeler les parents pour donner des préci-
sions sur la remise de la rançon fixée à
400 millions de lires, soit 1 million de
francs suisses, les enquêteurs établirent
une souricière auprès de chaque cabine
téléphonique de la ville.

L'attente des policiers et des parents
dura jusqu 'à minuit , heure à laquelle les
parents du petit Andréa reçu rent un coup
de téléphone. Trois cabines étaient alors
occupées. Dans l'une d'elles se trouvaient
les coupables. Quelques instants plus tard ,
l'enfant qui se trouvait dans la voiture des
ravisseurs était libéré.

¦Sl̂ ^̂ f̂c—V"̂ ^^̂  v \ \ \ i 1 1 1 1  1 *____ WW\Ww9mÊA


